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Parce qu’un souri r e,
ça fait plaisi r…

672, rue du Clos-du-Roi
Prévost (près du IGA) 450.224.0018
cliniquedenturologiebenoitethier@yahoo.ca
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Plusieurs personnes de Prévost étaient venues témoigner leur amitié à Gilles Mathieu. Nicole Deschamps (en bas à
gauche) pouvait être fière du succès de l'hommage rendu à Gilles, son ami de longue date; de plus, elle faisait partie
de l'organisation de l'événement. Voici l'équipe au complet: Michelle Dubé (vidéaste), Bruno Paquin (technicien son
et éclairage), Nicole Deschamps (organisatrice de la fête et réalisatrice film hommage), un ami de la Butte (à l'arrière);
Andrée Chartrand, Mireille Dubreuil, et Marie-Josée Moreau (coordonnatrices du Festival Songes d'été), Michel Roy
(musicien animateur), la mairesse de Val-David Nicole Davidson, Mathieu Mathieu (chansonnier, fils de Gilles et
invité spécial du spectacle de soirée) et Gilles Mathieu, le fêté !
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Déjeuner
Dîner
Retour à la maison
IGA express Famille Piché
2900 boul. du Curé-Labelle
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POLITIQUE CULTUREL COMMUNAUTAIRE

Des gens d’ici riches de leurs expériences à l’étranger
André Ribotti a eu un parcours de vie assez intéressant
avant de s’établir définitivement à Prévost avec sa femme
Gem. Marseillais d’origine, il raconte son histoire et
explique comment il a fini par se sentir comme chez lui
dans notre communauté (p. 7). Toujours dans le thème
du voyage, Philippe Côté, jeune Prévostois de 19 ans, a
récemment participé à un stage humanitaire au Pérou. Il
y a fait la promotion de l’importance d’une saine
alimentation, le diabète et l’obésité étant courants dans ce
pays où l’accès aux fruits et légumes frais est limité (p. 12).

Des initiatives de nos élus
Le maire de Piedmont, Clément Cardin, a réagi à la
publication en juin dernier des articles de Louise Guertin
et de Valérie Lépine. Il a en effet envoyé à notre rédacteur
en chef une lettre ouverte qui manifeste le méconten-
tement du Conseil municipal envers ces articles qui
traitent entre autres du règlement PPCMOI (p. 10). Dans
un tout autre ordre d’idées, le premier festival des mini-
maisons s’est tenu à Lantier en juillet dernier, en accord
avec une perspective autonome et durable, pour un mode
de vie plus abordable et plus simple (p. 9).

Le Club Ado Média
fête ses 10 ans !
Vous trouverez à l'intérieur
le cahier de 8 pages du
Journal des jeunes citoyens

Des évènements culturels à profusion 
La période estivale est le moment idéal pour renouer avec
la culture, puisque la région des Laurentides offre une
multitude d’activités pour toute la famille. Au cours du
mois d’août, la 6e édition du concert champêtre dans un
jardin (p. 26) a précédé la 18e édition du Symposium de
peinture de Prévost (p. 3), au grand plaisir des amateurs de
musique classique, d’horticulture et d’art pictural. De
retour cet été, le Festival des arts de Saint-Sauveur a
débuté avec l’inauguration de la scène McGarrigle (p. 8) ,
puis s’en est suivi une série de spectacles, auxquels le
Journal a assisté (p. 23).

Hommage au
rassembleur d'artistes – page 8

– page 13
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28 août, à 19 h 
Salle Saint-François-Xavier
994, rue Principale

29 et 30 août,
de 10 h à 16 h 
École du Champ-Fleuri
1135, rue du Clos-Toumalin

Projection cinématographique
Au Québec avec Tintin 

Invité spécial : Tristan Demers
Présentation spéciale en
collaboration avec le
Ciné-Club de Prévost

28 bédéistes présents
Animations variées
Œuvre collective
Tirages
Et plus encore! 

Porte parole :
Vincent Léonard  

3e ÉDITION

GRATUIT !

Programmation complète :  www.ville.prevost.qc.ca



Il y en avait pour tous les goûts, vraiment. De
l’aquarelle à l’acrylique, de l’art abstrait aux
tableaux réalistes :chacun y trouvait de quoi
émerveiller ses pupilles. Colette Lamour Jumez,
chaudement surnommée « la doyenne», n’a
jamais manqué depuis 2002 ce rendez-vous
annuel de la ville de Prévost. Originaire de la
Baie d’Authie en France, sa créativité est alimen-
tée depuis 2000 par les Laurentides et, plus par-
ticulièrement, par les plantes de son jardin à
Saint-Sauveur. Son voyage en Alaska lui a ins-
piré également deux toiles aux teintes bleutées
esquissant avec douceur le glacier Hubbard.
Mais l’essentiel c’est de se perdre à tra-
vers ses toiles parce qu’au-delà des
tableaux « ça continue le rêve», a-t-elle
dit. 

Cette année l’invité d’honneur du
Symposium était Mathieu Robert,
professeur et fondateur des Ateliers
Créaction, école de peinture et de des-
sin située à Laval et Saint-Jérôme. Ses
toiles contemporaines, beaucoup de
portraits en acrylique, frôlent à la fois
l’abstrait et le figuratif. Ses tech-
niques, elles, impressionnent par leur
rapidité. Il a été le grand champion
québécois du Art Battle 2015 à
Ottawa où il a peint une toile en seu-
lement vingt minutes. Pour ceux qui
se demandaient en quoi consistait un
tel concours, Mathieu a peint sur
place, samedi 1er août, selon les règles
du Art Battle le visage d’une jeune
fille, Camille, en moins de vingt
minutes. Incroyable!  

Le Symposium accueillait bras
grands ouverts les artistes de la relève.
Caroline Marcant, designer gra-
phique de profession, avait résolu
pour l’année 2015 de commencer à
peindre pour de bon. C’était pour elle
un moyen de revenir à la matière, sans
écran, sans ordinateur, juste elle, sa
toile et un grand travail d’introspec-
tion. Résultat :de jolis tableaux abs-
traits avec de magnifiques mariages de
couleurs. À son kiosque, aucune toile

n’avait de titre parce qu’un titre suggère trop et
qu’elle préférait que chacun s’approprie ses
œuvres selon leur imagination. Jean-Philippe
Munger en a surpris plusieurs avec ses tableaux
réalistes, très détaillés, où le mouvement de la
mer et des bateaux semble presque tangible.
Étudiant à Lionel-Groulx en Arts visuels, il a
appris par lui-même à peindre. «J’ai mon propre
coup de pinceau», a-t-il confié. 

Claude Gascon, lui, est embaumeur de profes-
sion, mais ses œuvres minimalistes aux couleurs
éclatantes témoignent du contraire. Il peint sur
du bois et procède en laissant une coulisse
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Me Amélie LEMAY et Me Sophie LAPIERRE  
2772, boul. du Curé-Labelle, Prévost (Québec) J0R 1T0

www.llnotaires.ca        450-335-1222

DOIS-JE REFAIRE MON TESTAMENT ?

POUR VOTRE PROTECTION ET CELLE DE VOS PROCHES, 
CONSULTEZ VOTRE NOTAIRE ! 

Votre testament DOIT évoluer avec vous…
De jeunes mariés sans enfant décident de faire
leur testament devant notaire. Ils prévoient se
léguer mutuellement leurs biens et au deuxième
décès, ils lèguent tout à leurs parents, frères et
sœurs. 
Leur vie évolue et, contrairement à leur plan
initial, ils décident de fonder une famille. Deux
beaux enfants naissent de leur union.
Leur vie évolue encore et après 25 ans de
mariage, ils divorcent.
Quelques années plus tard, Madame décède.

QUI HÉRITERA DES BIENS DE MADAME ?

Sûrement pas ses enfants ! En effet, le divorce
entraînant la nullité des legs faits à l’ex-conjoint,
ce sont donc, selon le testament de Madame,
ses parents, ses frères et ses sœurs qui héritent
de tout.

Dans notre histoire, notre couple aurait dû
réviser leur testament à deux reprises, lors de
la naissance des enfants et lors du divorce. 

Vos notaires sont les spécialistes de la
planification testamentaire : elles réviseront
avec vous votre testament et vous poseront les
questions pertinentes afin que ce document
évolue avec vos situations personnelle et
familiale.

2894, boul. Curé-Labelle, Prévost
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450-224-0583Pour un beau
sourire en santé !
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Dentisterie générale adultes
et enfants

Dentisterie esthétique :
ponts, couronnes et facettes

Prothèses

Blanchiment zoom en 1 heure

SERVICES OFFERTStout en douceur
Dre Isabelle Poirier

Services d'orthodontie
dentiste généraliste

Alexandra Girard 

La 18e édition du Symposium de peinture prévostois s’est déroulée du 29 juillet au 2
août à la Gare de Prévost. Cinq jours pour aller à la rencontre d’artistes bien établis, mais
aussi de peintres émergents exposant avec humilité leur toute nouvelle passion. Rien de
mieux qu’une petite balade à travers les différents chapiteaux afin de faire le plein de
talents locaux.

Mathieu Robert a peint le samedi 1er août sous les yeux du public une jeune fille, Camille, en seule-
ment vingt minutes. 

d’acrylique qui lui inspire une scène,
des formes qu’il fera surgir sous son
pinceau. Les paysages pas comme les
autres de Jean-Paul Jeannotte en ont
émerveillé aussi plusieurs. Cet artiste
peintre, armé de son crayon, traverse
Charlevoix, Saguenay, le Bas-du-
Fleuve pour faire des croquis à la va-
vite qui lui serviront de base pour ses
tableaux. Toutes ses œuvres sont
peintes sur des toiles noires qui génè-
rent dès lors l’ombrage. «Moi je crée
de la lumière», a-t-il expliqué. 

Le Symposium s’est terminé le 2
août avec quelques remises de prix
bien mérités. C’est Mélina
Desjardins qui a reçu le prix de la
relève et Dyann René de Cotret a été
choisie, quant à elle, pour le prix des
journalistes offrant une visibilité
d’une valeur de 2000$ dans le maga-
zine Traces. Danielle Lauzon a pour
sa part été désignée par ses compères
artistes comme étant l’élue de l’an-
née. Mais c’est Pierrette Lachaine qui
a été récipiendaire du prestigieux et
non le moindre prix du public. 

L’artiste peintre Jean-
Paul Jeannotte expli-
quant le procédé der-
rière ses toiles aux pay-
sages pas comme les
autres.  
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Au symposium de peinture de Prévost

Chapeau aux talents d’ici !
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Personne n’est à l’abri
du coup de chaleur

Ensoleillées, humides et chaudes; voilà
ce qui qualifie bien les dernières se-
maines. Tout comme nous, nos animaux
souffrent également de ces tempéra-
tures extrêmes. Ils peuvent même déve-
lopper ce que l’on qualifie comme un
«coup de chaleur » et lorsque leur tem-
pérature n’est plus réversible à la baisse,
entraîner la mort. 

Pour commencer, il est important
d’examiner l’environnement dans lequel
votre animal passe la majorité de son
temps. Évaluez l’humidité, l’ensoleille-
ment, les courants d’air et modifiez ces
paramètres au besoin ou changez votre
animal de pièce. Le coup de chaleur
risque de se produire dans un environ-
nement restreint ou l’air ambiant est
chaud et ne voyage pas. Comme les
chiens se refroidissent en haletant l’air
extérieur, leur mécanisme de compensa-
tion ne fonctionnera pas si la tempéra-
ture est trop élevée. De plus, les races à
museaux aplatis sont encore plus fragiles
à ce problème. 

Ensuite, sachez que votre animal est
plus confortable lorsque vous ne le raser
pas à la peau durant les grandes cha-
leurs. Le pelage constitue un isolant d’air
qui recouvre son corps et lui permet de
ne pas souffrir des rayons directs du so-
leil. Dans l’éventualité où vous sortez à
l’extérieur avec lui, offrez-lui un endroit
ombragé, aéré et de l’eau fraîche en tout
temps. Surtout, ne laissez JAMAIS un
animal seul dans une automobile,
même si les vitres sont ouvertes et
qu’elle est stationnée à l’ombre et que
votre absence ne dure que quelques
minutes. Seul dans une voiture, un
animal panique souvent et le stress
augmente dramatiquement sa tempé-
rature corporelle. Un chien est sus-
ceptible au coup de chaleur si la
température ambiante est à 10 degr
és Celcius près de sa température cor-
porelle (entre 27 et 29 Celsius). 

Un « coup de chaleur» se manifeste
lorsque la thermorégulation d’un animal
est compromise et que sa température
corporelle augmente drastiquement. Ce
dernier peut démontrer des signes ins-
tantanés ou en développer un peu plus
tardivement suite à l’exposition. Géné-
ralement, on remarque une respiration
plus rapide, bruyante avec gueule ou-
verte. Les gencives de votre animal peu-
vent passer du rose bonbon au rouge
pompier. Bien souvent, votre animal perd
de l’entrain et son appétit diminue. Fi-
nalement, des vomissements, de la diar-
rhée, un abattement et des pertes
d’équilibre sont aussi présents dans les
cas plus sévères. 

Il est important de réagir rapidement.
Les rongeurs et petites espèces (chat)
peuvent être vaporisés avec un peu
d’eau et placés près d’un ventilateur
dans une pièce fraîche. Les chiens peu-
vent être baignés dans la piscine ou dans
un bain froid. Vous pouvez mettre des
glaçons dans l’eau de votre animal pour
le rafraîchir et optez pour des nourri-
tures humides pendant quelques jours si
votre animal lève le nez sur ses cro-
quettes. Les nourritures en canne ont
l’avantage de contenir de l’eau pour
gérer une possible déshydratation. Bien
évidemment, il est toujours suggéré de
communiquer avec votre vétérinaire afin
de lui communiquer l’état de votre ani-
mal et obtenir des conseils. Quelquefois,
une consultation sera requise afin d’éva-
luer la sévérité de sa condition et lui pro-
diguer les soins de support requis. 

Dre Valérie Desjardins, mv «Ce qui, probablement, fausse tout dans la vie c’est qu’on est convaincu qu’on dit la vérité parce qu’on dit ce qu’on pense »  Sacha Guitry
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maisonentraideprevost@videotron.ca

Suivez-nous sur Facebook et
devenez amis avec nous www.maisonentraideprevost.org

Bonne boîte, bonne bouffe
C’est le 26 août prochain que redé-
marre le projet BBBB après avoir fait
relâche durant quelques semaines.

Vous désirez bénéficier de ce service
apprécié des familles prévostoises ou
obtenir des informations addition-
nelles, communiquez avec Michèle
Desjardins au 450 224-2507.

Cuisine collective
La cuisine collective se tient chaque
mardi, de 13 h à 16 h, à la Maison
d’entraide. Deux places sont présen-
tement disponibles pour quiconque
voudrait se joindre à un groupe.  Vous
êtes intéressés, communiquez avec
Michèle Desjardins au 450 224-
2507.

Nouveau projet
Un tout nouveau projet d’initiation
informatique est en cours de dévelop-
pement et devrait voir le jour à l’au-
tomne 2015 ou au début de l’hiver
2016. À suivre ….

Retour à l’horaire
normal
Le comptoir familial ouvrira à nou-
veau le samedi, de 9 h à 11 h 45, à
compter du 12 septembre prochain.

Guignolée 2015
ALa guignolée de la
Maison d’entraide de
Prévost aura lieu le samedi, 5 décem-
bre prochain. A compter de septem-
bre, la MEP se mettra en mode
recrutement des bénévoles.  Ceux qui
ont participé l’année dernière seront
contactés, mais nous avons toujours
besoin de nouveaux bénévoles pour
cette activité majeure de financement
qui sert à la confection des paniers de
Noël et au soutien alimentaire de
notre clientèle pour toute l’année sui-
vante.  Vous désirez participer à cet
événement, communiquez avec
Michèle Desjardins, 450 224-2507.

Tél : 450-224-2507
788, rue Shaw,

Prévost

www.journaldescitoyens.ca

L’été s’achève doucement
D’ici quelques jours les enfants

rentreront en classe. Nos vacances
estivales se terminent et nos activités
vont reprendre. Pour notre part,
l’été a été bien rempli. 

Nous sommes heureux de vous
présenter le Journal des jeunes
citoyens qui est l’œuvre des jeunes de
notre milieu qui, cet été, ont appri-
voisé le journalisme en compagnie
de nos jeunes stagiaires. Merci,
Isabelle, Alexandra, Audrey et Marc-

Antoine pour avoir mené de main
de maître ces activités estivales.

Merci aussi aux commanditaires
de ce cahier spécial des jeunes. Ce
soutien est apprécié et pour ces
jeunes, il démontre votre con fiance
et votre soutien à ces jeunes de la
relève. Nous avons toujours l’œil sur
la campagne électorale fédérale qui a
débuté récemment. Celle-ci devrait
prendre plus de place dans nos pages
dès la prochaine édition du journal.

Heures d'ouverture

Bureau, services, comptoir familial et
friperie
Lundi : 13 h à 15 h 45 – mardi au ven-
dredi : 9 h à 11 h 45 et 13 h à 15 h 45 –
samedi matin : 9 h à 11 h 45 (comptoir
familial seulement).

Heures de dépôt pour meubles et ac-
cessoires (entrepôt)

Lundi : 9 h à 15 h – mardi au ven-
dredi : 9 h à 18 h – samedi matin : 9 h
à 16 h – Dimanche : AUCUN DÉPOT. 

Dépôt de vêtements 
En tout temps, dans les deux conte-
nants bleus extérieurs.

Not'journal –  Benoit Guérin

Carole Bédard

Avis de convocation à l'as-
semblée générale annuelle,
le mardi, 22 septembre
2015, 16 h 30, au 788 rue
Shaw à Prévost.

Pour les gens qui veulent devenir
membre et assister à l’assemblée,
veuillez confirmer votre présence
auprès de Carole Bédard avant le
mercredi 10 septembre (tél.: 450-
224-2507, ou maisonentraidepre-
vost@videotron.ca).

Ordre du jour
1.Présences
2.Ouverture de l’assemblée
3.Mot de bienvenue de la présidente
4.Lecture et adoption de l’ordre du

jour

5.Lecture et adoption du procès-
verbal de l’assemblée générale du
22 septembre 2014

6.Rapport d’activités de la Maison
d’entraide de Prévost

7.Bilan financier
8.Ajout aux règlements généraux
9.Nomination d’un vérificateur

comptable
10.Élection
Viennent en élection le groupe (B) -Gabrielle
Nadeau, Marc Rioux, Micheline Lamond et
Hyman Weisbord

11.Nomination d’un(e) président(e)
d’élection

12.Nomination d’un(e) secrétaire
13.Nomination d’un(e) scrutateur
14.Pause-café
15.Présentation du nouveau conseil

d’administration
16.Levée de l’assemblée

Assemblée générale annuelle de la
Maison d’entraide de Prévost

L’été de nos lascars – Les voici :
Marc-Aurèle, Isabelle et Audrey.
On les appelle plus poliment, nos
stagiaires, pas tous en journalisme.
Vous avez certainement pu lire les
textes d’Isabelle et d’Audrey, mais
pas ceux de Marc-Aurèle, et pour
cause, il n’est pas journaliste, mais
informaticien et c’est à lui que nous
devrons la dynamique présentation
du Web du Journal qui sera lancé en
septembre. 

Quant au Journal des jeunes
citoyens et à la majorité des articles
de cet été, c’est à Isabelle et Audrey
que nous les devons. Si Isabelle a
contribué à la logistique du site
Web et à la coordination du Club
Adomédia qui a maintenant 10 ans,
Audrey aura produit pour le mois
de septembre un dossier sur la

rivière du Nord, une tradition au
Journal, chaque année nous don-
nons à un jeune journaliste l’oppor-
tunité de découvrir les aléas de la
rivière du Nord, les bons côtés
comme les côtés plus sombres. 

Il me manque bien sûr une lascar,
Alexandra, qui n’est pas sur la
photo. Cette passionnée de culture
a participé au Journal malgré le fait
qu’elle n’était pas rémunérée et
qu’elle travaillait à Montréal. Elle a
offert une collaboration d’une
grande qualité, malgré une disponi-
bilité plus restreinte et elle aura
contribué à vous tenir informé des
activités culturelles des Laurentides.
Si votre contribution vous a grandi,
elle nous a tous fait grandir aussi. –
Michel Fortier, rédacteur en chef.



Rendre l’évènement
encore plus familial
que par le passé est
l’objectif principal que
s’est donné la responsa-
ble culturelle de la Ville
de Prévost, Cynthia
Desruisseaux. « Un
nombre important
d’œuvres jeunesse sera
donc présenté compa-
rativement à l’année
précédente », explique
la responsable cultu-
relle. Elle précise que
des efforts ont été faits,
afin d’avoir un plus
grand nombre d’illus-
trateurs et de scéna-
ristes jeunesse. 

Tristan Demers, Karine Gottot,
Maxim Cyr et Denis Redier seront
parmi les 28 bédéistes présents. 16
d’entre eux participeront au festival
pour une première édition. « Ça
amène un vent de fraîcheur et de
nouveauté au festival », soutient
Cynthia Desruisseaux, heureuse de
souligner la participation de l’en-
semble des bédéistes. 

Une programmation familiale 
Le festival débutera avec la projection
du documentaire Au Québec avec
Tintin, le 28 août à 19 h à la salle
Saint-François-Xavier. Organisée en
partenariat avec le Ciné-Club de
Prévost, la projection sera suivie
d’une discussion avec Tristan
Demers, bédéiste et auteur du livre
Tintin et le Québec — livre qui a ins-
piré la réalisation du documentaire.

«C’est un film qu’il faut venir voir
avec toute la famille, puisque tout le
monde va y trouver son compte »,
assure la présidente du Ciné-Club
de Prévost, Claudine Desjardins. Le

documentaire témoigne de l’in-
fluence du personnage de Tintin sur
la société québécoise et rassemble
des témoignages de créateurs d’ici,
dont l’imaginaire a été marqué par
les aventures de Tintin. Entre
autres, Christine Charrette, Claude
Legault, Mario Jean et Dany
Laferrière prennent part au docu-
mentaire. 

L’évènement se poursuivra les 29
et 30 août à l’École du Champ-
Fleuri de 10 h à 16 h, où se succède-
ront plusieurs activités. Quiz, ate-
liers pour les enfants, ateliers fami-
liaux, dessins en direct, combats de
personnages, conférences, tables
rondes et tirages sont prévus à l’ho-
raire. 

Faire connaître l’univers de la BD
L’humoriste Vincent Léonard des
Denis-Drolet agira à titre de porte-
parole de la 3e édition du Festival de
la BD de Prévost. « C’est un hon-
neur pour moi d’être porte-parole
de cet évènement. La bande dessi-
née c’est un art passionnant qui
rejoint beaucoup de monde, mais
peu de gens à la fois, puisque c’est
très spécialisé. Il faut en parler et je

suis content que ce soit la région de
Laurentides qui le fasse », déclare
Vincent Léonard, originaire de
Saint-Hippolyte et pour qui la
bande dessinée a toujours fait partie
de sa vie. 

Le concours Crée ta BD ! est égale-
ment de retour pour une deuxième
année consécutive, invitant les ama-
teurs de bandes dessinées à créer une
histoire. Les gagnants des trois caté-
gories (8-12 ans, 13-17 ans et 18 ans
et plus) seront dévoilés lors de l’évè-
nement. En plus d’être exposées lors
du festival et dans le cadre des
Journées de la culture les 26 et 27
septembre, les bandes dessinées
sélectionnées seront publiées dans
l’édition du mois de septembre du
Journal des citoyens. 

Gare aux poux!
La rentrée scolaire de même que la période des
camps de vacances sont des occasions propices à
l’apparition des épidémies de poux.

Les poux sont de minuscules insectes
brun-gris, qui vivent sur le cuir chevelu et
sont de la taille d’une graine de sésame. Ils
peuvent vivre pendant environ 30 jours et
se nourrissent en suçant le sang du cuir
chevelu de la personne atteinte. La femelle

pond des œufs (lentes) de la grosseur d’un grain de sable,
de forme ovale et de couleur beige ou brune. Les lentes sont
collées solidement à la base des cheveux, près du cuir che-
velu, surtout derrière les oreilles et sur la nuque.  Une fois
écloses, leurs coquilles deviennent translucides. C’est surtout
par la présence des lentes qu’on détecte une infestation de
poux qui, eux, se voient difficilement. Les lentes qui se trou-
vent à plus de 1 cm du cuir chevelu sont sans doute écloses
ou mortes. À la différence des pellicules, les lentes sont dif-
ficiles à enlever avec le séchoir ou la brosse à cheveux.

Si vous avez des questions sur les poux et leur traite-
ment, n’hésitez pas à nous consulter. Nous pourrions entre
autre vous prescrire, si votre situation le requiert, un trai-
tement contre les poux. 

de vos pharmaciennes Annie Bélanger
et Joëlle Rhéaume-Majeau

2631, boul. Curé-Labelle, Prévost • 450 224-0505

Le conseil santé 

Membres affiliées
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Soins Dentaires Prévost
2990, boul. du Curé-Labelle

Prévost
450.335.2990
www.dentisteprevost.com

Venez rencontrer notre équipe
de professionnels attentionnés
et à l'écoute de vos besoins.
Maintenant deux dentistes
pour mieux vous servir: 

Dre Tawni Bailey, BHSc, DDS
Dr Guillaume Côté , DMD
Dentistes généralistes

Des dents saines
pour une vie saine!

Appelez-nous aujourd'hui !

CCLLÉ
UUSSB

À L’ACHAT D’UNE

LUNETTE

Lunette pour étudiant 
à partir de 

Recevez une clé à l’achat d’une lunette complète. 
Valide pour les étudiants seulement, jusqu’au 31 août 2015.

ÀÀ L’AGGRRAATTUUIITTEE

e
Receevevezz une cclé ààà l’achhat d’une lunettte compm lète.
VaValidded pour lees éttuudid aantst seulement jusqu’au 31 août 2015

114499$$
DAVE  KEVIN STUART

908, chemin du lac Écho
Prévost (coin 117)

450224.2993

RENTRÉE 2015

SSPPÉÉCCIIAALL

        

Claudine Desjardins (présidente du Ciné-Club de Prévost), Cynthia Desruisseaux (responsable culturelle à la Ville de
Prévost), Vincent Léonard (porte-parole du festival), Germain Richer (maire de Prévost) et Julie Gagné (représentante
chez Renaud-Bray)

3e édition du Festival de la BD de Prévost

Découvrir le 9e art en famille
Isabelle Neveu

Le Festival de la BD de Prévost est de retour pour une troi-
sième édition les 28, 29 et 30 août prochains à la salle
Saint-François-Xavier et à l’école du Champ-Fleuri.
L’évènement réunira près de 30 bédéistes québécois, en
plus de proposer de multiples activités qui sauront plaire
à toute la famille. 

Le but de l’exposition était de sen-
sibiliser les visiteurs aux étroites rela-
tions qui existent entre les insectes
et leur environnement, tout en met-
tant en lumière la diversité de leurs
formes, de leurs couleurs et de leurs
adaptations. C’était donc l’occasion
de poser un nouveau regard sur les
insectes, en s’intéressant à leur origi-
nalité, leur force et leur fragilité.
Structurée en neuf modules, l’expo-
sition a présenté divers insectes :
limule, crabe, solifuge, scorpion,

b e r n a rd - l ’ h e r m i t e ,
coliade du trèfle, carabe
et mouche verte. 

Une touche artistique
Les œuvres de l’artiste
Sandra Djina Ravalia
ont également été expo-
sées dans le cadre de
cette exposition. Ces
œuvres constituent des
sculptures qui représen-
tent des insectes, réali-
sées à partir d’ampoules

électriques. Des jeunes artistes en
herbe ont eu la chance de participer
à des ateliers animés par l’artiste,
durant lesquels ils ont réalisé des
insectes qu’ils ont pu rapporter à la
maison. 

Place des citoyens, à Sainte-Adèle

Une exposition de l’Insectarium de Montréal
Isabelle Neveu

La Place des citoyens à Sainte-Adèle a accueilli, du 25 juin
au 17 août, l’exposition itinérante Les gagnants de la
nature. Réalisée par l’Insectarium de Montréal, cette
exposition a permis aux visiteurs de faire la découverte
d’insectes vivants ainsi que de spécimens naturalisés, en
provenance du Canada et de divers pays. 
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Devant 14 citoyens, la partie de bras
de fer s’est poursuivie à la table du
conseil, question de bien établir qui
est dans le siège du conducteur. Le
groupe des 5, qui hier soir étaient 4
parce que la conseillère Paquette était
absente, a fait preuve devant les
citoyens présents d’une discipline qui
doit être saluée. À l’adoption du pro-
cès-verbal de l’assemblée du 15 juillet
2015, au point touchant les séances
des 8 et 12 juin, le conseiller Brunet
avait fait inscrire à l’intérieur dudit
procès-verbal les raisons de son refus
d’entériner certaines résolutions; le
groupe des 4 conseillers en refusa
l’adoption à moins que tous les com-
mentaires soient inscrits dans le PV ou
qu’aucun commentaire n’en fasse par-
tie. Au final, les remarques du conseil-
ler Brunet furent enlevées. Notons
qu’à la suite de ce revirement mon-
sieur Brunet ainsi que le maire Richer
votèrent contre l’adoption du docu-
ment. Nous avons eu droit aussi à
l’adoption de la politique portant sur
la non-violence en milieu de travail,
deuxième pomme de discorde, le
groupe des 4 adopta, malgré le refus
de messieurs Richer et Brunet, cette
résolution. Ces derniers étaient
mécontents du fait que le document
aurait dû être présenté au personnel
de notre Ville avant l’adoption, pour
consultation et que selon lui, madame
Léger travaillait en silo, c’est-à-dire
toute seule; le conseiller Leroux lui,
avance que monsieur Richer en retar-
dait depuis 2 mois l’étude au caucus.
La majorité l’emporta et le règlement
fut adopté. 

Gestion financière
Les dépenses pour le mois de juillet se
sont élevées à 1084566$. Il y a eu

aussi renouvellement pour l’exercice
financier 2015 d’une marge de crédit
de 1000000$. 

Gestion réglementaire
Un avis de motion fut voté relatif au
règlement touchant la garde et le
contrôle des animaux; nous saurons
très bientôt si cela aura des liens avec
les nouvelles dispositions que le gou-
vernement provincial a pris pour
garantir la protection des animaux. 

Dans un second temps, le règle-
ment s’intitulant «Circulation et sta-
tionnement» sera modifié afin d’ajou-
ter des places de stationnement pour
personnes handicapées. 

Gestion des affaires juridiques
Une infraction a été détectée sur la rue
de la Souvenance le 17 juillet 2015 :
du remblai et des coupes d’arbres illé-
gaux, auraient été constatés à cet
endroit. 

Loisirs, culture et collectivité 
Une contribution au montant de
400$ fut votée appuyant la création
d’un cahier spécial (Journal des jeunes
citoyens) qui sera inclus dans l’édition
régulière de votre Journal des citoyens
du mois d’août.

Urbanisme
Un plan d’implantation et d’intégra-
tion architecturale fut présenté pour le
2627 du boulevard du Curé Labelle.
Une pharmacie Jean Coutu devrait y
voir le jour, ici nous parlons d’un bâti-

ment de 1 000 m2 de surface ainsi que
de 92 cases de stationnement. 

Module – Gestion des ressources
humaines

Monsieur Jean-François Coulombe
fut nommé directeur des loisirs par
intérim et monsieur Laurent Laberge,
lui, se voit octroyer le poste de direc-
teur général adjoint par intérim. 

Questions du public

Monsieur Georges Carlevaris rue
Martin Bol avance que les berges du
ruisseau du lac Écho sont, selon lui,
violées; coupe d’arbre illégale et modi-
fication des abords du ruisseau
seraient monnaie courante sur ce
cours d’eau. Monsieur le maire
répond de signaler immédiatement à
la Ville les infractions commises et que
le personnel en autorité agira en
conséquence. 

Dans un second temps, monsieur
Carlevaris déplore que le secteur du
Lac-Écho soit une zone défavorisée en
ce qui a trait au service Internet et
espère des modifications marquantes
dans un temps rapproché. 

Monsieur Yvon Blondin, Montée
Sainte-Thérèse; sa question concer-
nait le nombre d’avertissements qui
furent décernés depuis janvier en ce
qui a trait aux bacs bleus et verts qui
sont laissés en permanence au bord de
la voie publique. Monsieur Richer
n’avait pas l’information sous la main.
M. Blondin ajoute qu'il ne comprend
pas que les bacs puissent être laissés
pendant plusieurs jours sur la partie
publique des entrées de terrains de
32000 pieds et plus.
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Séance ordinaire du conseil municipal du lundi 10 août 2015

• Physiothérapeutes et
ostéopathe

• Acupuncture
• Psychologue

• Médecine générale
• Médecine de dépistage 
(ltss, mts, pap test, contraception)

• Nutritionniste-diététiste
• Prélèvements sanguins
• Laboratoire d'orthèses
et prothèses

2943, BOUL. DU CURÉ-LABELLE À PRÉVOST  450-224-2189CLINIQUE MULTI-SOINS DE PREVOST

Nouvelle physiothérapeute
se joint à l'équipe:
Émilie Delorme, pht

Développé par le
Dr Robert St-John dans

les années 1960, le massage
métamorphique est une technique

de massage léger et subtil de points réflexes de la
colonne vertébrale sur les pieds, les mains et la tête.

POUR RENDEZ-VOUS: (450) 712-8218
www.SoinsReikiLaurentides.com

Dons
volontaires

PIERRE DOSTIE
MAÎTRE REIKI

SOIN ÉNERGÉTIQUE REIKI

MASSAGE MÉTAMORPHIQUE

Adoption                    Ecxéma
Angoisse      Hyperactivité
Anxiété                        Insécurité
Burn out       Insomnie
Colère    Isolement
Dépression Naissance difficile
Déficit de l'attention   Peurs
Deuil                            Phobies

Armoires de cuisine
Vanités
Bloc de boucher

Tél.: 450-712-9830  •  Fax. : 450-335-0687

Facebook.com/votrecuisine.net

SALLE DE MONTRE
8

SALLE DE MONTRE Détaillant
de produits

lavergne@live.ca    •    www.iplavergne.com

Fax : 450 224-8881    Tél .: 450 512-6111

Dépannage - Installation - Déverminage
À domicile • service personnalisé

AVANTAGES DES PIEUX VISSÉS –
Comparativement à des fondations conven-
tionnelles en béton coulé, les fondations
avec pieux vissés de Pieux Xtrême vous
offrent une gamme d’avantages
• Garantie contre les mouvements dus au gel
• Aucune excavation nécessaire, aucun

dommage au terrain
• Adaptable à tout type de projets, même

dans les endrots restreints

• Équipement hydraulique spécialisé et
techniciens formés

• Rapide : dès le pieux en place, la
construction peut débuter

• La pose de pieux peut se faire sous des
constructions existantes

• Respect de l’environnement
• Estimation gratuite

Noel Paiement     –     450-569-3565     –     1382, rue des Morilles, Prévost     –     rivenord@pieuxxtreme.com 
W W W . P I E U X X T R E M E . C O M

PIEUX VISSÉS EN ACIER GALVANISÉ – La solution à vos besoins

Approuvé par le Centre canadien
de matériaux de construction et
conforme au Code national du
bâtiment        CCMV 13353-R

RBQ: 8332-7718-01

Rive Nord

Claude Cousineau
Député de Bertrand
Président de la Commission de l’économie et du travail
Porte-parole de l’opposition officielle en tourisme

197, rue Principale Est,  bureau 101,
Sainte-Agathe-des-Monts, Québec  J8C 1K5
tél: 819-321-1676
télec: 819-321-1680
sans frais: 1-800-882-4757
ccousineau-berr@assnat.qc.ca 

Consultez
Atelier Jos Bergot
www.lespagesenligne.com

2493, boul. Curé-Labelle, Prévost
Tél. 450 436 7903 

Télec. 450 436 1679

josbergot@cgocable.caGirouettes exclusives
Ferronnerie d’art

Sculptures
Salle de montre



Plutôt cet été, les cadets-policiers
ont rencontré les responsables du club,
qui les ont invités à venir jouer
quelques parties de pétanque avec eux.
Cette rencontre leur a permis d’échan-
ger avec les citoyens au sujet de l’as-
pect communautaire du métier de
policier et du rôle des cadets-policiers. 

«C’est plaisant de voir les citoyens
de Prévost se réunir et avoir du plaisir

lors d’une activité rassembleuse», ont
souligné Charles Carrière et Philippe
Béland. Selon eux, cette expérience a

été très enrichissante, et ce, autant
pour eux que pour les citoyens
présents. 

André et Gem sont très impliqués
dans leur milieu, surtout au niveau
culturel et loisir : André, c’est l’ar-
tiste, il a joué dans une pièce de théâ-
tre, L’aubergine, il y a quelques
années : il y jouait un charmeur invé-
téré. C’est lui qui a fondé le  Club de
pétanque libre de Prévost. D’après
lui, comme dans son pays, tout le
monde, de tous les âges, devrait
jouer à la pétanque, ne serait-ce que
pour se rassembler et pour s’amuser.
Il a des albums photo de tous les
joueurs, tout ce beau monde qu’il
affectionne, depuis le début du
Club.

Il y a quelques années, ce sont eux
qui ont démarré le Club de marche,
les mardis et jeudis. Ils sont béné-
voles pour le Club de l’âge d’Or. Ils
sont aussi membres du conseil d’ad-
ministration de l’Église Unie. Ils
furent membres actifs du Ciné-Club
de Prévost.

Cela fait plus de 15 ans qu’ils don-
nent de leur temps à l’Institut
de réadaptation Gingras-
Lindsay de Montréal. Tous les
deux, ils ont cumulé 5 750
heures de bénévolat pour la
« Boutique du cadeau » de
l’institut. Le journal de
l’Institut a rendu hommage à
plusieurs bénévoles au prin-
temps dernier, dont André et
Gem pour leur entraide et leur
engagement.

De Marseille à Prévost
Ils m’ont raconté leur parcours
de Marseille jusqu’à Prévost.
Elle, Chinoise, née dans les
Antilles, lui, né à Marseille en
Provence... l’histoire d’amour
entre eux a débuté lorsqu’ils
étaient tous deux étudiants à
l’Université, en Angleterre
dans les années cinquante. Lui

étudiait en agriculture, tandis
que Gem étudiait en commu-
nication... et ils se sont courti-
sés pendant un an… et se sont
mariés… cela fait maintenant 58 ans
qu’ils ont uni leurs vies.

C’est un cousin qui avait tra-
vaillé pour l’Expo 67 qui les
avait invités à venir vivre à
Montréal. C’est donc en 1969
qu’ils ont débarqué du  paque-
bot russe, Alexander Pushkin,
sur le quai du vieux port de
Montréal, pour s’installer à
Outremont avec leurs deux fils.

André s’est d’abord trouvé un tra-
vail à Montréal en électronique et
par la suite chez un distributeur-
importateur de produits alimen-
taires. Gem a travaillé pour une
agence de voyages dans la même
ville, pendant 21 ans.

Ils louaient un chalet à Shawbridge
les fins de semaine, où ils prati-
quaient les sports d’hiver avec leurs

enfants et par la suite, ils ont acheté
ce chalet qu’ils ont rénové, pour en
faire leur maison principale. Ils y
habitent à temps plein depuis 2003.

Évidemment que la célèbre bouil-
labaisse de Marseille leur manque,
ainsi que la mer Méditerranée, le ciel
toujours bleu de la Provence, la
soupe aux poissons, les spécialités
provençales, le pastis, les petits san-
tons de Noël, l’ambiance du pays…
et tous leurs souvenirs, mais par-des-
sus tout… ce sont les quatre saisons

de la vie à Prévost, dans les
Laurentides, au Québec, au
Canada qui les rend heureux.
Ils sont bien ancrés au pays où
ils se font une belle vie entou-
rée de leurs amis et leur
famille qui s’agrandit encore,
qui compte six rejetons.

Avant de partir, j’ai fait le
tour de la cour avec eux, une
cuisine d’été est dressée sur le
côté où un atelier de peinture
improvisé est installé pour
André. Dans ses temps libres,
l’artiste peint des toiles multi-
colores aux allures de manda-
las… elles sont accrochées au
mur tout autour, c’est beau,
c’est magnifique ! … parce
qu’il y a plein de soleil
dedans !

Jasmine Valiquette

C’est dans leur cour arrière, au décor estival et au son de la
musique marseillaise, cette musique qui incite à danser la
farandole, que j’ai été accueillie chez les Ribotti. André
m’attendait assis à l’ombre, tandis que sa femme Gem
est venue nous rejoindre.
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514-688-4180

Plain pied dans le domaine des Vallons. Su-
perbe et vue sur montagnes. Prix: 309,000 $

Courtier immobilier 

Prévost

Spacieux plain pied , plafonds 9pi, 3cac, foyer,
tout y est!  Prix: 339,000 $

Prévost

Prévost Prévost

Propriété Saint-HIppolyte avec accès au lac
Écho. Impeccable et clé en main.   Prix: 259,000$

Saint-Hippolyte

Terrasse des pins, joli plain pied sur coin de rue,
impeccable! Prix 279,000 $

Domaine des Chansonniers, terrain de rêve,
très belle maison Prix: 269,000 $

Condo clos prevostois; deux chambres, belle ter-
rasse, decoration de choix Prix 169,000 $

Prévost Prévost

Plain pied 2010 terrain de 40,000, garage dou-
ble ,  la campagne a la ville! Prix: 339,000 $

Terrain boisé de 35,000pc, rue tranquille, mi-
gnonne maison familiale. Prix 289,900 $

Prévost

LAURENTIDES INC.
Saint-Sauveur

LUCIE

ROY

Club de pétanque libre de Prévost

Un tournoi amical avec les cadets-policiers
Isabelle Neveu

Les cadets-policiers de la
Sûreté du Québec de la MRC
Rivière-du-Nord, Charles
Carrière et Philippe Béland,
ont participé à un tournoi
amical de pétanque, le 18
juillet, au parc Val-des-
Monts, avec le club de
pétanque libre de Prévost.

Dr Simon Lachance m.v. Dre Sophie Gattuso m.v.

Dr Michael Palmer m.v. Dre Valérie Desjardins m.v.

Pour un service  profe s s ionnel  dans
une ambiance  chaleureuse

2906, boul. du Curé-Labelle à Prévost

Tél. : 450-224-4460

Pour prendre
rendez-vous
à domicile

450-821-1649

Pour prendre
rendez-vous

à la pharmacie

450-224-0505

Pour des soins professionnels
dispensés en toute sécurité,

rencontrant les exigences des
nouvelles normes de pratique.

Nouveau service disponible:
- à la Pharmacie Jean-Coutu de Prévost
- à votre domicile

André Ribotti

Un air marseillais parmi nous…
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Au tournoi de pétanque, André Ribotti aime bien pren-
dre la parole… et la garder !

Longtemps impliqués avec le Ciné Club de Prévost, le couple André
et Gem

Ph
ot

o:
 Is

ab
el

le
 N

ev
eu



Mme Nicole Davidson, mairesse de
Val-David, a solennisé l'événe-
ment – en plus de son témoignage
qui restera dans les annales de la
municipalité – avec la signature du
livre d'or de la municipalité par
Gilles, son fils et organisateur de
l'événement. Suivirent :l'artiste pein-

tre reconnu internationalement et
ami de longues dates Guy
Montpetit, son fils Mathieu
Mathieu, et Nicole Deschamps qui
présenta son court métrage
«Hommage à Gilles Mathieu» (éga-
lement organisatrice de l'événe-
ment). Le spectacle s'entama avec

COCO qui prit la
relève au village en
1976 avec sa boîte à
chansons et nous fit
un tour de chant
aux saveurs de la
Butte; Denise
Guénette, chan-
teuse et comé-
dienne, nous inter-
préta la chanson
avec laquelle elle
avait gagné le pre-
mier concours de
chant à la Butte vers
1960 (et on a compris pourquoi !); et
Richard Joe Leroux, chansonnier et

fondateur des 2 Pierrots à Montréal,
vint clore le «Micro ouvert » à saveur
de la Butte. Ensuite, ce fut le tour du
grand spectacle: Mathieu nous
donna un spectacle merveilleux en
hommage à son père, inspiré des
Claude Léveillée, Claude Gauthier,
Raymond Lévesque et plusieurs
autres… et de ses propres composi-
tions.

Gilles fit tirer deux chaises de la
Butte, ces chaises qui virent passer
1 000 personnes par soir les week-
ends et les soirs d'été pendant bien
des années ! Plusieurs personnes de
Prévost étaient venues témoigner
leur amitié à Gilles. Il faisait beau,
les installations du Festival et le son
étaient merveilleux, l'ambiance était
parfaite. Une belle soirée d'été, cha-
leureuse pour notre ami qui le méri-
tait grandement !

Le maire de Saint-Sauveur, Jacques
Gariépy, a souligné que c’est depuis
novembre 2013 que le conseil muni-
cipal souhaite trouver une façon
d’honorer la famille McGarrigle.
«Nous avions pensé à nommer une
rue, une place, un emplacement,
mais naturellement notre choix se
dirigeait toujours et immanquable-
ment vers la scène : lieu de spectacles,
de performances, de dépassements,
d’admiration et de grandes émo-
tions; des lieux très familiers aux
sœurs McGarrigle », a-t-il déclaré.
Une plaque commémorative a égale-
ment été installée à proximité de la
scène, sur laquelle on peut lire une
courte biographie relatant le par-
cours des trois sœurs. 

Organisée dans le cadre de la
préouverture du Festival des arts de
Saint-Sauveur (FASS), la cérémonie
a marqué la longue relation qu’a
entretenue la famille McGarrigle
avec le festival. Anna et Jane
McGarrigle ainsi que Martha et
Rufus Wainwright, enfants de Kate
McGarrigle décédée en 2010 – qui
sont, tout comme leur mère, deve-
nus des artistes de renommée inter-

nationale –, étaient présents pour
l’occasion. 

Le président du FASS, Jean-Louis
Hamel, a rappelé que les sœurs
McGarrigle ont donné une prestation
dans le cadre du festival il y a une
quinzaine d’années. La relation s’est
donc poursuivie au cours de la pré-
sente édition avec le concert de Rufus
Wainwright, au grand plaisir du
directeur artistique, Guillaume Côté. 

Celui-ci a précisé l’importance de
la scène située au parc Georges-
Fillion, notamment durant le festi-
val, puisque plus de 100 artistes y
présentent leurs créations. Pour lui,
c’est un bel honneur que cette scène
soit dédiée à cette grande famille, qui
a eu un impact important sur la cul-
ture et la musique québécoise, car
elle deviendra une source d’inspira-
tion pour tous. 

Des souvenirs mémorables 
Au cours de leur enfance passée à
Saint-Sauveur, les sœurs McGarrigle
se sont parfaitement intégrées à la

communauté catholique française
du village. Kate et Anna ont fait par-
tie du chœur de l’école primaire
publique Marie-Rose, pendant que
Jane a servi d’organiste pour la messe
du dimanche. Selon cette dernière,
c’est leur père, un homme originaire
du Nouveau-Brunswick, qui a choisi
de venir s’installer à Saint-Sauveur.
« Il a été complètement charmé par
l’endroit », a-t-elle confié à la foule
durant la cérémonie. 

La carrière de Kate et Anna les a
amenées à se produire sur les plus
grandes scènes du monde, notam-
ment aux États-Unis, en Europe, en
Australie, en Nouvelle-Zélande et en
Asie, ainsi qu’à enregistrer une
dizaine d’albums folk, dont deux en
français. 

« La scène McGarrigle est pour la
Ville de Saint-Sauveur le symbole de
l’héritage culturel laissé par les
grandes artistes que sont devenues
ces petites filles du village», a conclu
le maire Jacques Gariépy. 

R.B.Q. 2423-7190-25

EXCAVATION
RÉSIDENTIEL - COMMERCIAL

GÉNIE CIVIL
Analyse de sol – Installation septique

Excavation de fondation – Aménagement de terrain

Construction de chemins – Démolition – Déboisement

En affaires depuis 1962Conseils d’experts = Tranquillité d’esprit

groupestonge.com450 224-0555

8                                                                                                               Le Journal des citoyens — 20 août 2015

Sentiers boisés I Site Enchanteur

Cimetière I Columbarium I Crémation I Funérailles
Pré-arrangements I Chapelle I Salle de réception

2480, BOUL. CURÉ-LABELLE, PRÉVOST  450 504-9771
www.coopfunerairelaurentides.org

www.physiodesmonts.com

PRINCIPAUX PROBLÈMES TRAITÉS
Blessure sportive – Maux de dos et de cou  –  Tendinite
–  Capsulite – Bursite  –  Fracture  –  Entorse

SPÉCIALITÉS
Thérapie manuelle – Ostéopathie – Massothérapie
– Prélèvements sanguins – Analyse de la course à pied
– Acupuncture 

Jasmine Perreault
physiothérapeute 

Caroline Perreault
physiothérapeute

Anaïs Delvaux-Derome
physiothérapeute

Florine Lescut
ostéopathe

Judith Leduc
acupunctrice

Fannie Grenier
massothérapeute

Suzanne Gauvin
infirmière (prélèvements sanguins)

2894, boul. Curé-Labelle
bureau 101, Prévost JOR1TO 
Téléphone

450 224-2322

Inauguration de la scène du parc Georges-Fillion

Hommage à la famille McGarrigle
Isabelle Neveu

Saint-Sauveur a tenu le 19 juillet une cérémonie hommage aux sœurs McGarrigle. Kate,
Anna et Jane sont des auteures, compositrices et interprètes de renommée internationale,
qui ont grandi à Saint-Sauveur dans les années 1940-1950 et dont la famille conserve tou-
jours la maison familiale dans le village. C’est donc en leur honneur que la scène située au
parc Georges-Fillion a officiellement été nommée «la scène McGarrigle».

Chacune des trois sœurs a reçu un cadre honorifique. Celui dédié à Kate McGarrigle a été remis à ses
enfants, Martha et Rufus Wainwright.
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Hommage à Gilles Mathieu

Le rassembleur d'artistes
Nicole Deschamps

Jeudi 6 août dernier à la petite gare de Val-David avait lieu,
dans le cadre du Festival Songes d'été de Val-David, un hom-
mage émouvant et festif à Gilles Mathieu. En plus du spec-
tacle de son fils Mathieu Mathieu, divers artistes sont
venus témoigner en paroles et en chansons leur reconnais-
sance et plaisir d'avoir côtoyé l'homme qui a rassemblé
tant de gens et d'artistes de toutes disciplines, et particu-
lièrement des chansonniers, à sa fameuse «BUTTE À
MATHIEU» de 1959 à 1976.

Gilles Mathieu et la mairesse de Val-David, Nicole Davidson  au
moment de la signature  du livre d'or.
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Le mouvement Tiny house est né
aux États-Unis, mais s’est tracé bien
vite un chemin jusqu’au Québec où
de plus en plus de ménages s’appau-
vrissent en tentant de payer une
hypothèque, un loyer trop élevé.
Philippe Perreault, coordonnateur
général du festival et directeur des
communications chez Habitat Multi
Générations, s’est justement impli-
qué au sein du mouvement dans l’es-
poir d’aider ceux qui ne sont pas en
moyen d’accéder à la propriété.
« Actuellement c’est très difficile,
c’est de plus en plus cher, si on
regarde les chiffres du coût de l’habi-
tation depuis les trente dernières
années tout a augmenté alors que les
salaires ont stagné», a-t-il expliqué.
Et acheter une mini-maison « c’est
souvent moins cher que payer un
loyer», a-t-il ajouté. 

Le festival se déroulait sur le site
même du premier écoquartier
développé par Habitat Multi
Générations, Les Hameaux de la
Source, où seront construites dans les
mois à venir plusieurs mini-maisons.
On compte trente terrains déjà ven-
dus tandis qu’il en reste cent vingt-
huit autres à vendre. Les Hameaux de
la source sont en fait un projet de
développement domiciliaire durable
(P3D) où la moitié de l’ensemble
résidentiel reste à l’état naturel et
dont l’autre moitié sont des ensem-
bles de six lots privés avec au centre
un espace d’aménagement collectif.
Il était possible durant le festival, au
grand bonheur de tous, de visiter la
toute première mini-maison du P3D
dans toute sa splendeur. L’intérieur,
tout à fait charmant, était complète-
ment aménagé avec le bois cente-
naire de la maison Quévillon-
Cloutier récupéré par Clément
Valiquette, un récupérateur-
valoriste, qui recycle le bois à travers
mille et un projets. 

Le premier résident, Marc Leblanc,
était sur place pour répondre aux
questions des curieux. Pour lui, un
moyen de rendre la chose encore
plus abordable et écoresponsable a
été d’orienter sa mini-maison de
308 pi2 vers le sud. De cette façon
elle est en partie chauffée naturelle-
ment par le soleil (et il paraît que
même durant les journées froides
d’hiver on doit ouvrir les fenêtres tel-
lement il fait chaud !). Une mini-
maison comme la sienne, avec ter-
rain, fosse septique, puits d’eau
potable et champ d’épuration com-
pris, coûterait dans les environs de
90000$. De quoi en faire rêver plu-
sieurs. Une micro-maison sur roues
de 250 pi2, elle, se situerait dans les
environs de 40000$. L’avantage est
qu’on peut toujours ajouter des
modules au cas où la famille s’agran-
dirait. 

Simplicité et autonomie
Vivre dans un espace plus petit c’est
également vivre avec moins de biens,
avec le strict minimum. Un retour à
la simplicité, à l’essentiel, mais aussi
à un style de vie plus communau-
taire. À vrai dire, aux Hameaux de la
Source, il sera possible de profiter
d’espaces collectifs qui seront amé-
nagés par exemple en serres ou en
parcs d’amusements pour les enfants
selon ce que décideront ensemble
les résidents. Habitat Multi
Générations envisage également le
développement au sein du P3D
d’une forêt nourricière à l’aide de
professionnels en agroforesterie.
«On encourage les résidents à s’in-
former et à implanter de l’aménage-
ment paysager comestible toujours
dans l’esprit d’augmenter leur auto-
nomie autant financière qu’alimen-
taire », a expliqué Philippe Perreault.
Un des conférenciers du festival,
Dominic Lamontagne, a justement
renchéri sur ce point en présentant

comment il était possible d’être
autosuffisant grâce aux animaux.
Quoi de mieux que d’avoir un pou-
lailler rempli de poules pondeuses
ou bien traire des chèvres laitières
pour s’assurer de la qualité de nos
aliments ? 

Être autonome, voilà l’essentiel.
Et, pour Perreault, avoir une mini-
maison « c’est surtout une liberté
financière. Pour les jeunes familles,
ça permet d’être moins dépendant
des revenus pour passer plus de
temps à faire ce qu’on veut réelle-
ment faire. Pour les jeunes retraités,
ça permet de diminuer de beaucoup
ses dépenses et de profiter enfin de la
vie »; parce qu’on a seulement une
vie à vivre. 

Jocelyne Z’Graggen et François Tessier
professeurs diplômés et expérimentés

ÉCOLE DE CHANT

Le Cœur à Chanter
Saint-Hippolyte / Montréal

CO
UR

S 
DE
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NT

450.563.3574
www.coeurachanter.com

INSCRIPTIONS SANS FRAIS ET EN TOUT TEMPS

COURS DE CHANT

ATELIERS DE CHANT

15 et 16 août   À la conquête de
                     sa voix

29 et 30 août  La voix et la voie
                     du cœur
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Dre Isabelle Cazeaux,
Chiropraticienne D.C.

Sur rendez-vous :

450-224-4402
Nouvelle adresse :

2894, boul. Curé Labelle,
bureau 104, Prévost

Il existe de nombreuses raisons pour consulter
en chiropratique :
Mal de dos, mal de cou, torticolis, migraine ou mal de tête,
douleurs dans les bras, engourdissements, otite à répétition,
sciatique : sont des exemples...
Consultez pour un examen approfondi, un diagnostic
et des conseils sur les traitements.

• Technique douce et de précision •

450.224.5738 Vicky   Lefebvre, prop.

Coiffure      Esthétique      Pédicure      Manucure

Pose d’ongles       Extensions capillaires

Bienvenue aux
nouveaux résident

s !

2645, Curé Labelle, suite 103, Prévost

France Latreille
Courtier immobilier résidentiel

Cell. : 514 910-4162
francelatreille@remax-quebec.com

EFFICACITÉ - INTÉGRITÉ - PROFESSIONALISME

Festival de mini-maisons de Lantier

Une mini-maison, pourquoi pas? 
Alexandra Girard 

C’est à Lantier qu’a eu lieu le premier festival de mini-
maisons au Québec durant une courte fin de semaine du 24
au 26 juillet. Plusieurs conférences, plusieurs exposants,
tous orientés vers trois thèmes distincts: l’autosuffisance
alimentaire, l’environnement et l’autonomie des mini-
maisons. Le but: éclaircir ce qu’est une mini-maison et tout
ce que ça implique.

Vue de l’extérieur de la toute première mini-maison du P3D Hameaux de la Source. 

Philippe Perreault aux Hameaux de la Source à
Lantier durant la première édition du Festival
des mini-maisons.  
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Urbanisme
On prévoit permettre les portes-
patio en façade dans la zone V1-271.
Les portes françaises doivent avoir 8
pieds de large et une imposte vitrée
dans le haut pour donner une
impression de grandeur. On a
demandé si cette politique pourrait
s’appliquer ailleurs à Piedmont.
«Pour le moment, c’est réservé à un
nouveau développement. ». Une
copie du règlement sera disponible
lors de son adoption ou en en faisant
la demande à l’hôtel de ville. Cette
procédure est en vigueur pour tout
règlement en processus d’approba-
tion.

Le projet de règlement 757-49-15
a été déposé afin d’agrandir la zone
V-1-114 (V-1 = villégiature/préserva-
tion – chemin des Carrières, côté
sud) à même une partie du parc de
roulottes, chemin des Perches.

Nouvelle collecte
Le Conseil a adopté une résolution
avisant la Régie intermunicipale des
déchets de la Rouge de son intention
d’implanter la collecte des matières
organiques à Piedmont à compter du
1er mai 2016.

Travaux
On ne peut accéder au parc des
Sablières cet été. Un projet sera réa-
lisé en août pour donner accès à la
rivière. Le coût du projet évalué à
40000$ recevra une subvention de
20000$. En parallèle, on prévoit la
plantation de multiples essences d’ar-
bres entre 2, 5 et 3 mètres et l’ense-
mencement hydrofuge de gazon, au
coût de 40000$.

Les travaux pour une nouvelle sta-
tion de pompage, chemin du Cap,
devraient débuter sous peu. Quant au
parc pour enfants, chemin du Frêne,
on prévoit que les travaux devraient
se faire d’ici le 1er septembre.

Période de questions
Fête de la famille – Le maire a souli-
gné la tenue de la Fête de la famille,
le 1er août : «Un grand succès où les
citoyens ont pu fraterniser. C’est
agréable de voir les enfants s’amuser.
Merci aux bénévoles.»

M. Alexandre Beaulne-Monette a
ajouté : « Je remercie également les
bénévoles qui travaillent très fort et je
réitère ma demande pour que la fête
de la famille commence plus tôt.
C’est très tard pour les enfants. La
ville de Sainte-Anne-des-Lacs com-
mence sa fête à 10 h.» M. Cardin a
répondu qu’il verrait s’il est possible
d’améliorer la formule.

Administration
Il demande si, pour le renouvelle-
ment de la marge de crédit de la
municipalité avec la Caisses
Desjardins de la Vallée des Pays-d’en-
Haut, il y a eu demande de soumis-
sion. Pas cette fois-ci. Le maire a
ajouté que les conditions faites par
Desjardins sont excellentes et que
c’était une organisation impliquée
dans son milieu.

En attente
M. Beaulne-Monette a voulu savoir
l’état des négociations avec le groupe
Verdier pour un don en tout ou en
partie du terrain à la sortie 58. Le
maire a répondu qu’après la première

rencontre, il n’y a pas eu de négocia-
tions. Il ne s’attend pas à des progrès
dans ce dossier avant la mi-septem-
bre.

Pour mieux informer
M. de Pooter a demandé : «Est-il
possible lorsque vous proposez des
modifications au zonage, de présen-
ter une carte pour qu’on comprenne
mieux de quoi il en retourne. » Le
maire a dit qu’on verrait ce qu’on
peut faire.

Location de courtes durées
Ce citoyen a également voulu
connaître l’état de la situation au
280, chemin du Cap où les voisins se
plaignent du bruit excessif les week-
ends et de la vitesse dans les rues. Le
problème semble les locations de
courtes durées et ce malgré le règle-
ment municipal qui interdit ce type
de location. Selon le maire Cardin, il
n’est pas simple à faire respecter. Le
DG a parlé avec le propriétaire du
bâtiment et à la SQ. Le maire répète,
« Il est important que toutes les per-
sonnes incommodées téléphonent.
Ce sont les appels répétés qui per-
mettent de sensibiliser la SQ au pro-
blème. »

Parc des Fougères
Un nouveau résident s’est déclaré très
satisfait de vivre à Piedmont. Il
habite près du parc des Fougères. Il
déplore que même si c’est un beau
parc, il est caché, donc très peu uti-
lisé. «Les équipements sont là, l’en-
tretien est limité, les balançoires sont
très hautes. Les enfants pourraient en
profiter davantage.» Le maire Cardin
a promis de faire un suivi avec le
Directeur général.

Piedmont, le 10 juillet 2015 
Monsieur Michel Fortier
Rédacteur en chef
Journal des citoyens C.P. 603
Prévost, (Qc) JOR ITO 
Monsieur Fortier, 
Je tiens à vous informer que les mem-
bres du Conseil municipal de
Piedmont désirent protester vigou-
reusement auprès de vous en tant que
rédacteur en chef du Journal des
citoyens faisant suite à la publication
de deux articles dans ledit journal,
édition du 18 juin 2015, sous la
plume de Madame Louise Guertin. 
Tout d’abord, dans l’article intitulé
«Les échos du Conseil municipal de
Piedmont», elle informe les lecteurs
qu’avec l’adoption du règlement de
PPCMOI, la Municipalité pourra

l’appliquer au projet d’un centre
commercial majeur à la sortie 58 et
passer outre à la réglementation en
vigueur qui limite la superficie des
bâtiments et assure la protection des
milieux humides. Or, de tels propos
s’avèrent totalement faux et elle le
sait très bien. 

Pour votre information, le projet
de règlement de PPCMOI, portant
le numéro 835-15, doit, selon la loi,
être conforme au règlement du plan
d’urbanisme en plus d’être conforme
au schéma d’aménagement de la
MRC des Pays-d’en-Haut. Par
conséquent, le règlement PPCMOI
ne peut, en aucun cas, modifier la
superficie des bâtiments sur l’ancien
site des Cascades d’eau, qui sont d’un
maximum de 2000 m2 d’occupation

au sol, le tout tel que mentionné à
l’article 1 du règlement sur le plan
d’urbanisme portant le numéro 756-
03-14. Ainsi, une simple vérification
aurait permis à votre journaliste d’in-
former adéquatement vos lecteurs
plutôt que de les induire en erreur. 

De plus, toute demande de modi-
fication d’un immeuble dans le cadre
du règlement de PPCMOI doit être
soumise selon les règles de modifica-
tion d’un règlement d’urbanisme.
Donc, toute modification à la régle-
mentation par projet particulier est
traitée comme un règlement modi-
fiant le règlement d’urbanisme, par
conséquent, assujetti à la consulta-
tion publique, à l’approbation réfé-
rendaire et à l’approbation de la
MRC des Pays-d’en-Haut. 

Quant au deuxième article
«Entourloupe réglementaire et lobby
auprès des élus – Un promoteur

cherche à imposer sa vision à
Piedmont », force est d’admettre que
le titre choisi est tendancieux et prête
à préjudice puisqu’il induit les lec-
teurs à avoir un doute sur l’honnêteté
des élus du Conseil. De plus, la pré-
misse de Mme Guertin, selon laquelle
le conseil veut permettre le dévelop-
pement de commerces de plus de
2000 m2, est erronée et ce, le tout tel
qu’énoncé précédemment. Le règle-
ment de PPCMOI ne peut, en aucun
cas, avoir l’effet que lui prête
Mme Guertin tant factuellement que
juridiquement. Dans ces circons-
tances, nous croyons qu’une journa-
liste doit, avant d’écrire de tels
propos, faire montre de profession-
nalisme et ainsi, s’informer minima-
lement de la véracité des affirmations
qu’elle écrit. Or, manifestement,
Mme Guertin n’a pas eu ce souci. 

En dernier lieu, nous remarquons
aussi que l’article signé par
Mme Valérie Lépine portant sur
l’étude sur l’Offre et la demande
commerciale du territoire de la MRC
de Pays-d’en-Haut est un texte qui
correspond vraiment au document
préparé par la firme Demarcom. Par
contre, nous constatons qu’elle ren-
force aussi le message erroné de
Mme Guertin en indiquant aux
lecteurs qu’elle s’interroge sur les

intentions du conseil de maintenir
ces [sic] règlements. 

Il va sans dire que les membres du
Conseil se posent de sérieuses ques-
tions sur la rigueur journalistique de
ces articles qui ne correspondent
aucunement à la réalité et qui indui-
sent les citoyens en erreur tout en
prêtant malicieusement des inten-
tions aux membres du Conseil. Nous
sommes tentés de penser que cela
pourrait être la continuité de la
campagne électorale de 2013 car
vous n’êtes pas sans savoir que
Mme Guertin fut candidate défaite à
cette campagne. 

Finalement, toujours persuadé du
professionnalisme de votre journal et
de votre devoir d’informer correcte-
ment les lecteurs, nous sollicitons
donc de votre part, à titre de rédac-
teur en chef, de publier la présente
lettre qui informera les lecteurs sur
les conséquences de l’adoption du
règlement de PPCMOI et non sur
une interprétation erronée de votre
journaliste. 

Je vous remercie de l’attention que
vous porterez à ma demande et je
vous prie d’agréer mes plus cordiales
salutations. 
Le maire de Piedmont
Clément Cardin
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Pierre Paquette, a.‐g.
Guillaume Paquette, a.‐g.

1025, rue Principale, Prévost
Télec.: 450.224.2991 • Tél.: 450.224.2979

info@ppaquetteag.ca

NOUVELLE

ADRESSE

E

L’autonomie à son meilleur
Venez nous rendre visite, pour un rendez-vous: 450-224-4315

Sabet Awad
propriétaire

872, De la Station, Prévost, Qc J0R 1T0 Télec.: (450) 224-7515

Résidence
pour personnes retraitées

Option MarieJo Comptabilité

Membre des réseaux d’affaires :
- AEDQ - FeLaurentides - RGAP
- Conseillère du RCS (SAGE 50)

Plus de 30 ans d’expérience - Prop.: Marie-Josée Chicoine

450 822-7138
chicmj@gmail.com

Tenue de Livres
Complète ou partielle

et
Aide - Conseils - Supervision

L’Option / Qualité / Tranquillité d’esprit
pour petites entreprises

et travailleurs autonomes

À l’hôtel de ville, Conseil du 3 août à 20 h.

Louise Guertin

Note de la rédaction 
Suite à la publication en juin dernier de textes de nos collaboratrices Louise Guertin et Valérie Lépine, le Conseil

municipal de Piedmont a requis la publication de la lettre qui suit . En vertu de notre politique d'information qui per-
met de susciter un débat ouvert et constructif sur les enjeux du milieu, nous publions intégralement cette lettre.

Toutefois, cette lettre nous accuse d'induire en erreur nos lecteurs. Je veux réitérer dans ces pages que nos journalistes
et collaborateurs bénévoles mettent toute leur énergie pour informer adéquatement nos lecteurs en toute bonne foi et
sans prêter d'intentions de quelque nature que ce soit au Conseil de Piedmont ou à tout autre corps politique. Nos
bénévoles sont aussi des citoyens impliqués dans leur milieu à plusieurs niveaux et leur engagement peut parfois teinter
leurs textes sans qu'on y voie quelqu’intention malicieuse ou subterfuge politique de nos collaborateurs ou du journal.

Benoit Guérin, président



                                                                                                                Le Journal des citoyens — 20 août 2015 11

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

LAA

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

Hyu

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

undaiCanada.com

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

OTOOOO

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

ESÉIRO

LA

SSSSSIISSSSRIRIRRO SÉÉSSSSSSSSS

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

OFFRE D  
NOTRE M  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

‡!’ANNÉE DE L
 MEILLEURE 

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

04

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

$000

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

05

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

$000

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

$ 03

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

$000

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

†XEN AJUSTEMENT DE PRI

$0004
VERSIONS: L, GL, GLS, SE

S  O               

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

XEN AJUSTEMENT DE PRI

$0005
VERSIONS: L, GL, SE, GLS, Limited

ELA
VERSIONS: L, GL, SE, GLS, Limited

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

†X

$
†XEN AJUSTEMENT DE PRI

$0003
VERSIONS: L, LE, GL, SE, GLS

ANTRA

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 /100 000 km
limitée :le 

ANTIE

     

             
             

             
0 005 e dx irpe ds tnemetsujA. elucihéve uqahce de sabe x dirpu dr itrapà t iafe s
ars fe. Lsun ss eelbacilpps aexat t) e6 $m 7umixamM (RPDu R, dnoitalucirtammi’d

s diarF. $9 08 5e 2r ditra, à p5102. hcee Tlbmesnc eevE aT Sa GrtnalE9 $ / 06 9e 2d
agolt ss eegam, iseuqitsirétcaras ces dmo, nstiudore ps dmo, nsogo, lsmos ne LMC

5 ans   
globa  
GARA

SUR TOU               

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

   m 5 ans/100 000 km
opulseur : motoproupe gr

GARANTIE

5 ans/100 000 km
sur les émissions : 
GARA

 UTES LES             ACAC
               ELAN                 

ELA

               

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 /100 000 km
 s émissions : 

ANTIE

5 ans / km illimité 
es : 24 heur
ANCE ROUTIÈREASSISTA  

               2015!CCENTCCENT
               NTRA GT               

ANTRA

               

 
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

  

    

 

    

    

             
            

               
. Akcotsn e5 102T Ga rtnal/ E5 102e nilreba rtnalE’ds noisres vels etuotr uss elbinopsid$ 0 004 / $ 

tsinimda’, dnoitarapére pt dt eropsnare ts diars fet lnennerpmon coitanitsee dt dn eosiarvie ls dia
u’s dépiuqs éelèdos mer lusr uesitamile clr u0 $ s01e e dxatt s euenps er lu5 $ se 1e dxat$ (5 1e 1 d
s vex dir P. proa Cdanao Ctui Aadnuyt à Hnanetrappe acremmoe cs deuqras met dnoi sadnuys Hna  

 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  

 

 

  
               

                
snoisrevs els etuotr ust nemeluest natpmoct ahcar uss elbinopsid$ 0 0e 3 0dx irpe s dtnemetsuj A
xire ps dtnemetsujs ael duclae c. † Ltnarubrae cn dielr piovresén rt ue eriannoissecnou cn doitar
,ecnarussa’, dtnemertsigerne’s diar. Fsulcn$ i5 95e 1 dn oitanitsede t dn eosiarvi, l)ruesitamilcn 
ritra, à p510d 2etimia Lrtnal9 $ / E51 2e 2r ditra, à p510s 2etroS 5 pLt Gneccs : Aértnos melucihés v  
 
 
 
 
 

 

  

      

  

  

  



12                                                                                                             Le Journal des citoyens — 20 août 2015

Les trois motos ZERO à l'essai : la S ZF12.5 2015, la FX ZF5.7 2014 et  la DS ZF12.5+power tank
2015.

Stage au Pérou, à Huari

Cuisiner avec les Péruviens

M. Scrosati, de la boutique l’Ami
Denis à Sherbrooke, nous avait pré-
paré trois motos. Les ZERO à l’essai
étaient la S ZF12.5 2015 jaune et la
DS ZF12.5+power tank 2015
blanche et il y avait une FX ZF5.7
2014 noir mat.

Benoit Laliberté nous a cordiale-
ment accueillis et prodigué les expli-
cations ainsi que les avertissements
nécessaires avant de nous laisser par-
tir avec les motos; je suivais avec la

moto de mon fils, une BMW
1050cc.

Après avoir passé le village et s’être
engagés sur la route dont la limite de
vitesse était de 90 km/h, j’ai eu l’im-
pression de voir des missiles partir
devant moi : l’accélération de ces
bolides est impressionnante, à plu-
sieurs occasions les gars ont inter-
changé de motos et à chaque départ,
je devais accélérer à fond pour les
suivre.

Cette euphorie s’est rapidement
dissipée alors que la FX, équipée
d’une pile de 5,7 kWh, a perdu la
moitié de sa charge en seulement 30
minutes; nous devions faire demi-
tour pour revenir au bercail au
risque de devoir pousser la moto si
nous continuions. Et effectivement,
après vérification, lorsque le tableau
de bord indique 0%, la batterie est
réellement vide, il n’y a pas de
réserve.

Nous sommes arrivés chez le
concessionnaire avec 3 % de la
charge sur la FX, 65% sur la DS et
53% sur la S.

Les impressions des motards... 
Petite déception du côté de l’autono-
mie, mais tous ont avoué qu’ils n’ont
pas ménagé sur la puissance… par
chance il n’y avait pas de surveillance
policière !

L’utilisation à haute vitesse gruge la
capacité des piles deux fois plus rapi-
dement qu’en ville, n’eut été la rude
épreuve que les jeunes ont fait endu-
rer aux motos, nous aurions certai-
nement parcouru une cinquantaine
de kilomètres de plus. L’option
d’une pile supplémentaire augmente
l’autonomie de 35 à 75 km.

Sur une note plus positive, la
recharge complète ne coûte que
0,32$ pour la FX et 0,86$ pour les
deux autres et un simple câble élec-
trique est requis pour recharger sur
n’importe quelle prise ordinaire de
120 volts en autant que vous ayez
entre 7 et 10 heures devant vous
avant de repartir.

Selon Marc-André Simard, un des
participants : « Je préfère avoir un
embrayage, changer les vitesses et
avoir plus d’autonomie. J’aime l’inter-
action avec ma moto à gaz, je trouve la
moto électrique trop ennuyeuse. ».
Pour Alain Brousseau, l’opinion est
partagée : « J’aime la puissance et la
simplicité, mais j’aimerais avoir le
choix de shifter ou non», et pour
Martin Brousseau, il est emballé par le
concept, mais il ne le considère pas
adapté à ses besoins actuels : « J’avais
l’impression d’être sur un tapis volant.
Lorsque l’autonomie sera de 300 km
avec une recharge rapide de 15 à 20

minutes, je serai acheteur». Il y a
actuellement une pile au graphène en
développement, ce sera peut-être la
solution recherchée.

Nos trois motards ont apprécié
l’absence de bruit et de vibration,
l’accélération continue et la puis-
sance disponible en tout temps et
l’idée d’un plein à moins d’un dollar.
Somme toute, c’est le véhicule idéal
pour la ville et les courtes distances
lorsque la recharge est disponible, le
moteur ne dégage pas de chaleur
dans les embouteillages et il n’y a pas
de risque de se brûler sur le tuyau
d’échappement. 

Côté entretien, il y a un ordina-
teur, une pile et un moteur élec-
trique, l’espérance de vie de la pile
est de 350000 km pour la 5,7 kWh
avec une garantie de 5 ans ou 50000
km, et de 690000 km pour la 15,3
kWh avec une garantie de 5 ans ou
100 000 km. Le prix suggéré du
manufacturier varie entre 12340$ et
15 345 $ pour les motos que nous
avons essayées. 

Nous avons contacté l’agence de
l’efficacité énergétique du Québec
pour connaître les incitatifs gouver-
nementaux à l’achat de ce type de
véhicules, mais il n’y a malheureuse-
ment pas de programme qui soit dis-
ponible pour le moment. Quant au
prix de la plaque d’immatriculation,
il est similaire à celui d’une moto à
gaz de 400 cc et le conducteur doit
posséder un permis de conduire de
classe 6A ou 6B.

Moto Zero au banc d’essai

Comme sur un tapis volant
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Luc Brousseau

L’essai des motos électriques par un beau samedi du mois
d’août est une expérience «tripante», même si elle a suscité
des réactions controversées de la part de nos trois fervents
de grosses cylindrées.
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Je me suis vite rendu compte que
ce voyage était non seulement un
projet de sensibilisation, mais aussi
une immersion totale dans une nou-
velle culture qui m’a permis de
diversifier mes capacités person-
nelles et professionnelles.

C’est dans le cadre du programme
Québec sans Frontières, que sept sta-
giaires incluant moi-même sommes
partis vivre dans la ville de Huari,
une communauté de 4000 habi-
tants, où nous avions comme man-
dat de résoudre partiellement la pro-
blématique de l’alimentation non
équilibrée en leur apportant des
pistes de réflexion. Puisque l’unique
route reliant cette petite capitale
régionale aux grandes villes du Pérou
a été construite il y a moins d’une
décennie, l’accès à une vaste gamme
de différents produits est nouveau
pour la grande majorité des habi-
tants. Toutefois, leur alimentation
repose toujours presque uniquement
sur le riz, les patates et la viande qui
sont les produits les plus populaires,
causant une importante carence en
vitamines, minéraux et calcium que
l’on retrouve dans les fruits, les
légumes et les produits laitiers.

Ainsi, le taux de diabète et d’obésité
dans la région est extrêmement
élevé.

Étant Canadiens et étudiants dans
différents domaines liés à l’éduca-
tion, la gestion et l’alimentation,
nous avons pu donner un avis
externe par rapport à cet enjeu et
proposer des alternatives à la popula-
tion afin de varier leur repas en
encourageant la consommation de
fruits, de légumes et de fromage pro-
duit localement. C’est avec le temps
que nous avons établi un lien de
confiance qui nous a permis d’obser-
ver de près leur mode de vie pour
pouvoir créer des activités de sensibi-
lisation qui respectaient leur réalité.

En lien avec notre projet, nous
avons fait une quinzaine d’ateliers
dans des classes de l’école primaire
de la ville pour expliquer aux enfants
les bénéfices d’avoir une alimenta-
tion variée et équilibrée. Également,
afin de familiariser les adultes avec
des produits différents, nous avons
installé un kiosque en plein milieu
du parc de Huari. Ce kiosque a per-
mis à de nombreuses familles de
goûter à des recettes santé et de leur
montrer comment ajouter des fruits

et des légumes à leur alimentation de
tous les jours. Pour mieux divulguer
notre message, nous avons aussi créé
une gamme d’outils promotionnels

tels qu’une brochure éducative, un
calendrier de recettes péruviennes
santé, une annonce radio ainsi
qu’une murale. Ces outils pourront

leur permettre maintenant de trou-
ver par eux-mêmes des alternatives
santé et équilibrées pour leurs repas.
De plus, nos activités ont tellement
plu au centre de santé de la région
que celui-ci a repris certaines d’entre
elles pour continuer d’éduquer le
public sur la diversité alimentaire.

C’est, également, au cours de ces
deux mois et demi, que j’ai eu la
chance de m’intégrer dans une nou-
velle famille avec laquelle j’ai tissé de
forts liens. C’est grâce à ces rencon-
tres que je me suis immergé dans la
culture péruvienne et que j’ai décou-
vert la richesse de ce peuple. Il va de
soi que ce voyage m’a dépaysé, mais
je pense que c’est ce même dépayse-
ment qui rend cette aventure aussi
formidable. Bien que ce type d’expé-
rience apporte ses hauts et ses bas, il
n’en reste pas moins qu’elle m’a per-
mis d’ouvrir davantage les yeux sur
le monde qui m’entoure.

CLUB
Ado Média

Philippe Côté

Si l’on remonte il y a moins d’un an, je n’aurais jamais pensé
me retrouver au Pérou, berceau de la culture Inca,  pour
concrétiser un projet de sensibilisation sur la saine alimen-
tation à 19 ans. Pourtant, je me suis aventuré, le 8 juin der-
nier, dans une expérience de deux mois et demi qui était
plus enrichissante qu’il m’aurait été possible d’imaginer.

À l’école Virgen de Fatima : animation dans une classe de 1ère année du primaire afin d’expliquer aux
élèves l’importance de manger équilibré.

Parc de Huari : événement final de notre stage qui est un kiosque de sensibilisation sur la saine ali-
mentation.

Philippe Côté lors d'une randonnée pédestre sur
le site de ruines pré-Incas

CLUB
Ado Média
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Je m’explique. Je suis une jeune
étudiante en journalisme et, comme
n’importe quel étudiant, je travaille
l’été. Si je me change en animatrice
de camp l’été, je reste quand même
une « vraie de vraie » journaliste.
Comme Tintin, disent les enfants.
Je ne peux m’empêcher cependant
d’observer et de me questionner…
Les enfants, sachant que je joue aux
jeux vidéo, me demandent de les
ajouter sur Call of Duty ou Halo, des
jeux, où proprement dit, l’objectif
est de « tirer dans le tas. »

À qui la faute ?
Pourquoi ça me dérange ? Parce que
Call of Duty et Halo s’adressent à un
public de 17 ans et plus. Et quel âge
ont les enfants ? De 7 à 13 ans,
maximum. Mon article pourrait
être un plaidoyer contre les jeux
vidéo ; ce serait malhonnête, car je
joue aux jeux vidéo et je ne crois pas
que la question soit spécifiquement
dans leur existence. Ça pourrait être
un plaidoyer contre le manque de
contrôle parental, mais malheureu-
sement, les médias et les nouvelles

technologies rendent facilement
accessibles des contenus adultes à un
public mineur comme les enfants de
mon camp. 

Alors, quel est le problème et à qui
la faute ? Le problème, c’est que la
violence c’est amusant pour les
enfants et que cela ne devrait pas
l’être. Les enfants sont trop exposés
à la violence. Partout. La violence
est un jeu. Comme quand on joue
au cowboy et à l’indien. Pow, t’es
mort. Mais est-ce que les enfants

connaissent bien la limite entre la
réalité et le jeu ? Pas toujours. Est-ce
que nos enfants sont tous de poten-
tiels tueurs ? Non, vraiment pas.
Certains évènements propres à la
société américaine nous amènent à
nous poser plusieurs questions, sur-
tout quant à l’accessibilité dange-
reuse des armes à feu. À 13 ans, un
jeune américain du nom de Dylann
Roof reçoit une arme à feu pour sa
fête. Pas un vélo. Non. Une arme à
feu.

Je vous en parle parce que durant
la nuit du 17 au 18 juin dernier,
Dylann Roof, maintenant âgé de 21
ans, s’est introduit dans une église à
Charleston, et a tué neuf personnes
de race noire. Il a été arrêté en
Caroline du Nord le lendemain,
suspecté de terrorisme et de crime
racial. Pourquoi diable fallait-il que
ce soit une arme à feu ? Pourquoi pas

un œuf Kinder à la place ?
Attention, c’est très dangereux un
œuf Kinder! Le jouet a même été
banni du sol américain en 2008.
Plus dangereux qu’une arme à feu
dans les mains d’un mineur, pas
vrai? Si vous ne comprenez pas mon
sarcasme, relisez la phrase deux fois.
L’ironie saute aux yeux.

Papa a toujours raison ? 
L’autre jour, un enfant me disait que
« Gaetan Barette est imbécile ».
Après avoir poliment rappelé à l’en-
fant que traiter n’importe qui d’im-
bécile était mal, j’ai eu un certain
malaise. Ce n’était pas vraiment la
faute de l’enfant, mais bien celle des
médias régurgitant leurs discours
haineux et ô combien lucratifs dans
la bouche des parents. Ne prenez
pas les enfants (ni les médias) pour
des imbéciles. Les enfants s’amusent
de la violence, les grands médias
l’utilisent pour s’enrichir ; dans les
deux cas, ce phénomène est inquié-
tant si on pense aux récents attentats
au Moyen-Orient ou même à
Samantha Higgins, plus récemment
au Québec.

Quand la société expliquera aux
grands et aux petits enfants qu’une
arme n’est pas un jouet et que la vio-
lence n’est pas un jeu d’enfant, peut-
être qu’alors mon été sera comme il
devrait l’être. Moins d’armes, plus
de rires.
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Opinion

Jeux d’enfants ?

Depuis 2005, plus de 60 jeunes
journalistes, photographes et
bédéistes en herbe ont eu la chance
de vivre une expérience hors du
commun au sein du Club Ado
Média du Journal des citoyens.
Chaque été, ces jeunes ont parcouru
la région à la recherche d’histoires à
raconter, d’évènements à couvrir et
de personnalités à interviewer; par-
tageant, par la suite, leurs décou-
vertes avec les lecteurs du Journal. 

Une quinzaine d’animateurs et
d’animatrices se sont succédés
année après année, afin d’accompa-
gner les jeunes dans leurs démarches
journalistiques. Provenant du
Cégep de Saint-Jérôme et de
l’Université de Montréal, ces anima-
teurs ont chacun à leur manière fait

grandir le Club Ado Média, qui ne
cesse d’évoluer depuis maintenant
10 ans. 

Au départ, ce sont uniquement
quelques pages du Journal qui
étaient réservées aux créations des
jeunes durant la période estivale.
Depuis 2013, le Club Ado Média
produit un cahier spécial entière-
ment conçu par les jeunes. Nommé
le Journal des jeunes citoyens, celui-ci
est actuellement publié pour une
troisième année consécutive dans
l’édition du mois d’août. 

Quand le Club Ado Média mène
à des études en journalisme

Au fil des années, deux anciennes
participantes sont devenues, à leur

tour, animatrices du club, alors que
quatre d’entre elles travaillent ou
étudient présentement dans le
domaine des communications.  

C’est le cas de Gabrielle Morin-
Lefebvre, qui a participé à plusieurs
reprises au Club Ado Média entre
2010 et 2013. Elle a écrit sur des
sujets variés, tels que le Pow Wow
du centre Batshaw, le symposium de
peinture de Prévost et le festival du
monde de Saint-Jérôme. Rappelons
que son texte Il était une fois... des
faucons a également fait la une du
Journal au mois d’août 2010. 

Maintenant âgée de 19 ans,
Gabrielle Morin-Lefebvre débutera,
dès septembre, des études en jour-
nalisme à l’Université du Québec
Montréal. Elle vient de terminer ses
études collégiales dans le pro-
gramme Arts et lettres : profil journa-
lisme et communication du Cégep de
Saint-Jérôme; période durant
laquelle elle a été rédactrice en chef
du journal étudiant le Trouble-Tête.
Pour la troisième édition du Journal
des jeunes citoyens, elle propose une
réflexion intéressante sur le rapport
qu’entretiennent les jeunes avec la
violence.

Ont participé à la
création du jeu
DÉFI: Léanne
Lafortune-Simon, 
Émile Lafortune-
Simon et Adèle
Pilotte – page 16Arianne Perreault             Antoine Picard                  Étienne Poliquin               Tristan Soucy

11 ans 13 ans 11 ans 12 ans

Gabrielle Morin-Lefebvre

Si on dit que la vérité sort de la bouche des enfants, c’est
sans doute que ceux-ci sont un reflet aussi véridique que
puissant de notre société. Donc pas besoin d’un doctorat
en sociologie pour observer le rapport que nous entrete-
nons avec la violence. Il suffit juste d’être monitrice de
camp…

Le Club Ado Média
fête ses 10 ans !

12 ans10 ans12 ans

12 ans 14 ans 12 ans 12 ans 19 ans

Frédérique Charlebois      Ina Laporte                      Maéva Larivée                  Lili Rose Mahaut             Gabrielle Morin-Lefebvre

La violence est un jeu. Comme quand on joue au cowboy et à l’indien. Pow, t’es mort.
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197, rue Principale Est,  bureau 101 
Sainte-Agathe-des-Monts, Québec  J8C1K5
tél: 819-321-1676
télec: 819-321-1680
sans frais: 1-800-882-4757
ccousineau-berr@assnat.qc.ca 

Claude Cousineau
Député de Bertrand
Président de la Commission de
l’économie et du travail
Porte-parole de l’opposition officielle
en tourisme

C’est avec grand plaisir que je m’associe au Journal des jeunes citoyens.
Faire participer des jeunes à la production d’un journal constitue une excellente initiative qui
leur permettra de vivre une expérience unique, propice à la découverte de talent et de passion.

Bravo
aux jeunes,
au Club Ado Média et
au Journal des citoyens !

Depuis, elle pratique ce sport
régulièrement. Plus précisément,
Raphaëlle passe vingt heures à
l’écurie par semaine. Avec son
cheval, Montreux, qu’elle possède
depuis quatre ans, Raphaëlle fait
beaucoup de compétitions. Elle
est dans la division Sauteur Poney.
Cette division consiste à franchir
un parcours d’obstacles le plus
rapidement possible. Avant
chaque compétition, Raphaëlle
doit mémoriser le parcours qu’elle
devra franchir.

Pour l’instant, elle est capable de
sauter avec son cheval par-dessus
des obstacles d’une hauteur de
90 cm ! Son objectif est de pouvoir

sauter à une hauteur de 1 mètre
40. Raphaëlle a aussi déjà rem-
porté la médaille d’argent aux Jeux
équestres !

Selon elle, le plus gros défi
lorsque l’on monte à cheval est de
former une équipe avec son ani-
mal, de faire confiance à l’autre.
Aussi, les qualités requises pour
pratiquer ce sport sont la patience,
le courage et la persévérance. On
dit que l’on ne devient un bon
cavalier qu’après avoir chuté 100
fois de son cheval !

À ceux qui débutent ou qui vou-
draient commencer à monter à
cheval, Raphaëlle donne le conseil
suivant : amusez-vous !

Équitation 

Raphaëlle, une
cavalière bien en selle !
Lili Rose Mahaut

Dernièrement, je suis allée rencontrer une passionnée
de l’équitation, Raphaëlle Ferreira. Elle fait de l’équita-
tion depuis neuf ans. Elle a découvert ce sport grâce à
des petits cours d’équitation organisés pour son anni-
versaire. 
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Âgé de 11 ans, Étienne Poliquin commence actuellement sa car-
rière d’acteur, notamment au sein du film québécois Ego Trip.
Dans le cadre du Journal des jeunes citoyens, il a décidé de
simuler un échange entre lui et un journaliste. Cette discus-
sion est bien particulière, puisqu’elle s’effectue par textos…

L’ado texto

Silence, on tourne!

Lili Rose Mahaut a participé avec
Raphaëlle au pansage de Montreux

Raphaëlle Ferreira sur son cheval
Montreux

Salut Étienne, ça va bien ?
Oui, et toi?

Bien, merci. J'ai entendu dire que tu avais fait un film!
Peux-tu  nous parler de ton personnage dans Ego Trip ?

Bien sûr! Mon personnage se nomme Thierry et il est très timide. Il fait
des matchs d'improvisation, mais il a de la difficulté à se faire comprendre,
car il a un gros appareil dentaire dans sa bouche. Sa mère et sa sœur sont
les seules personnes qui comprennent ce qu'il dit !

Alors, durant le tournage, il a fallu 
que tu portes un appareil dentaire j’imagine ?

Pendant le tournage, j’avais un appareil dentaire spécial et facile à enlever.
Parfois, j’avais aussi... des patates froides ! En effet, après le tournage, j’ai
dû retourner en studio pour refaire une réplique. On comprenait trop bien
ce que je disais, mais il ne fallait pas. Le réalisateur m’a donc demandé de
parler avec des patates dans la bouche. C’était dégoûtant et j’ai été très
inconfortable ! Quand le réalisateur m’a dit qu’il voulait me donner des
marshmallow à la place, mais qu’il les avait oubliés chez lui, je lui en ai
voulu un peu lol.

Et qu’ aimes-tu le plus du métier d’acteur ?
Ce que j’aime le plus, c’est de pouvoir faire ce que je n'ai pas le droit
de faire dans la vraie vie ! L'année dernière, on m'a demandé de lancer
des boules de papier à mes amis dans une classe tout en criant et en
déchirant mes livres scolaires dans une publicité de Familiprix ! Cool,
n'est-ce pas?

Oh oui! Comment tes amis à l'école ont-ils réagi quand
tu as commencé a faire des choses à la télévision?

Mes amis m'ont simplement félicité, mais les autres élèves, eux, m'ont
bombardé de questions. Plusieurs d'entre eux ont essayé d'être amis avec
moi, même qu'une fille que je ne connaissais pas m'a demandé de sortir
avec elle! Bien sûr, j'ai refusé cette demande, car j'ai déjà une copine. J'ai
des super amis alors tout est comme avant, on est fiers les uns des autres. 

Habites-tu à Saint-Jérôme ?
Non, j'habite dans la campagne à Saint-Colomban, juste à côté
de Saint-Jérôme. Ça fait beaucoup de route pour les auditions et
les tournages, mais j'aime le calme de l’endroit où je vis.

C’est comment côtoyer  des grands comédiens comme
Patrick Huard, Guy Jodoin et Antoine Bertrand ?

Au début, j'étais impressionné, mais après, je me suis rendu compte
que ce sont des gens normaux, comme vous et moi. Ils sont très
généreux et professionnels. Ils m'apprennent plein de trucs pour
me perfectionner dans mon métier d'acteur.

Cela fait combien de temps que tu fais ce métier?
Deux ans. J’ai commencé en avril 2013.

Est-ce que tu suis une formation?
J'ai commencé à l'école de théâtre du vieux Saint-Eustache. Ils m'ont
référé à mon agent, Serge Lapointe. Depuis ce jour, je le rencontre
régulièrement pour des formations avec d'autres jeunes comédiens.
De plus, il nous fait faire des ateliers avec des professionnels et nous
invite sur des plateaux de tournage pour voir comment ça se passe.
C'est différent de tourner des publicités, des téléséries ou du cinéma. 

As-tu quelque chose à dire aux autres jeunes ?
Ayez confiance en vous et n'abandonnez jamais, 
tel est le secret de la réussite !

Merci, bye.
Bye :-)
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Les sourires sont contagieux!
Laissez-nous prendre soin de votre sourire

pour le garder en santé pour la vie.

Dre Tawni Bailey, BHSc, DDS
Dr Guillaume Côté , DMD
Dentistes généralistes

2990, boul. du Curé-Labelle
Prévost

450.335.2990
www.dentisteprevost.com

CLUB
Ado Média

Collaboration spéciale 

Dans le cadre du Journal
des jeunes citoyens, trois
jeunes prévostois ont par-
ticipé à un atelier animé
par Odette Morin. Ils se
sont prêtés au jeu, afin de
créer la charade, le Mot
perdu ainsi que le Qui
suis-je ?.

Dictionnaires sous la
main, les jeunes ont alors
travaillé en équipe pour
réaliser le Concours DÉFI
du mois d’août. Trouverez-
vous les bonnes réponses
à leurs devinettes ?

   
Concours 

Charade__________________________________________________

À la recherche du mot perdu_______________________

Qui suis-je ? ____________________________________________

Août 2015

Nom --------------------------------------------------------------------

Ville --------------------------------------------------------------------

Âge  ----------------------------- Tél------------------------------------

Charade
- Mon premier: est la onzième lettre

de l’alphabet.

- Mon deuxième: est un rongeur nui-
sible qui vit parfois dans les égouts.  

- Mon troisième : est une boisson

faite à base de feuilles infusées. 

- Mon tout : est un art martial que

l’on pratique pieds nus.

 Placez dans la case appropriée, la pre-
mière lettre de la réponse de chaque
énigme, vous obtiendrez ainsi le mot re-
cherché.

1  2  3  4  5

� � � � �
1 – Personne qui compose ou qui joue

de la musique. 
2 – Tenue que doivent porter les mili-

taires, les policiers, etc.

3 – Repas du soir.

4 – Elles brillent la nuit.

5 – Sport qui consiste à monter à

cheval.

Mot recherché : Lieu où sont

conservées et exposées des œuvres

d’art, etc.

À la recherche du mot perdu

Qui suis-je ? 
Voici les trois indices qui désignent le même mot. 

1 – Je suis un État situé sur la mer Rouge et le golfe d’Aden.

2 – Mon drapeau comporte une bande rouge, une blanche et une noire.

3 – Je suis voisin de l’Arabie saoudite et de l’Oman, ma capitale est Sanaa.

COUPON-RÉPONSE

RÉPONSES DE JUILLET 2015
CHARADE :
Cerf – Veau – Lent = Cerf-volant

MOT RECHERCHÉ : 1 2 3 4 5
P L A G E

1 – Pacifique
2 – Lac
3 – Août
4 – Gâteau
5 – Euro
Qui suis-je ? Le Soudan 

Amusez-vous et courez la chance de gagner, tous les mois, une
carte-cadeau d’une valeur de 30$ à la librairie Renaud-Bray en
participant au concours DÉFI.  

Le gagnant sera choisi au hasard parmi tous ceux qui auront eu les bonnes réponses
et verra son nom et sa photo publiés dans le journal suivant. Toutes les réponses y
seront aussi publiées. Le concours est ouvert à tous les jeunes (18 ans et moins) des
municipalités desservies par le Journal, c’est-à-dire : Prévost, Piedmont et Sainte-
Anne-des-Lacs. Nous acceptons un coupon-réponse par personne, et les fac-
similés sont acceptés.

Vous avez jusqu’au 8 du mois suivant la parution du journal pour déposer votre coupon-
réponse dans la boîte du concours DÉFI à la bibliothèque Jean-Charles Desroches de Pré-
vost au 2945, boul. du Curé-Labelle; ou postez-le aux Éditions Prévotoises, concours
DÉFI, C.P. 603, Prévost, Qc., J0R 1T0 ou par courriel defi@journaldescitoyens.ca. 

Le gagnant du
DÉFI de juillet
est Mathieu
Vaillancourt,
13 ans de
Prévost.

CLUB
Ado Média

Devoir difficile
De Tristan Soucy

Le gagnant du DÉFI de juillet

Ph
ot

o:
 Is

ab
el

le
 N

ev
eu

Alex Shift et Michel
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Où avez-vous étudié?
François– J’ai étudié en Art et techno-
logie des médias au Cégep de
Jonquière. Je me suis spécialisé en
presse écrite, car je voulais devenir
journaliste.

Justine – J’ai aussi fait mon Cégep
dans un programme de communica-
tion cinéma. Je suis allée à l’école
Promédia à Montréal, c’est une école
privée en journalisme parlé, radio et
télé.

Où avez-vous commencé votre
carrière?
François – J’ai commencé à la radio
au Saguenay-Lac-Saint-Jean dans
l’arrondissement de Chicoutimi.
J’étais dans une radio nommée CJAB
(94,5), où j’étais humoriste  dans
l’émission du matin. Je faisais deux
numéros par jour et six petites pré-
sences de 30 secondes. J’ai été à cette
radio de 1999 à 2001.

Justine – Avant de faire de la radio,
j’ai été à la télé communautaire, nom-
mée TVBL. Après ça, j’ai travaillé
pour la chaîne spécialisée Avis de
recherche à Montréal.

Comment préparez-vous vos
émissions?
François – De mon côté, je prépare
les quiz et les jeux. J’essaie de créer
beaucoup sur le moment, parce que
je pense que c’est un média où on
peut exprimer notre spontanéité. Je
m’envoie aussi des trucs par courriel
sur lesquels je veux jaser. J’aime créer
des évènements et m’amuser. Parmi
les sujets abordés, Justine et moi
aimons les divertissements ainsi que
les arts et spectacles.

Justine – Je me charge des nou-
velles, mais les nouvelles ne se prépa-
rent pas,  elles arrivent. Ça se passe au
fur et à mesure. J’appelle mes
contacts et j’écris des textes. C’est
également moi qui planifie les
recherches, les entrevues et je vais
chercher les informations dans la
région. François et moi, nous aimons
les choses positives pour la région. 

Quel logiciel utilisez-vous?
François et Justine – Le logiciel de

mise en ondes que nous utilisons se
nomme Dalet. Il a été adapté selon
nos besoins. Toutes les stations
Cogeco diffusion, dont fait partie
CIME, ont le même logiciel.

Avez-vous un conseil pour les jeu-
nes qui veulent faire de la radio ?
François – Il faut être passionné et
patient. Il faut se rendre indispensa-
ble et que les gens aient besoin de
nous. Il faut se spécialiser et se poser
la question suivante :« En quoi puis-je
me spécialiser ? »       

Justine – C’est très difficile. Il faut
avoir une bonne culture générale et
connaître plein de sujets. Il faut égale-
ment être curieux et polyvalent.
Donc, il ne faut pas juste être journa-
liste, il faut être capable d’animer, de
faire la mise en ondes, de faire des
recherches, d’aller sur le terrain et de
faire des relations publiques.

Qu’est-ce que vous aimez le plus
de votre travail?
François – La création et le côté de
toujours faire de la nouveauté. 

Justine – Le côté spontané, la proxi-
mité avec les gens… Bref, comme
François!

Pourquoi avez-vous décidé de
travailler chez CIME?
François – J’ai travaillé sept ans et
demi à CKOI. Je voulais revenir dans
un format où j’aurais plus de place
pour parler. Dans les grosses radios de
Montréal et dans les émissions musi-
cales, on parle moins souvent, on est
beaucoup de gens autour d’une table.
J’avais le goût de parler d’actualité
aussi. J’ai toujours fait beaucoup
d’humour, mais là, je voulais avoir
plus d’espace pour communiquer des
idées, pour pouvoir m’épanouir.  

Justine – Je suis une petite fille des
Laurentides, je suis née à Saint-
Jérôme et  j’y habite encore. J’adore la
radio et j’ai toujours écouté la radio
CIME, comme mes parents. Je suis
contente de mon travail, parce que
j’habite tout près.

Quels étaient vos occupations
quand vous étiez jeune… à 13 ans ?
François – Je faisais beaucoup d’im-

provisation. J’ai été rapidement le
président de mon école et je faisais de
la radio étudiante. Mon école a été la
première école secondaire à avoir une
télévision étudiante.

Justine – Je faisais du théâtre.

Avez-vous déjà voulu animé à la
télévision?
Justine et François – Oui, nous avons
déjà animé à la télévision, et si on le
pouvait, nous ferions à la fois de la
télévision et de la radio. Ça prend
juste du temps…

Selon vous, l’anglais est-il
important dans ce métier?
François – Quand tu connais plu-
sieurs langues, tu as plus de possibili-
tés pour ta carrière. L’anglais te per-
met de parler avec des intervenants et
aussi de pouvoir consulter davantage
de documents. 

Justine – Oui, ça permet de faire des
entrevues avec des vedettes interna-
tionales, d’être capable de traduire
pour les auditeurs.

Les résultats scolaires sont-ils
importants dans ce métier?
François et Justine – C’est important
pour la discipline de travail… Ce que
l’employeur va regarder c’est ton
diplôme, ainsi que ta motivation et
ton expérience.

Quels sont les qualités nécessaires
pour faire ce métier?
François et Justine – Il faut être tra-
vaillant, avoir une bonne culture
générale, être persévérant, rigoureux,
passionné et discipliné.

Quel est votre sujet d’actualité
favori?
François et Justine – Nous aimons le
Showbiz, les potins artistiques, les
faits divers et parler des sujets de
société qui interpellent les gens et qui
créent des discussions. 

Lors de votre premier jour,
comment vous sentiez-vous?
François et de Justine – Nous étions
nerveux, nous parlions vite, le cœur

voulait sortir de notre poitrine et
nous nous mêlions dans nos idées.
Nous étions nerveux, mais nous nous
sentions dans notre élément.

Coopérer pour créer l’avenir

Félicitations aux jeunes pour leur implication à la rédaction de ce journal !
Plus que jamais, la Caisse Desjardins de Saint-Jérôme vous offre son appui dans la réalisation de vos projets.

Visitez notre page Facebook pour des concours, promotions et conseils. 

facebook.com/caissesaintjerome 

CLUB
Ado Média

Antoine Picard 

Connaissez-vous certaines radios dans les Laurentides? Il y
en a plusieurs, dont Cime FM (103,9/101,3). J’ai eu la
chance de rencontrer François Maranda et Justine Vachon,
animateurs de l’émission Parti pour l’été, en ondes de 5 h
à 8 h 30, du lundi au vendredi.

Rencontre avec les animateurs

Une visite chez
Cime FM

Justine Vachon et François
Maranda, animateurs radio
de l’émission Parti pour l’été
avec Antoine Picard.

C’est une série de romans de fic-
tion pour les jeunes, écrite par
Robert Muchamore. Elle com-
prend 16 romans de 250 à 350
pages. Rédigée au Royaume-Uni,
cette série a paru pour la première
fois en français le 17 février 2007
et raconte les aventures d’une
agence gouvernementale non-offi-
cielle du Royaume-Uni, dont les
agents sont dépourvus de parents
et ont entre 10 et 17 ans. Pendant
les 12 premiers tomes, le person-
nage principal se nomme James
Adams, tandis que, dans les quatre
autres romans, les lecteurs décou-
vrent les aventures de Ryan
Sharma.

L’auteur, Robert Muchamore, a
également écrit une série de livres,
nommée Henderson’s Boys. Cette
série de 12 tomes raconte les
débuts de CHERUB et de son
créateur, Charles Henderson.
CHERUB est l’acronyme de
Charles Henderson’s Espionnage
Research United Boys. 

Une histoire captivante 
J’ai commencé à lire CHERUB en
avril 2015 et je l’ai terminé en juil-
let dernier. C’est le suspense qui
m’a gardé accroché. Chaque fois
que je terminais un livre, je voulais
immédiatement lire le suivant
pour savoir ce qui allait se passer.
Dans cette série, il y a de l’action,
de l’amour (très détaillé) et du
drame… Bref, il y a de tout!

Mon livre préféré a été le hui-
tième tome de la série, qui se
nomme Mad Dogs. L’agente
Gabrielle O’Brien, amie du per-
sonnage principal James Adams,
est gravement blessée sous le
regard de son petit ami Michael
Hendry. L’organisation envoie
alors en renfort les agents James
Adams et Bruce Norris. Leur but
est d’infiltrer l’organisation des
Mad Dogs.

Cette série a été la plus longue
que j’ai lue, mais également ma
favorite! Pour l’instant, j’attends le
17e tome… Je conseille donc
CHERUB à tous les jeunes
espions. Bonne lecture!

Antoine Picard

Avez-vous déjà lu des livres d’espionnage? Certains de
ces livres sont pour les adultes, tandis que d’autres sont
pour les jeunes, comme la série d’espionnage jeunesse
CHERUB.

Suggestion de lecture

Pour raison d’État,
ces agents n’existent pas
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Tout d’abord, les Grecs étaient des gens
très croyants. Ils étaient polythéistes, c’est-à-
dire qu’ils croyaient en plusieurs dieux. Pour
chaque phénomène qu’ils n’arrivaient pas à
expliquer, les dieux en étaient la cause.  Les
Grecs, pour honorer les dieux et attirer leurs
faveurs, faisaient des offrandes de fruits et
des sacrifices d’animaux, et construisaient
des temples pour les satisfaire. Ils ont pro-
duit plusieurs statues qu’on peut encore
admirer aujourd’hui.

Un legs historique présent tout autour
de nous
L’architecture grecque a beaucoup influencé
la nôtre. Plusieurs bâtiments célèbres ont

des colonnes comme la Maison-Blanche ou
certaines banques. Tout cela inspiré par le
Parthénon ou les temples dédiés  aux dieux.    

Il faut souligner que la philosophie
grecque est celle qui se rapproche le plus de
nos lois et de notre façon de penser. Les
grands penseurs d’hier et d’aujourd’hui ont
la même façon de voir les choses. Le savoir
ainsi que  la connaissance étaient d’impor-
tantes valeurs pour eux, comme pour nous
aujourd’hui. Aussi, grâce à l’invention de la
démocratie et de la justice équitable prove-
nant des Grecs, notre monde est bien régi.     

Quant à l’art grec, il est très apprécié.
Plusieurs gravures, tissages, bustes, temples,
statues, bâtiments et poteries sont excep-
tionnels et magnifiques. Cela raconte sou-
vent une histoire qu’on peut retracer. Les
chercheurs et archéologues sont d’accord
pour dire que ces artéfacts ont une très
grande valeur historique. De plus, c’est à
eux qu’on doit les Jeux olympiques, qui
sont considérés comme le plus grand et
célèbre phénomène sportif du monde.

Pour conclure, les Grecs de l’Antiquité
étaient une civilisation fascinante à laquelle
nous devons beaucoup en tant que société.
Plusieurs les civilisations connues ont des
origines grecques, d’où l’importance de
celle-ci. Elle mérite donc qu’on s’y attarde.

CLUB
Ado Média

Histoire et culture 

L’héritage de nos origines grecques
Ina Laporte

La civilisation grecque est le berceau de notre culture. Pourtant, trop
peu de gens s’y intéressent malgré qu’il s’agisse de l’un des plus intri-
guants sujets qui soient. Je vais donc vous fournir un peu plus d’infor-
mation ainsi que des détails captivants sur cette fascinante civilisation. 

Des œuvres originales et naturelles

Roch Lanthier, un artiste
inspirant

C’est depuis environ quarante ans
que Roch Lanthier, un artiste sym-
pathique aux belles valeurs, tient un
atelier d’art ici dans la ville de
Prévost. Son environnement
accueillant m’a tout de suite char-
mée! Il crée des œuvres magnifiques
qui ont chacune une histoire inté-
ressante. Sa ligne directrice? Créer
des œuvres faites majoritairement
de matériaux recyclés. Son éthique
est de ne jamais reproduire un
œuvre qui a été vue ailleurs. Selon
lui, l’originalité est très importante.

Un processus créatif écologique
et durable
Si vous passez sur la rue Principale,
vous remarquerez certainement ses
magnifiques fontaines de bois faites
de cèdre local qui sont de véritables
petits écosystèmes. Comme notre
nature est au centre des préoccupa-
tions de monsieur Lanthier, il espère
qu’elles éveilleront chez leurs pro-
priétaires l’envie de porter plus
attention à nos forêts et nos lacs.
Aussi, l’œuvre nommée Phalaïnopsis
aphrodite est une merveilleuse

création rendant
hommage à la
beauté féminine.
Celle-ci a été faite
exceptionnellement
de matériaux neufs,
tels que de la toile
aéronautique et de
l’acier inoxydable.
Également, qui
aurait cru qu’une
œuvre faite en grande
partie de déchets pou-
vait être aussi éloquente et
agir comme une gifle qui
nous fait comprendre que
CES déchets, ce sont LES
NÔTRES ? ! En effet, cette œuvre
est faite de détritus récupérés par des
jeunes sur le Saint-Laurent. Roch
Lanthier en a fait des brochettes. 

Ses modèles et ses ambitions
Étant jeune, Roch Lanthier détestait
littéralement l’école, car il était
constamment ramené dans le rang.
Personnellement, je le comprends et
je suis presque certaine que c’est
aussi le cas pour plusieurs d’entre
vous! Au départ, il voulait devenir
physicien, une profession pas telle-
ment différente de celle d’artiste
selon lui.

Plusieurs grands noms l’ont beau-
coup inspiré au cours de sa carrière
fleurissante, comme Léonard De
Vinci qui était un grand «paten-
teux» (comme le désigne lui-même

monsieur Lanthier), Michel Ange
ou, d’un point de vue plus contem-
porain, Fred Pellerin, Boucar Diouf
et Gilles Vigneault.

« Mon œuvre qui me représente le
mieux, selon moi, c’est la sculpture
en roues de vélo à la gare. Sûrement
parce qu'elle évoque un arbre, pour
sa couleur bleue qui symbolise l’eau
et parce qu’elle est constituée de
roues de vélos et de palettes rappe-
lant des skis de fond, qui sont à la
fois un moyen de transport et un
sport écologique», m’a-t-il répondu,

non sans hésiter, quand je l’ai inter-
rogé à ce sujet. 

Son travail artistique a également
intéressé les médias. À ce sujet, il y a
eu des reportages d’ArtTv sur ses réa-
lisations. Aussi, il a été invité au salon
de l’environnement de la TOHU.
Cette expérience lui a bien plu ! 

Bref, lui et sa conjointe Ginette
Robitaille, qui a créé une collection
de chaises aux thèmes originaux et
variés, comme ce poisson fait à par-
tir d’un balai à feuilles, sont tous
deux des artistes de grand talent.

Frédérique Charlebois

Sur la rue Principale, impossible de rater les créations de
Roch Lanthier et de sa conjointe Ginette Robitaille. Cela
vaut vraiment le coup d’aller jeter un coup d’œil à l’atelier.
Qui sait, vous trouverez peut-être une jolie œuvre pour déco-
rer votre salon ou une fontaine pour agrémenter votre cour?

L’architecture grecque a beaucoup influencé la nôtre.
Plusieurs bâtiments célèbres ont des colonnes comme la
Maison-Blanche ou certaines banques. Tout cela inspiré par le
Parthénon ou les temples dédiés aux dieux.    

Cette œuvre est faite de détritus récupérés par des jeunes sur le Saint-Laurent. Roch Lanthier en a fait
des brochettes. 
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Magnifique
fontaine de bois

faites de cèdre local qui est
un véritable petit écosystème.
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Qu’est-ce que c’est que le sabre
exactement ? Le sabre, c’est deux

personnes qui ont comme but de
toucher l’adversaire en pre-
mier un certain nombre de
fois, tout en respectant les

règles. Il y a trois zones de
touche :le ventre, le

flanc et la tête. Un
combat dure

cinq à sept
minutes.  

Pour faire de l’escrime, on doit
obligatoirement avoir des bas, le
pantalon fait pour faire de l’escrime,
un plastron pour les filles, une
demi-veste, la grosse veste, le
masque, la veste avec le nom et le
prénom, les gants, une manchette et
un sabre.

Mathilde a choisi ce sport, car sa
mère lui en avait parlé quand elle
était plus jeune. Elle dit que, si elle
n’avait pas pu faire ce sport, elle
aurait choisi la natation, car elle en

faisait avant de faire de l’escrime.
Mathilde a fait au-dessus de cin-
quante compétitions et elle a rem-
porté à peu près trente médailles.

Son objectif est d’atteindre les jeux
panaméricains ou de rester dans sa
position. Mathilde croit pouvoir
atteindre son objectif, car elle dit
que c’est réalisable. Pour finir,
Mathilde suit ses cours au club d’es-
crime Les Lames croisées de Saint-
Jérôme.   
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M. Germain Richer, maireLe Conseil municipal tient à souligner la participation et la
créativité des jeunes à la réalisation du Club Ado Média.

L’implication de ces jeunes au Journal des jeunes citoyens est une
expérience à valoriser qui nous fait découvrir des talents cachés.

Félicitations !
Heureuse de soutenir l’expression de ses jeunes

À leurs opinions, à leur imagination, à leur créativité 

CLUB
Ado Média

Mathilde Gil-Simard 

Sa passion,
un sport de combat
Arianne Perreault

Je suis allée rencontrer Mathilde Gil-Simard à la gare de
Prévost. Mathilde est une jeune fille qui fait de l’escrime
depuis cinq ans et demi. Elle pratique le sabre.
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Toute l’équipe
d’Hebdo Litho
est heureuse de
contribuer à
cette édition
spécialement
produite pour
les jeunes afin de
leur permettre
d’exprimer
leur talent.



Sainte-Anne-des-Lacs, la nature à l'état pur! 

Monique 
Monette Laroche

MOT DE LA MAIRESSE

450 224-2675 www.sadl.qc.ca
ADMINISTRATION

VOS COORDONNÉES

En début d’année, nous vous avons demandé de nous transmettre
vos coordonnées. Non pas pour vous transmettre des envois non
sollicités mais bien afin de pouvoir vous rejoindre lorsque nécessaire.
Par exemple, le Service des Travaux publics travaille sur votre chemin
et doit vous demander si vous désirez faire enlever une pierre qui en-
trave partiellement votre entrée puisqu’ils procèdent au nivelage de
la rue. Si nous ne possédons aucune coordonnée, ils continueront
leur route. Si vous ne l’avez pas encore fait, vous pouvez transmettre
votre formulaire par la poste ou le déposer à la mairie.

SERVICE DE L’ENVIRONNEMENT 

LACS, COURS D’EAU ET FOSSÉS

Les eaux de ruissellement utilisent plusieurs tronçons pour aboutir
au point le plus bas : le lac. Ces eaux ramassent systématiquement
tous sur leur passage! D’où l’importance de garder son terrain propre.
Néanmoins, il faut savoir que la formation de petits amas de mousse
ou d’écume dans les cours d’eau est souvent de cause naturelle. Elle
est liée à la présence de matière organique en décomposition prove-
nant des végétaux aquatiques et terrestres ainsi entrainée vers les
cours d’eau par les eaux de ruissellement. C’est lorsque la présence
d’écume est fréquente, soutenue et allongée avec des bulles qu’il y a
un potentiel de pollution des eaux (produits nettoyants). Dans le
doute, communiquer avec nous aux postes 226 ou 230.

SERVICE DE L’URBANISME

RAPPEL POUR LES PROPRIÉTAIRES D’UN CHIEN

Depuis quelques semaines, le Service de l’Urbanisme reçoit des appels
au sujet de la garde des chiens. Nous désirons donc rappeler que les
chiens doivent être gardés en tout temps sur la propriété de leur gar-
dien au moyen d’une corde, d’une clôture ou d’un enclos. De plus, lors
de la promenade votre animal doit être tenu en laisse. Toute omission
à l’une ou l’autre des règles ci-dessus mentionnée constitue une in-
fraction.

Pour toute information supplémentaire, communiquez avec nous
aux postes 257 ou 224.

SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS

RÉSULTATS D’UN MINI-SONDAGE

Lors de la Journée de la famille, le directeur du Service des Travaux
publics demandait aux résidents de compléter un court sondage. 

Il en ressort que la grande majorité de ceux-ci sont satisfaits du
déneigement, du respect de l’environnement et de l’efficacité général
du service. Par contre, des améliorations sont souhaitées pour la ges-
tion des nids de poule. Le service tiendra compte de vos commen-
taires afin d’être plus efficient.

Permettez-nous de vous rappeler que le chemin de Sainte-Anne-
des-Lacs appartient au ministère des transports du Québec, entre la
117 et l’église. En ce sens, lorsque vous nous faites part d’une situa-
tion, nous devons la référer à cette instance.

SERVICE DES LOISIRS, DE LA CULTURE ET
DE LA VIE COMMUNAUTAIRE
JOURNÉES DE LA CULTURE

Les 25-26 septembre prochains, la municipalité de Sainte-Anne-des-
Lacs se joindra à l’ensemble du territoire du Québec pour célébrer la
culture. Une belle programmation commune sur tout le territoire de
la MRC des Pays-d’en- Haut afin de vous permettre de participer à
plusieurs activités et de vous planifier un petit circuit culturel. Surveillez
vos boîtes postales, vous recevrez la programmation sous peu.

PROGRAMMATION AUTOMNALE

Les inscriptions seront effectuées en ligne dès le 10 août et auprès
du Service des Loisirs dès le 13 août. Des ententes avec les villes avoi-
sinantes nous permet de vous offrir une gamme intéressante de
cours. Surveillez le bulletin L’Étoile pour tous les détails.

SOIRÉE RECONNAISSANCE - DÉPLACÉE

La soirée de reconnaissance des bénévoles aura lieu ce printemps
lors de la semaine de l’action des bénévoles se déroulant du 10 au
16 avril 2016.

REPAS COMMUNAUTAIRE - DE RETOUR CET AUTOMNE ! 
À chaque premier mercredi du mois, venez partager un bon repas
complet dans une ambiance conviviale. Contribution volontaire de
3$.Vous êtes invités dès 11h30 à la mairie Cette activité s’adresse à
tous. Pour toute information, André Beaudry 450 224-5347.

Et vous, avez-vous passé du bon temps durant la saison
estivale ? Profitons des derniers moments de détente que nous
propose cette belle saison pour explorer notre village. Arrêtez-
vous quelques minutes au parc Henri-Piette afin de disputer
une partie de pétanque entre amis, regarder les enfants s’amu-
ser comme si le temps ne pouvait s’arrêter, observer, peut-être,
les oiseaux venir vous siffler une ritournelle et pourquoi pas,
partager un sandwich avec les gens que vous aimez !

Le parc Parent commence à se parer de ses belles couleurs
afin de vous séduire et vous offrir un beau moment de détente.
Venez essayer la belle glissoire rouge et vous balancer au
gré du vent tout en tentant de toucher les nuages du bout
des pieds !
Site Internet 
Vous avez probablement déjà « surfé » les pages du nouveau
site Internet. Il se veut convivial et très simple. Vous y trouverez
plusieurs informations des services municipaux. N’hésitez pas
à nous faire parvenir vos suggestions en utilisant le formulaire
disponible dans la page « Suggestions et requêtes ». Je peux
vous assurer que nous lirons toutes les missives reçues.
Collecte des ordures
Depuis plusieurs années, un laxisme a été constaté lors de la
collecte des ordures. La firme embauchée pour la cueillette
ramassait vos ordures même s‘ils étaient déposés dans un bac
vert. Dorénavant, vos ordures seront ramassées seulement s’ils
sont déposés dans un contenant autre que vert lequel doit être
réservé exclusivement pour les matières recyclables. Ceci évite
que les matières recyclables se mélangent aux ordures lors de
la cueillette du lundi.

Nous devons tous faire un effort et prendre nos responsa-
bilités en tant que citoyens, institutions ou commerces afin que
notre Terre soit en santé pour nos enfants, petits-enfants et
arrière-petits-enfants.
Vitesse  
Avez-vous déjà marché sur le chemin de Sainte-Anne-des-
Lacs? Avez-vous déjà tenté de traverser ledit chemin? Pour
l’avoir fait et tenté de faire... Je vous dis que ce n’est pas facile...
Nous vous rappelons que dans certaines zones, la limite est de
30 km/h et partout ailleurs, 50 km/h. Vérifiez votre odomètre...
Vous pourriez être surpris! Et surtout, pensez à la sécurité des
piétons... ça pourrait être une personne que vous connaissez...

SERVICES MUNICIPAUX
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Les fidèles vieillissent et les jeunes
générations délaissent l’église. Alors,
c’est la fin des messes à Sainte-Anne-
des-Lacs.

Sauf que… les fidèles ont l’impres-
sion de se faire arracher quelque
chose de fondamental et se mobili-
sent. Des démarches ont été entre-
prises auprès de Monseigneur Pierre
Morissette, évêque du diocèse, pour
le maintien des messes au-delà de la
date fatidique.

À la séance du Conseil municipal
de Sainte-Anne-des-Lacs, le 10 août,
une résolution en appui à la commu-
nauté chrétienne a été adoptée et la
mairesse Monique Monette-Laroche
a promis son soutien inconditionnel
à cette cause.

Que perdront les fidèles au juste
quand cesseront les messes?
• La foi ? Non, ils continueront de

croire en Jésus et en son message
d’amour.

• La possibilité d’aller à la messe?
Non, ils iront à Saint-Sauveur, à

Prévost ou ailleurs.
• L’accès aux sacrements, aux

funérailles? Non, ils auront accès
aux baptêmes, mariages et funé-
railles à Saint-Sauveur ou ailleurs.
Ce qui sera perdu, c’est l’apparte-

nance à la communauté chrétienne
de Sainte-Anne-des-Lacs, qui s’est
tissée au fil des ans depuis 1940. Les
assistances, autrefois nombreuses, se
réduisent aujourd’hui à une quaran-
taine de participants chaque
dimanche – mais ces quarante per-
sonnes se retrouvent avec plaisir pour
prier, chanter avec la chorale, parta-
ger les nouvelles, s’entraider, se
réjouir du bonheur des uns, compa-
tir à la douleur des autres.
— Quoi? Toi, tu crois en Dieu? Tu vas
à l’église? Je n’en reviens pas! Moi qui te
pensais intelligente!

Un collègue m’avait lancé cette
boutade dans les années 1990. De
vingt ans mon cadet, il était céliba-
taire, enthousiaste, plein d’énergie.
Sa boutade m’avait fait réfléchir.

Oui, j’ai la foi. J’adhère surtout au
génial message de Jésus : Aimez-vous
les uns les autres.

Oui, je vais à l’église. J’ai besoin de
me recueillir, de réfléchir, de m’unir à
une communauté pour prier.

Ceci dit, je comprends pourquoi la
pratique religieuse a décliné. En tant
que femme, j’ai longtemps rêvé
qu’un virage soit pris pour faire place
au sacerdoce féminin. J’aimerais que
mes amis divorcés ou homosexuels
soient accueillis à l’église. J’accepte
mal la position de Rome sur le
contrôle des naissances et l’avorte-
ment… Dans les années 1960, le
Concile Vatican 2 avait pourtant
insufflé un grand élan d’espoir et de
liberté, qui s’est, hélas! estompé par la
suite.

Si je continue à croire malgré tout,
c’est que l’enseignement de Jésus n’a
jamais perdu sa pertinence.

Il y a en moi un espace que ne
nourrissent ni la culture, ni la
musique, ni les arts, ni les conversa-
tions, ni rien d’autre… mon petit

coin intime de
silence, de prière et
de réflexion.
Appelons ça spiri-
tualité.

J’ai aussi besoin
de créer des liens
avec des personnes
qui s’abreuvent à
la même foi que
moi.

J’ai revu mon
ancien collègue il y
a quelques mois.
Un homme mûr,

marié, divorcé, remarié, père de cinq
enfants. Heureux. Encore rempli
d’énergie, épanoui par la paternité.
— Tu sais, m’a-t-il avoué, je vais à
l’église moi aussi, maintenant. Nous

avons trouvé une paroisse où nous sen-
tons une réelle appartenance. C’est une
femme qui en est pasteure. Nous parti-
cipons toute la famille à la préparation
et au déroulement des offices, aux
œuvres communautaires, à la soupe
populaire, aux activités d’entraide. Je
trouve important que mes enfants
aient cette dimension dans leur vie.

Et voilà ! Tout est dit. La foi, ce n’est
pas seulement adhérer à un message,
c’est aussi le mettre en pratique dans
un engagement social. Prier ensem-
ble, c’est une chose. Se soutenir col-
lectivement, c’en est une autre.
Mettons tout cela en symbiose et on
a une communauté chrétienne.

C’est cette communauté chré-
tienne qui est menacée d’extinction à
Sainte-Anne-des-Lacs.

Dimanche 2 août à l’Église Sainte-Anne-des-Lacs

Célébration œcuménique
Rodolphe Girard

Au-delà de la symbolique spiri-
tuelle et religieuse et sans tomber
dans la sociologie, il est remarqua-
ble de voir deux communautés lin-
guistiques différentes, une franco-
phone et l’autre anglophone parti-
ciper à l’unisson à une assemblée
chrétienne.

Durant la célébration, le clivage
linguistique était palpable et appa-
rent, que ce soit à l’homélie, à la
lecture des textes liturgiques ou lors

des chants de la chorale. Malgré
tout on y trouve de la part des per-
sonnes présentes une volonté de
partage et d’idéal de notre patri-
moine religieux.

Depuis l’annonce de la fermeture
de l’Église, qui doit avoir lieu le 27
septembre prochain et qui serait
due à un manque de prêtres et à des
assistances faméliques aux célébra-
tions dominicales, cette cérémonie
a eu l’effet d’un baume pour la
communauté chrétienne de Saint-
Anne-des-Lacs.

Église de Sainte-Anne-des-Lacs

Chronique d’une
mort annoncée
Marie-Andrée Clermont

Il n’y aura plus de messes à l’église Sainte-Anne-des-Lacs
après le 27 septembre. Manque de prêtres, fidèles trop
peu nombreux. C’était à prévoir : la pratique religieuse
décline au Québec depuis la Révolution tranquille. Les
prêtres vieillissent sans qu’il y ait de relève.
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Présences et commentaires
Luce Lépine : CCU et les déroga-
tions, elle rappelle la marche du 13

septembre pour la maison de soins
palliatifs de la MRC des Pays-d’en-
Haut. – Normand Lamarche, sou-

haite la bienvenue à la directrice
générale par intérim, Mme

Jacqueline Laporte qui remplace le
directeur général en vacances et il
mentionne la fin du camp de jour le
jeudi 13 août. – Sylvain Charron
aux ressources humaines, il annonce
la nomination du nouveau chef du
service incendie et sa candidature à
l’élection fédérale d’octobre pro-
chain. – Serge Grégoire à la sécurité

publique et à la protection des mar-
cheurs, ainsi que Jean Sébastien
Vaillancourt et Sylvain Harvey
étaient absents.

En bref
Les comptes payés pour juillet sont
de 342965$ et les payables sont de
154940$ : parmi les dépenses auto-
risées, Uniroc Construction 9275-
0082 Québec inc. 99 338 $,
Corporation Finançière Mackenzie
5923$ et Yvan Raymond 3711$.

Travaux de voirie sur le chemin
des Oliviers au montant de
10 000 $, chemin des Cerisiers
13000$ et des Cormiers 13000$.

Abrogation de la résolution 4434-
05-13 qui retire son adhésion aux
Fleurons du Québec.

Résolution d’appui à la commu-
nauté chrétienne de Saint-Anne-
des-Lacs qui s’oppose à la fermeture
de l’église qui aura lieu le 27 sep-
tembre prochain.

Application de la politique sur la
gestion et la protection des rensei-
gnements personnels, conforme aux
obligations imposées par la loi sur
l’accès à l’information. La munici-
palité formera ses cadres et non-
cadres en conséquence.

Achat d’un analyseur de trafic et
divers équipements qui l’accom-
pagne au montant de 5395$.

Constats d’infraction – Lots
2 588 946, 1 920 258, 1 920 266,
chemin des Myosotis, la raison est
que le terrain est couvert de détritus
et présente un coup d’œil désolant
et si rien n’est corrigé, le dossier sera
remis aux avocats Prévost Fortin,
D’Aoust.

Les portes ou la barrière d’un por-
tail d’accès à une propriété doivent
s’ouvrir sur ladite propriété et en
aucun temps sur l’emprise d’une
voie de circulation.

Implantation de la collecte des
matières organiques aura lieu le
1er septembre 2016.

La municipalité accepte la
demande de la MRC des Pays-d’en-
Haut relativement à sa déclaration
de compétence en matière de ges-
tion résiduelle, mais se réserve un
droit de retrait.

Urbanisme
1034, de l’Oasis, demande pour la
construction d’un abri d’auto –
refusée.

115, des Cèdres, opération cadas-
trale (intégration de deux lots) –
accepté.

6, des Bosquets, marge latérale
non conforme – accepté.

14, des Cailles, superficie de ter-
rain non requise – accepté.

Période de questions
Selon la mairesse, le projet d’infra-
structure de la MRC des Pays-d’en-
Haut est actuellement au point
mort, elle répondait à une question
d’un contribuable qui se plaignait
du manque d’infrastructure spor-
tive, tel que piscine ou terrain de
soccer.

L’abandon, par la municipalité,
du programme « Fleurons du
Québec » a soulevé plusieurs
remarques à la période de questions
pour une municipalité dont la
devise est : « La nature à l’état pur ».
La mairesse a répondu que la muni-
cipalité avait des choix à faire sur le
plan budgétaire et c’est à regret que
ce programme a été abandonné.

Selon l’échevin Luce Lépine, la
vitesse automobile est vraiment un
problème à Saint-Anne-des-Lacs et
un danger pour les marcheurs.

Jean Gravel, de la rue des Loriots,
a questionné la mairesse sur le règle-
ment 381-2015 concernant les feux
extérieurs qui interdit entre autres
de brûler des feuilles, elle a répondu
que le règlement serait amendé en
septembre et permettrait dans un
cadre bien précis de pouvoir faire
brûler lesdites feuilles.

À madame Lacroix qui s’interro-
geait sur l’avenir de l’église pour la
communauté chrétienne, la mai-
resse a répondu que même rénovée,
il y aurait toujours un coin réservé
comme lieu de culte.

Selon la mairesse, 7500 automo-
bilistes circulent annuellement sur le
pont de Sainte-Anne-des-Lacs qui
enjambe la Route 15 et qui a récem-
ment fait l’objet de réfection tempo-
raire. Selon le ministère il est possi-
ble qu’un nouveau pont soit
construit en 2017 pour le remplacer.

L’assemblée s’est terminée à
22 h 10.

Rodolphe Girard

Assemblée du conseil, le lundi 10 août, présidée par la
mairesse Monique Monette Laroche.

Spécialité - Murs de miroir
Verre et miroir décoratifs
Portes et fenêtres
Moustiquaires

Résidentiel et commercial
R.B.Q. 8100-0994-71 DOUCHE EN VERRE

450-438-2023
Fax: 450-438-9125
vitreriefl.ca

2489, Boulevard du Curé-Labelle Prévost

VITRERIE FILION
LEMIEUX  ENR.2632 - 8138 Québec Inc

www.amecq.ca
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Andrée Cousineau
Courtier immobilier agréé
450 224-4483
www.immeublesdeslacs.com

acousineau@immeublesdeslacs.com

Certifiée
PRO DU NORD

239 000
$

118 000
$

VENDU

VENDU

Ste-Anne-des-Lacs – Contemporaine, cha-
leureuse, novoclimat. Belle construction sur
un grand terrain privé.  – 545 000 $

Ste-Anne-des-Lacs – Bord du lac St-Amour;
maison ayant été témoin d’une autre époque
sur  près de 3 acres de terrain.   – 350 000 $

Ste-Adèle – Petit refuge très bien décoré
avec terrasse privée et accès au lac Rond.

MLS 26270571

Ste-Anne-des-Lacs – Maison à étage avec
chambre principale au rdc. À quelques mi-
nutes des grands axes routiers. Impeccable.  

MLS  16299015

265 000
$

850 000
$

885 000
$

219 000
$

Ste-Anne-des-Lacs – Bord du lac marois ;  2
propriétés sur un magnifique terrain bien
orienté (couchers de soleil).  

MLS 19168704

Ste-Anne-des-Lacs – Plain-pied avec garage.   
MLS 9438498

Ste-Anne-des-Lacs – Bord du lac Ouimet, vue
saisissante, design exceptionnel. 

MLS 17492197 

Ste-Anne-des-Lacs – Tout à fait zen, rési-
dence de lumière et de paix.

MLS  15339907
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450-431-5061

Pitou et votre
responsabilité

Récemment, on me soumettait un
contrat que l’on voulait faire si-
gner à un propriétaire de chien qui
laisse son chien en pension pen-
dant un voyage à l’extérieur du
pays.

Nous avons pris connaissance de
ce contrat et nous avons fait
quelques remarques principale-
ment sur les clauses de limitation
de responsabilité qui y sont conte-
nues, puisque ce genre de clauses
peuvent être contenues dans plu-
sieurs types de contrats et dans
plusieurs autres situations.

Avant tout, il est clairement
établi par le code civil que le pro-
priétaire de l’animal qu’il soit sous
sa garde ou celle de tiers est tenu
de réparer le préjudice que l’ani-
mal a causé. Le propriétaire pour
s’exonérer devra démontrer que le
dommage résulte d’un cas de force
majeure ou de la faute de la vic-
time ou d’un tiers.

Le propriétaire de la pension
pour chiens, par exemple, peut en
toute légalité limiter sa responsa-
bilité dans un contrat avec le
propriétaire de l'animal pour la
période où il hébergera celui-ci.
Dans un contrat, le propriétaire de
l’animal peut renoncer à toute
poursuite contre le commerçant
concernant tout dommage pou-
vant survenir à l’animal y incluant
le décès de celui-ci.

Il faut toutefois comprendre
que le propriétaire de la pension
ne peut limiter sa responsabilité en
cas de faute intentionnelle ou de
faute lourde (insouciance, impru-
dence ou négligence grossière). Il
ne peut limiter non plus sa res-
ponsabilité pour le préjudice moral
ou corporel causé à autrui.

Une clause de contrat indiquant
que le client renonce à poursuivre
le commerce quelle que soit la na-
ture du préjudice et le niveau de
responsabilité du commerçant se-
rait incomplète et inapplicable
dans le cas de faute intentionnelle
ou lourde.

Dans les cas qui le permettent,
le client pourra toujours poursui-
vre la pension pour les dommages
subis et s’il est compensé par son
assureur de dommages, celui-ci
pourra intenter une action lui-
même contre le commerçant à la
place de son assuré mais avec les
mêmes droits et obligations que
celui-ci.

Avoir un animal de compagnie
peut vous procurer joie et plaisir,
mais restez vigilant, votre respon-
sabilité est engagée si votre animal
cause des dommages à autrui,
même s’il s’est égaré ou échappé.

Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi en
vigueur et ne peut être reproduit sans autorisation.

« C’est comme un mystère », a
confié Guillaume Côté le directeur
artistique du FASS en parlant de
Tentacle Tribe, cofondé par
Emmanuelle Lê Phan et Elon
Höglund, également chorégraphes
et interprètes. Leur plus récente
création, Nobody likes a pixelated
squid, a précédé la prestation des
Ballets jazz de Montréal durant
vingt minutes, où le temps a semblé
s'arrêter. Les deux danseurs sur
scène ont complètement fasciné par
leur fluidité hors du commun, par
leurs corps qui s’entremêlaient au
son de la musique. Une symbiose
parfaite entre deux mouvements,
celui d’un homme et d’une femme,
qui se suivent et s’unissent au point
de n’être qu’un. 

Ils ont opté à plusieurs moments
pour la danse que l’on nomme
« liquide ». Les corps coulaient
comme de l’eau, glissaient d’un
mouvement à l’autre et enivraient

par leur sensuelle douceur. Ces
moments plus calmes étaient suivis
de chorégraphies plus intenses, plus
saccadées, où le duo amalgamait
popping et hip-hop contemporain
au rythme de la musique. Les bras
toujours à la recherche du corps de
l’autre livraient à la perfection
l’image d’un amour infini. 

À la suite de l’entracte ce fut le
tour des Ballets jazz de Montréal
d’entrer sur scène avec le spectacle
Zero in on chorégraphié par
Cayetano Soto. Dans une atmo-
sphère totalement intimiste, un duo
homme-femme habillé de la tête au
pieds de blanc a capté l’attention de
tout un chacun. Chaque mouve-
ment s’alliait parfaitement aux
montées vertigineuses d’une com-
position de piano de Philip Glass,
The opening. L’élégance à son meil-
leur. 

C’est ensuite Night box chorégra-
phié par Wen Wei Wang qui a laissé

les spectateurs totale-
ment sans mot. Une
musique électro a
donné le ton pendant
que tous les danseurs,
accoutrés de tenues
noires, avançaient à la
file indienne d’une
démarche presque sec-
taire. Ce spectacle en
perpétuel changement
alternait à la fois cho-
régraphies de groupes,
trios, duos et solos
assez osés à la frontière
de l’érotisme. Des
danses langoureuses
laissaient deviner une
tension entre les corps
totalement envoû-
tante.

Il n’y a aucun doute; Wen Wei
Wang s’est inspiré de la vie urbaine
pour élaborer Night box. On
évoque le mouvement incessant de
la ville, la présence d’une boîte de
nuit, d’un bar, d’une ruelle. Tout
était à l’image de la sensualité qui
anime la ville passé minuit. De ce
spectacle se dégageait une atmo-
sphère industrielle qui racontait en
quelques pas de ballet contempo-
rain le récit de la vie citadine noc-
turne. D’un magnifique troublant. 

C’est Closer de Benjamin
Millepied qui a clôt cette soirée enle-
vante. Le duo Céline Cassone et
Alexander Hille a dansé aux sons de
la mélodieuse composition Mad
Rush de Philip Glass. Une chorégra-
phie tout en romance et délicatesse,
où Céline Cassone est soulevée à plu-
sieurs reprises dans les airs avec pas-
sion. Fin d’un spectacle, mais début
d’une ovation chaleureuse pour une
soirée plus que mémorable. 

La soirée était organisée de
manière à présenter deux spectacles
bien distincts. «Le premier, c’est un
portrait d’Elvis, le deuxième porte
sur Johnny Cash, mais souhaite
beaucoup plus capter une atmo-
sphère », a expliqué Guillaume
Côté, directeur artistique du FASS,
en mot d’ouverture. Auparavant
basée à Montréal, la maison-mère
de la troupe Coleman Lemieux et
Compagnie est à présent située à
Toronto à La Citadelle dans le quar-
tier Regent Park. 

Silence complet. La première par-
tie chorégraphiée par Laurence
Lemieux, Looking for Elvis, a débuté
avec une entrevue où résonnait la
modestie du roi du rock : « I do the
best I can ». Plusieurs danseurs se
trouvaient sur scène et réalisaient de
larges mouvements de façon indivi-
duelle. Et ce n’est qu’aux sons de A
little less conversation, reprise par
Billy Strange et Mac Davis, que tous
les danseurs ont synchronisé en un
même mouvement un ralenti majes-
tueux, comme au cinéma. 

On a positionné ensuite un micro
devant le visage d’un danseur pen-
dant que le reste de la troupe se pla-
çait derrière lui. Le mal-être du roi
du rock se faisait sentir :le danseur
imitait le chancèlement d’un
homme saoûl qui tentait de chanter,
de plaire à la foule, mais qui n’en
avait plus la force. Chaque danseur
était comme un pilier pour celui qui
incarnait Elvis frôlant toujours de
s’effondrer. Le spectacle s’est ter-
miné sur une note plus joyeuse dans
l’espoir de trouver enfin l’amour
avec un grand A. Falling in love with
you s’est fait entendre pendant que
toute la troupe mimait chaque mot
en parfaite simultanéité. Belle syn-
thèse de la vie d’une légende. 

La deuxième partie, The man in
black, chorégraphiée par James
Kudelka était tout autre :plus sensi-
ble, plus abstraite. Sur scène il n’y
avait que quatre danseurs, trois
hommes et une femme, tous accou-
trés sans exception de bottes de cow-
boy. Le son très rythmé des talons
au sol ne pouvait que bien s’harmo-

niser avec les sonorités country de la
musique du mythique Johnny Cash.
Les chorégraphies tout en douceur
se faisaient toujours dans la plus
grande proximité, s’accordant ainsi
avec la sensibilité de la voix rauque
de Cash. Chaque pas de danse était
pesé, senti, comme chaque parole. 

If you could read my mind a
résonné dans la salle comme un
boulet de canon. Les danseurs ont
simulé une bataille de sorte à imager
les coups durs de l’existence.

Magnifique combat où ceux qui
portaient les coups étaient guidés
comme des pantins par les autres
danseurs. C’est aux sons de Hurt
que plusieurs ont versé quelques
larmes. Un des interprètes préten-
dait perdre le contrôle pendant que
l’on tentait de le retenir pour lui
donner la force de continuer. Tout
au long du spectacle les danseurs se
tenaient la main, comme un lien
inébranlable, parce que c’est ensem-
ble qu’on réussit à encaisser la vie. 

Au Festival des arts de Saint-Sauveur

Alexandra Girard

1er août, 20 h, chuchotements dans la salle, un public
attend avec impatience le début du spectacle où il sera pos-
sible de voir à l’œuvre Les ballets jazz de Montréal dans le
cadre du Festival des arts de Saint-Sauveur (FASS). Une soi-
rée toute montréalaise entamée par Tentacle Tribe compa-
gnie émergente spécialisée en hip-hop contemporain et
danses de rue.

Alexandra Girard

Le 5 août dernier, la compagnie de danse contemporaine,
Coleman Lemieux et Compagnie, s’est produite sur la
scène du grand chapiteau dans le cadre du Festival des arts
de Saint-Sauveur (FASS). Une soirée, deux légendes de la
musique pop rock, Elvis et Johnny Cash, interprétées ni
plus ni moins par les mouvements de danseurs contempo-
rains. 

Quand la danse contemporaine
rencontre le pop rock 

Les danseurs de la troupe Coleman Lemieux et Compagnie interprétant The man in black hommage
au célèbre Johnny Cash. 

De la sensualité plein la vue

Le duo Céline Cassone et Alexander Hille des Ballets jazz de
Montréal interprétant la chorégraphie Closer de Benjamin
Millepied. 
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2 parutions Rabais de 5 % / 3 parutions Rabais de 10 %

RABAIS pour réservations Payable par chèque, argent comptant ou Visa

DIVERS

SERVICES

Vous n’y arrivez pas ou vous n’avez
pas le temps ? Je peux vous aider.
Réparations mineures, peinture, céra-
mique, planchers, etc. Surveillance et en-
tretien lors de vos vacances. Travaux sur
le terrain.

Sylvain Pesant 450 712-5313

Les Ménagères de Sylvie, entretien
ménager - Confiez vos tâches ménagères
à une équipe. Ménage résidentiel avec
reçu, et grand ménage. Estimation gratuite.
450 224-4898 Cell. : 450 821-9848

Ferait votre entretien ménager – Non
fumeuse. Bonnes références.

Diane, 450 335-7102 ou
514 236 0772

Gérez vos douleurs en quelques minutes
Formation en techniques de manuponcture
et réflexologie. Le mardi de 19h à 21h. Info:
Service des Loisirs de SADL, 450 224-2675
local 225 - Inscription avant le 8 septembre.

Besoin d’un sourcier ?
www.ExpertSourcierLaurentides.com

450 712-8218

À LOUER

COURS-ATELIER /FORMATION

TAROT

CLIMATISATION

Tarot, passé, présent, futur, faire
revenir l’être cher, talisman, amulette.

450 227-4294 

Nouveau - Nouveau
Le P’tit café du Havre
Non-commercial, privé. Donnez ce que
vous voulez… Lieu sympa pour déguster
un délicieux déjeuner, au son enchanteur
du ruisseau. Bienvenue à vos petits amis
à quatre pattes, votre instrument si vous
êtes musicien(ne) ou juste avec vous-
même… Tous les dimanches de 9h à 13h
au 805, Havre des Monts (près du Mont
Habitant)

Infos : Carmen   450 744-0391

SERVICES DE SANTÉ

Massothérapie Marie-Lise Deconninck.
Suédois clinique, californien, réflexologie,
indien de la tête, reiki.
Tout nouveau client à 1/2 prix.  

450 432-1279

ISABELLE PIRRO
massage suédois 

Approche adaptée aux personnes âgées
ainsi qu'aux personnes affectées par le
cancer. Membre agréée FQM

Possibilité de soins à domicile
450 660-4426

TARIF avec encadrement. Différentes grandeurs disponibles.

Entre 15$ et 70$. 5,00 $ pour les 15 premiers mots et 0,30$
du mot additionnel, 2,50 $ pour cadre autour du texte.

GÉOTHERMIE

Climatisation/Chauffage. Installations
existantes. Vous avez des problèmes ? On
peut vous aider! Nouvelle installation.
Évitez les problèmes, appelez-nous!

Températech 450-224-1715
514-316-9977

Cours tricot/crochet – Automne 2015 –
Début 8 septembre, 14 semaines.

450 565-2918

Cours d’équitation – Prévost, initiation,
débutant, début de sauts d’obstacles

450 224-5096

Cours privés de piano – Régions Saint-
Jérôme / Saint-Sauveur. Professeure affi-
liée au Conservatoire de musique de
Montréal.                         514 839-9770

madcrevier@gmail.com

CLIMATISATION JPB -Climatisation –
Ventilation – Chauffage - Entreprise spé-
cialisée dans l’installation, la réparation et
l’entretien de climatiseur central et mural,
thermopompe, système de chauffage et
bien plus…

Contactez-nous! Tél: 514 602-9695
www.climatisationjpb.com 

Grand 5 1/2 à louer, 701, rue Morin à
Prévost. Bas de triplex, stationnement
pour 2 autos, cabanon 5’ x 6’. Prix 700$
par mois. 450-224-3190 

NÉGOCIABLE!
À LOUER SUR LA 117 À PRÉVOST

Grande salle, très éclairée, au rez-de-
chaussé, idéal pour réunions, événe-
ments, fêtes, etc. Disponible par blocs de
4 heures ou à long terme.

Aussi
Bureaux spacieux au 2e étage, bien
éclairés, pour professionnels ou autres.
Stationnement accessible à l’année.

Joanne  514 232-2739

Salle à louer au 2e étage du
Salon de beauté Chez Françoise pour:
- Massothérapie
- Kinésithérapie
- Acupuncture
Ou toute autre médecine douce pro-
fessionnelle

Info : 450 224-5152      
2882, boul. du Curé-Labelle, Prévost

AVIS DE DISSOLUTION

Prenez avis que la compagnie Invitation
Design (1986) inc. ayant son siège social
au 680, Montée des Sources à  Prévost de-
mandera au Registraire des entreprises  la
permission de se dissoudre conformément
aux dispositions de la Loi sur les compa-
gnies.
Donné à Prévost le 18 août 2014
Luc Piché, secrétaire

Besoin d'un coup de main?
J'apprends à votre chien à mar-
cher en laisse, à socialiser, à ne
pas japper ou sauter sur le
monde.

Alain Pilon  450 822-4557

«Que ton aliment soit ta première médecine»,
disait Hippocrate. En ces temps modernes où les
gens sont stressés, plus que jamais avons-nous
besoin d’aliments sains et riches en micronutri-
ments. Bien que très pratiques et attrayants,
généralement les aliments tout préparés par l’in-
dustrie alimentaire regorgent de toxines pour
notre corps : pesticides, fongicides, herbicides,
additifs pour la couleur et l’arôme, et pour la
conservation. Ils sont très transformés et souvent
à de hautes températures. Aussi, en les consom-
mant nous malmenons notre digestion; nos
enzymes digestives ne suffissent plus à la tâche
pour décrasser notre système. Ces aliments pau-
vres en micronutriments n’apportent pas de sup-
port à la métabolisation des nutriments; l’intestin
grêle est dépassé par la lourde tâche qu’on lui
impose. Les toxines s’accumulent donc dans
notre corps; pour se protéger, celui-ci envoie son
« armée» de défenses immunitaires ; et là débute
l’inflammation.

Mangeons frais. Mangeons local.
Une alimentation basée sur des aliments frais et
riches en antioxydants réduirait la pauvreté de
notre alimentation. La cueillette prématurée des
fruits et des légumes ainsi que leur transport sur
de longues distances appauvrit les aliments et
donc réduit leur pouvoir de nous maintenir en
santé. Aussi, l’intérêt de plus en plus marqué
pour la culture biologique et pour une prove-
nance locale des aliments est tout à fait appro-
prié. Dans les Laurentides, une offre de plus en
plus abondante de ces produits frais, que ce soit
dans les marchés en plein air ou les paniers livrés
à divers points de chute, se développe. Les maraî-
chers, les coopératives d’alimentation et autres
s’organisent de plus en plus pour rejoindre les
consommateurs. N’hésitez pas à réclamer à votre
épicier des produits locaux, ou fraichement

coupé, certains font un effort significatif pour
nous offrir ces produits.

Choisissons bien. Choisissons les
antioxydants
Les antioxydants contenus dans les aliments ser-
vent à éliminer ou à réduire les effets négatifs des
radicaux libres, issus du fonctionnement normal
de notre organisme, mais accentués par la dégrada-
tion de notre environnement. Ils sont utiles pour
contrer les réactions inflammatoires : il y aurait,
selon une étude publiée dans l’European Journal of
Nutrition de décembre 2013, une association
inverse entre les antioxydants alimentaires et le
marqueur de l’inflammation qu’est la CRP, chez
des femmes ménopausées obèses ou en surpoids.

Quand on pense aux antioxydants, on fait sou-
vent référence aux petits fruits et, côté légumes,
aux betteraves, à l’artichaut, au kale ou au bro-
coli; ajoutons les graines de lin moulues. Mais il y
a plus : une étude analysant 3100 aliments
publiée en 2010 dans le Nutrition Journal, du site
web du même nom, nous indique que les épices
et les herbes ont le haut du pavé en terme de pou-
voir antioxydant, notamment le clou de girofle,
la menthe poivrée, la cannelle, l’origan, le thym,
la sauge et le safran. Alors que les viandes, le lait,
la bière et les boissons gazeuses sont à l’opposé du
spectre avec peu ou pas de pouvoir oxydant.

Cuisinons souvent. Cuisinons lentement.
Mais cuisinons doucement. Plus un aliment est
cuit à de hautes températures, plus il produit une
molécule appelée glycotoxine; son accumulation
dans l’organisme serait à l’origine de l’inflamma-
tion systémique, favoriserait l’artériosclérose et
les maladies rénales, accélérerait le déclin des
fonctions de l’organisme. Par exemple, un œuf
poché cuit lentement contiendrait un taux de
glycotoxine de 27 alors que le même œuf cuit à la
poêle à haute température en aurait un de 1237;
une pomme de terre bouillie lentement aurait un
taux de glycotoxine de 17, alors que sous forme
de frites elle aurait un taux de 1527! – Que votre
assiette soit votre première médecine ! 

Marie Morin

Souhaitons que le Dieu Mycolos
remplisse nos paniers des meil-
leures espèces, et nous permette
ainsi d’en déguster jusqu’à l’an pro-
chain. Pour ce faire, nous les conserve-
rons par déshydratation ou congéla-
tion, dans le vinaigre, dans l’huile ou
la graisse, ou au sel. 

Tout commence par un nettoyage consciencieux
et le rejet des sujets «habités» et des pieds imman-
geables. Ensuite, ils sont taillés en lamelles pour le
séchage, en petits morceaux pour soupes et sauces,
ou conservés entiers quant aux petits.

Excepté pour la déshydratation, les champignons
doivent être blanchis dans une eau contenant une
cuillérée à soupe de gros sel par litre, dans laquelle
on peut ajouter vinaigre, vin blanc, herbes sèches,
ail, échalotes… Le blanchiment se fait pendant 2 à
10 minutes dépendant de la texture des sujets et de
l’utilisation projetée. 

Les risques d’empoisonnement par la bactérie
responsable du botulisme imposent une grande
rigueur pour la conservation dans des bocaux qui
doivent être stérilisés après le blanchiment. La dés-
hydratation et la congélation sont plus sécuritaires. 
Déshydratation - Le séchage doit s’effectuer rapi-
dement. Le secret :chaleur et ventilation. Pour s’en
servir ensuite il faudra les faire tremper (une heure
ou plus) pour qu’ils retrouvent un goût parfois plus
délicat qu’avant, mais jamais leur texture d’origine.
Notons que les chanterelles sèchent facilement,
même entières.

Il existe de très pratiques séchoirs électriques à
prix abordable, mais on peut aussi fabriquer un
séchoir-maison, une structure avec tablettes en
treillis, deux ampoules de 40 W dans le fond et un
petit ventilateur. 

À l’extérieur, au soleil, sur un treillis dans un
endroit aéré, ou enfilés et espacés sur une ficelle
suspendue en plein air. Il faut les protéger par une

moustiquaire et les rentrer la
nuit. À l’intérieur on peut les
suspendre aussi en guirlandes, les
étaler près d’une source de cha-
leur, ou dans un four réglé très
bas en laissant la porte entrou-

verte. Éteindre le four régulièrement pour ne
jamais dépasser 60 ° C (140 ° F). 
Congélation - Blanchir, assécher un peu, ranger
dans des sacs de congélation. On peut y mettre un
peu du liquide de blanchiment. Ce liquide est bon
comme base de soupe ou sauce.
À l’huile ou au vinaigre – D’abord blanchir,
égoutter, et mettre en pots. Ensuite, enlever les
herbes, recouvrir d’huile chaude (olive, noix). Bons
un an au frigo; ou recouvrir du vinaigre de votre
choix, attendre trois semaines : se conserve un an.
Confits dans la graisse - Faire revenir dans la
graisse animale (oie, canard, saindoux) jusqu’à
légèrement croustillants. Remplir les bocaux et
recouvrir complètement de matière grasse.
Conserver au réfrigérateur.
Salaison – en saumure ou au gros sel. D’abord,
blanchir et égoutter.  Couvrir d’eau chaude salée, 6
c. à soupe par litre. Fermer hermétiquement.
Remplir les bocaux en alternant sel et champi-
gnons. Commencer et finir par le sel. Couvrir d’un
poids. Conserver à l’abri de la lumière. Dessaler
par trempage. 

Pour en savoir plus, voir l’excellent article du
Club des mycologues de Lanaudière et de La
Mauricie sur le site : www.mycolanauricie.ca/gastro-
nomie-forestiere/conservation-des-champignons

Des nouvelles du Club
Le Club des mycologues des Laurentides offrira
des séances d’identification de champignons à la
gare de Prévost, les lundis 24 août, et les 14 et 28
septembre, de 18 h à 21 h. Les amateurs pourront
emporter leur cueillette et profiter de la compé-
tence d’un de nos administrateurs, Pierre Lequin,
un mycologue chevronné, membre aussi du Cercle
des mycologues de Montréal.

Danielle Larocque 

Que ton aliment soit ta première médecine! La conservation
des champignons

Visitez notre page Facebook sur Club des mycologues des Laurentides ou
écrivez-nous à : amycologues@outlook.com.
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Dans l'huile ou
le vinaigre



Majuscule, le G est d’un beau
paraphe qui donne l’impression
qu’il s’apprête à bercer. Minuscule,
le g trompe son rang de septième
lettre, fleurte* avec les deux anneaux
du huit et se décore d’une courte
houpette d’oiseau. On le désigne
d’ailleurs de la même sonorité que le
geai, dit bleu, et que le j’ai annon-
çant le plus souvent un fait passé,
comme dans j’ai vu un beau geai.
Mais c’est aussi la sonorité de l’ac-

quis, des émotions et des besoins,
du j’ai un beau château, du j’ai du
fonne ou j’ai faim.

On notera cependant que son
usage l’associe à trois sonorités diffé-
rentes, douce, dure et escamotée. La
première l’apparente à un J, comme
son nom l’indique [jé], quand il est
suivi du E ou du I (mage, magie). Il
est en cela cousin du C doux (ceci) et
tout comme lui oblige à l’ajout d’un
U pour retrouver alors sa pronon-
ciation dure : C-Q (cueillir, quille);
G (orgue, guitare).

En guise de parenthèse, ajoutons
ici que le participe présent et les
adjectifs qui en dérivent (avec finale
en –ant) sont l’occasion d’un jeu qui
voit la graphie souvent distinguer

deux prononciations identiques. Au
fatiguant du verbe (des bruits fati-
guant le voisinage) on substitue ainsi
le fatigant de l’adjectif (le voisinage
entend des bruits fatigants), lequel
s’accorde avec le nom qu’il qualifie,
tout en étant raccourci, parce que
davantage utilisé. Il faut compren-
dre alors que fatiguant, venant de
fatiguer, doit conserver le U
puisqu’on fabrique le participe pré-
sent en remplaçant la finale verbale
(ici –er) par la finale invariable -ant :
fatigu-er / fatigu-ant, comme on crée
cherch-er / cherch-ant. L’adjectif, lui,
peut s’écrire sans le U, puisque g-a
fait déjà ga. Ce sera aussi le cas,
entre autres, de communiquant
(verbe) et communicant (adjectif )

On retrouve d’ailleurs dans ce jeu
de graphies la parenté entre le C et
le G, les deux lettres cousines qui
échangent aussi leur prononciation
selon leur entourage. On prononce
ainsi excellent [eksè], excité [eksi],
sexualité [eksu], mais exagéré [egza],
exercer [egzè], exister [egzi], exopla-
nète [egzo] et exulter [egzu]. Et le
lecteur attentif aura remarqué que
chaque fois, cette variante implique
le passage du S au Z. Magie du lan-
gage (qui ne s’écrit language, qu’en
anglais)!

La troisième sonorité que le G
entraîne est celle de la consonne
nasale GN, dont le le G et le N sont
escamotés au profit d’un NY qui
conduit à peu près à montagne

[montanye] ou à digne [dinye]. Son
équivalent en espagnol, la lettre Ñ,
permet de répertorier séparément les
quelques mots qui commencent par
elle, comme ñoñeria (niaiserie) et
ñoño (banal). En anglais, c’est la
forme –ing qui indique une action
en train de se faire : he is skiing (il fait
actuellement du ski), distinct du he
ski (il fait du ski occasionnellement).
Et ceux qui me connaissent, ne
seront pas surpris d’apprendre qu’il
m’apparaîtrait normal qu’au lieu du
camping, on écrive campigne, quand
on en parle, évidemmagne (comme
disent les Français méridionaux).
* La graphie flirte (qui vient de fleureter,
conter fleurette) est trop proche de frite
et de myrtille pour s’écrire à l’anglaise.

Suzanne Monette

Soulignons l’anniversaire de
nos fêtés d'août 2015
Le 1er, Jeannette Filion, Jacinthe
Séguin - le 2, Cécile Lebrun – le 3,
Louise Vézeau – le 4, Denis
Daudelin - le 7, Fleurette Laviolette,
Hubert Robitaille -  le 8, Janine
Ostiguy, André Ribotti - le 9, Jean-
Marc Rousseau – le 11, Manon
Lareau, Janine Léonard, Réjean
Saint-Jacques (gagnant du gâteau) -
le 14, Marie-Andrée L’Écuyer - le
15, Lucie Cyr, Ginette Lyrette,
Robert Dufresne - le 18, Louise
Séguin - le 19, Aline Baril, Marie-

Jeanne Danis - le 21, Diane
L’Archevèque -  le 22, Rachel
Desrosiers, Lebel Jean-Guy, Lucille
Robert  –  le 24, Jovette Vallière - le
25,  Roselle DeCarufel - le 26,
Gérard Lévesque – le 27, Nicole
Laporte - le 28, Rita Demers, Marie-
Rose Desjardins – le 29, Roland
Dufresne  et Louise Pilon. Un grand
merci à nos fidèles et généreux com-
manditaires. Ce geste est toujours
très apprécié de tous nos membres.

Ce que le temps passe vite ! Eh
oui ! Les vacances sont presque ter-
minées. C’est déjà le temps de pen-
ser à toutes nos chères activités. Vous

pouvez toujours encore profiter de la
pétanque les mercredis soirs dès
18 h 30, au terrain municipal près
de la piscine, rue Maple, à Prévost
jusqu’au 26 août. Par contre, nous
reprenons nos activités régulières dès
le 7 septembre comme suit : le shuf-
fleboard (palet), les lundis de
12 h 45 à 15 h 15, du 7 septembre
au 30 novembre; info : André. Les
cours de danse avec Michel et
Nicole, les lundis de 15 h 30 à
17 h 30, du 7 septembre au 30
novembre; info : Thérèse. L’aqua-
forme, les mardis de 19 h à 20 h, du
8 septembre au 27 octobre à
l’Académie Lafontaine; info :
Micheline. Le bingo les 1er et 3e mar-
dis de chaque mois, à 13 h 30, du 15
septembre au 1er décembre; info :
Thérèse. Jeux de dards et de société
(cartes, dominos, jeu de toc, etc.) les
2e et 4e mardis du mois, à 13 h 30,
du 8 septembre au 24 novembre;
info : Jocelyne. « Vie Active », les
mercredis de 10 h 15 à 11 h 15, du
16 septembre au 25 novembre; info :
Ginette et Pauline. Le scrabble, les
mercredis à 13 h, du 9 septembre au
2 décembre; info : Ghislaine.
N’oubliez pas que « Bouger c’est la

santé. » Nos soupers/danse repren-
dront également le 12 septembre,
sous le thème « Le temps des
pommes »; info : Suzanne et
Micheline. Bienvenue à tous. 

Épluchette de blé d’Inde et hot
dog au Centre culturel de Prévost,
794, rue Maple. Activités et jeux.
Tirage style encan chinois. C’est le
temps de disposer des choses dont

vous n’avez plus besoin. Apportez-
les et on les vendra à l’encan style
chinois. N’oubliez pas vos chaises et
breuvages. Si mauvaise température,
remis au lendemain. Coût 10 $.
Réservation obligatoire.

Séjour à l’Auberge du vieux foyer à
Val David (3 jours) les 2, 3 et 4 sep-
tembre 2015. Prix 275$/membre et
285 $/non-membre. Forfait tout
inclus avec animation. Départ de la
gare de Prévost, rue de la Traverse, à
14 h 30. Quelques chambres sont
encore disponibles, mais hâtez-vous;
info : Suzanne ou Micheline.

Méchoui et cueillette de pommes
chez Constantin, jeudi 24 septem-
bre. Souper/danse avec animation et
cueillette de pommes pour les per-
sonnes intéressées. Forfait incluant :
souper, taxes, pourboires et trans-
port. Prix : 30 $ membre, 35 $ non
membres.

Notre carte de membre ne coûte
que 10$ par année et il est toujours
temps de s’en procurer lors des acti-
vités ou en communiquant avec
Suzanne ou Micheline. Vous êtes
toujours les bienvenus(es) à toutes
nos activités.
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Gleason Théberge
motsetmœurs@journaldescitoyens.ca

MOTS CROISÉS Odette Morin

Horizontal
1-   Fête en plein air (pl).
2-   Provisoires.
3-   Mois pour observer les perséides - Sincère.
4-   Utile pour déconstruire - Travail forcé (sigle).
5-   Seaux - Blessant.                                                             
6-   Érode - Voie urbaine.                                                        
7-   Teinter en pourpre pâle - Passe à Ferrare.
8-   Dans la mer Égée - Réunion.                                           
9-   Combinée - Petit cube.
10- Lacé - Rejetées.                                                                
11- Possèdent au moins un noyau - Poisson.
12- Périodes - Des cristaux - Ennuyés.

Vertical
1-   Elle habite au sud de la frontière.
2-   Bonheur de prédateur (pl) - Vieille cité.
3-   Ses feuilles donnent du goût.
4-   Trucmuche - Arrêts.
5-   Ceasium - Catégorie.
6-   Partisanes d'une doctrine.
7-   Lien - Isole.
8-   Du soja - Éclose.
9-   Demande de l'adresse - Le taro et l'arum en sont.
10- Humaniste hollandais - Monnaie du Pérou.
11- Petite voie - Note.
12- Plantes potagères.

André: 514 677-8610
Ginette: 450 569-3348
Ghislaine: 450 224-4680
Jocelyne: 450 224-1325
Maryse: 450 224-5312

Micheline: 450 438-5683

Pauline: 450 227-3836

Suzanne: 450 224-5612

Thérèse: 450-224-5045 

Liste des nos de téléphone

par Odette Morin, août 2015Solution page27

Nos sorties et activités à venir

Par Odette Morin
Placez dans la grille la première lettre de la réponse de chaque énigme.
Vous obtiendrez ainsi le mot ou le nom recherché.
1 – Couleur aussi appelée « poil-de-carotte ».
2 – Bleue, c’est la cyanobactérie.
3 – Plante à bulbes dont une espèce fournit le safran.
4 – Gros bloc de glace.
5 – Peuvent être éternelles en hautes montagnes.
6 – Plaques cornées qui recouvrent certains poissons et reptiles.
Mot (ou nom) recherché: Elle nourrit.

1 – Racine tropicale qui fournit le tapioca.
2 – On la jette pour immobiliser un navire.
3 – Partie centrale de l’atome.
4 – Géant vorace dans les contes de fées.
5 – Acier inoxydable.
6 – Domicile principal d’une famille.
Mot (ou nom) recherché: Moins important qu’un château.

Solution page 27

1 2 3 4 5 6

1 2 3 4 5 6
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Le fêté et gagnant du gâteau anniversaire, Réjean St-Jacques, à côté, Thérèse
Guérin du Club Soleil et de Isabelle Bastien du service de la boulangerie du mar-
ché IGA-Piché. C’est ici que le photographe doit s’amender, le mois dernier nous
avions mentionné qu’Isabelle Bastien ne faisait pas elle même les gâteaux, et bien
nous étions dans l’erreur, en plus de son charmant sourire, elle fait presque tous les
gâteaux et toutes les pâtisseries – Bravo Isabelle.



Résultat d’un partenariat entre la
Société d’horticulture et d’écologie de
Prévost (SHEP), Diffusion
Amal’Gamme et la Ville de Prévost,
le Concert champêtre dans un jardin
a su charmer les spectateurs par la
qualité du spectacle et par l’accueil
chaleureux des hôtes. 

Quand la musique se raconte
Vêtue d’un chapeau de paille décoré
de fleurs, d’un chandail blanc en den-
telle et d’une jupe rappelant la cou-
leur du lilas, Nancy Roy a rapide-
ment conquis le public avec sa voix
mélodieuse, ses quelques pas de danse
et le ton humoristique qu’elle a
donné à son spectacle. 

Passionnée par le théâtre musical,
Nancy Roy a présenté un répertoire
composé uniquement d’extraits
d’opéras, d’opérettes et de comédies
musicales, dont la Mélodie du bon-

heur, Carmen et le Fantôme de
l’Opéra. «Ce sont des airs que les gens
connaissent en général et qu’ils ont
du plaisir à réentendre », a souligné
l’artiste. Elle a pris soin d’alterner les
versions originales et les traductions
des pièces qu’elle a choisi d’interpré-
ter, afin de rendre son spectacle le
plus accessible possible. 

En plus de faire des liens entre les
pièces, d’interpréter quelques rôles le
temps d’une chanson et de dégager
une réelle joie de vivre, Nancy Roy a
réussi à interagir avec le public et à le
faire participer au spectacle ; une for-
mule qui fut très appréciée par les
spectateurs. 

Contempler la naissance d’un
jardin

Après le spectacle, le public s’est
déplacé à la demeure de Jean-
François Garneau et Sylvie

Blanchette pour y
visiter leur jardin
dans le domaine du
Haut Saint-
Germain. Ce fut
également l’occa-
sion d’admirer,
autour d’un petit
goûté, les œuvres
des peintres natura-
listes Ginette
Perreault et Robert
Gérard.  

J e a n - Fr a n ç o i s
Garneau et Sylvie
Blanchette habitent
à Prévost depuis à
peine un an et demi.
Étant de nouveaux
résidents de la munici-
palité, ils ont accepté avec
enthousiasme la proposi-
tion de la SHEP, c’est-à-
dire de tenir le concert
champêtre dans leur jar-
din. C’était pour eux l’oc-
casion de rencontrer des gens du
quartier et de s’intégrer à la vie com-
munautaire de Prévost. 

Comme la maison des hôtes a
récemment été construite, le public a
pu admirer la naissance de leur jardin
et, non pas, un jardin en pleine matu-
rité. «Un jardin, c’est comme un
enfant, c’est beau à toutes les étapes
de sa vie», a mentionné Jean-François
Garneau. Il précise que sa conjointe
et lui voulaient respecter l’aspect sau-
vage et montagneux de leur terrain en
aménageant leur jardin. «Nous ne

voulions pas un terrain avec du gazon
qui ressemble à un terrain de golf,
donc nous avons choisi le trèfle, sou-
tient-il. Nous ne voulions pas avoir
l’impression d’avoir enlevé un mor-
ceau de la montagne, mais plutôt de
nous être intégrés à celle-ci. »

Un travail de collaboration
Dès qu’ils ont visité la demeure, les
membres de la SHEP ont apprécié
l’endroit et la générosité des proprié-
taires. « Le terrain était grand et dans
la nature, en plus d’être très bien situé
et facile d’accès», a expliqué la coor-

donnatrice de l’évènement, Denise
Morinville. Le défi a été de rendre
accueillant ce terrain neuf pour 150
personnes et de lui donner une
ambiance intéressante en prévision
du concert. 

Rappelons que cet évènement esti-
val est le fruit d’un travail de colla-
boration. Tous les membres de la
SHEP ont mis la main à la pâte pour
préparer l’emplacement ainsi que le
goûter, pendant que Diffusion
Amal’Gamme s’est occupé de l’orga-
nisation du concert. 
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Concert champêtre dans un jardin

La période estivale, idéale pour réunir musique et jardin
Isabelle Neveu

Malgré un temps maussade, la 6e édition du Concert cham-
pêtre dans un jardin a rassemblé une près de 200 per-
sonnes, le dimanche 19 juillet, à la salle Saint-François-
Xavier. Le concert de la mezzo-soprano Nancy Roy et de la
pianiste Aline Van Roy a précédé une visite du jardin de
Jean-François Garneau et Sylvie Blanchette, situé dans le
domaine Haut Saint-Germain à Prévost.

Les hôtes Jean-François Garneau et Sylvie
Blanchette ont accueilli avec une grande
générosité l’ensemble des spectateurs dans le
jardin de leur domicile, situé dans le
domaine du Haut Sain-Garmin à Prévost. 

Passionnée par le théâtre musical, la mezzo-soprano Nancy Roy a non seulement chanté des extraits d’opéra, d’opérettes
et de comédies musicales, mais elle a également interprété quelques rôles le temps de quelques chansons. 
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Dès le départ, Geneviève Talbot et
Jean-François Allard nous informe
que le voyage que nous allons faire
ne se déroule pas à partir du jour 1
jusqu’au jour 270, mais que le tout
est regroupé en thèmes tels que : la
nourriture, la religion, le travail…
Et nous voilà tous embarqués dans
leur beau périple qui les a
menés sur quatre continents
où ils ont visité douze pays.

À leur grand départ en
2011, Gen et Jeff ont respec-
tivement 34 et 41 ans et
habitent la région des
Laurentides. Ce sont deux
amoureux de la vie et égale-
ment dans la vie ! Sarah-Ève,
la fille de Jeff, qui avait 11
ans à l’époque est venue les
rejoindre et partager une par-
tie des neuf mois qu’a duré la
grande aventure. Elle n’était

pas présente le soir de la présenta-
tion, occupée à garder la belle petite
fille que Gen et Jeff ont eue depuis.

Pendant que le film déroule, nous
sommes à même de constater la pas-
sion et la grande humanité qui les
habitent. Entre autres, lors de leur

pèlerinage au Japon, nous décou-
vrons la fragilité de leurs sentiments
par leurs commentaires mais égale-
ment par les images si personnelles
qu’ils nous partagent.

À la fin de la présentation, les gens
étaient invités à échanger avec nos
globe-trotters et ces derniers nous
ont confié qu’ils étaient revenus
transformés de ce tour du monde.
Gen a décidé d’arrêter de courir, de
prendre le temps de vivre. Quand à
Jeff, lui qui avait quitté un poste
d’ingénieur, et bien il vit mainte-

nant de ses nombreuses
passions en partageant
son expérience et ses
leçons de vie afin d’amé-
liorer la qualité de vie des
gens. Pour les connaître
davantage; ils ont un site
internet « Aventures Gen
et Jeff »: www.aventures-
genjeff.com

Nous sommes repartis
le cœur léger et la tête
remplie de rêves qui ne
demandent qu’à être réa-
lisés !

Les aventures de Gen et Jeff

270 jours d’aventures autour du monde
Le 13 juin dernier, nous étions une soixantaine de per-
sonnes à assister à cette magnifique ciné-conférence où
les images d’une grande beauté accompagnaient une nar-
ration juste et à propos. Pour ma part, c’est le plus beau
reportage qu’il m’ait été donné de visionner. Ce fut un
véritable Coup de cœur!

Spectacles d’ici avec Michèle Dumontier

Sophie Duphresne

Un jeune espoir pour le
baseball du Québec, issue
des Laurentides, Miko St-
Pierre, un jeune joueur
atome des Phœnix de
Prévost s’est illustré bril-
lamment au niveau pro-
vincial le week-end du 8
août dernier.

C’est un jeune de Sainte-Anne-
des-Lacs, Miko St-Pierre, 9 ans, a
remporté la 1re place au niveau
provincial au Défi Triple Jeu qui
se déroulait à Québec le samedi 8
août dernier. Le Défi triple Jeu
combine trois disciplines du base-
ball, soit le frappé, le lancer et la
course. Il est donc le meilleur au
Québec de sa catégorie ! Miko
joue pour les Phoenix de Prévost
pour une deuxième année et il en
est à sa première participation au
Défi Triple Jeu. Les Phoenix de
Prévost sont très fiers de leur
ambassadeur.

Baseball Atome à l’honneur

Miko remporte le
Défi Triple Jeu
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Miko St-Pierre a gagné dans la catégorie
atome B du Défi Triple Jeu 2015

Geneviève Talbot et Jean-François Allard
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Le samedi 19 septembre 2015,
20 h, la saison débute avec le
concert Oktopus en cavale, à la
salle Saint-François-Xavier.

Oktopus, c’est huit excellents
musiciens, huit instruments diffé-
rents et huit approches uniques de la
musique, mais surtout, huit per-
sonnes qui s’amusent et qui s’unis-
sent dans un même projet,
Oktopus. Ils s'inspirent des réper-
toires traditionnels yiddish, tzigane
et juif (dit «klezmer ») des musiciens
juifs itinérants d'Europe de l'Est qui
reprenaient des thèmes musicaux
issus de diverses traditions (Balkans,
Gypsy, etc.) pour faire voyager le
spectateur jusqu'en Bulgarie, en pas-
sant par la Russie et le Maghreb.

Pour Oktopus, le succès est au
rendez-vous depuis mars 2010 après
une première participation à un
concert de musique de chambre
à la salle Claude-Champagne de
l'Université de Montréal. L'inter-
prétation de trois pièces de ces
répertoires traditionnels fut accueil-
lie avec beaucoup d'enthousiasme.
Depuis, le groupe évolue et prend
de l'ampleur: de nombreux autres
concerts, des arrangements et des
enregistrements en studio et un tout
nouvel album Lever l'encre, un
calendrier qui s'allonge de projets et,
en 2014, Oktopus est lauréat des
Syli d'Or de la musique du Monde. 

Les spectacles d'Oktopus sont
endiablés, festifs et mélancoliques et

perpétuent cette riche tradition
populaire en lui redonnant souffle

par une instrumentation et des har-
monisations éclectiques. 

Conseils de base;
mais pratiques

En travaillant en clinique, nous
nous rendons compte que plu-
sieurs personnes ignorent cer-
tains principes de base à adopter
lorsqu’elles sont blessées ou sim-
plement les bonnes habitudes à
prendre afin de ne pas l’être.
Voici donc quelques conseils :

• Évitez la position de sommeil
sur le ventre et optez pour le
dos ou le côté. Sur le côté
vous pouvez, si cela est plus
confortable, mettre un oreil-
ler entre les jambes.

• En ce qui a trait à l’oreiller,
mettez-le plus haut que les
épaules, sous la nuque et la
hauteur devrait être telle que
le cou soit en ligne avec le
reste de votre colonne.

• Pour protéger votre dos, évi-
tez de vous pencher vers
l’avant en faisant le dos rond,
surtout pendant un soulève-
ment de charge. Optez plutôt
pour une position mainte-
nant le dos droit, en pliant les
genoux (squat).

• Pendant un squat, maintenez
les genoux en ligne avec les
hanches et les pieds; les ge-
noux ne doivent pas rentrer
vers l’intérieur et se coller
ensemble.

• Pendant le jardinage, évitez
d’être debout et penché.
Optez pour la position à ge-
noux ou à quatre pattes.

• Pour une bonne position as-
sise, ayez les pieds au sol et
le dos dans une position neu-
tre soit la position mitoyenne
entre le dos rond et arqué.
Évitez les fauteuils inclina-
bles (La-Z-Boy).

• Si vous souffrez de maux de
dos et que vous avez une
longue distance à faire en
voiture, faites des arrêts fré-
quents et sortez du véhicule
pour marcher un peu. Si vous
conduisez une auto ma-
nuelle, évitez d’avoir les
jambes complètement allon-
gées en vous rapprochant un
peu du volant. 

Ces conseils demeurent géné-
raux et ne s’appliquent pas à
tous les cas. En cas de besoin,
n’oubliez pas que l’équipe de
Physiothérapie des Monts est à
votre disposition.

Caroline Perreault, physiothérapeute

2894 Curé-Labelle, bureau 101, Prévost
Tél. : 450-224-2322

www.physiodesmonts.com

Diffusions Amal’Gamme 
Procurez-vous vos billets dès maintenant à la bibliothèque Jean-Charles-Des Roches et en ligne sur www.diffusionsamalgamme.com. Info: 450 436-3037 ou diffusionsamalgamme@videotron.ca

Yvan Gladu Spectacles à la salle de concert de l’église Saint-François-Xavier, 994, rue Principale, Prévost 

Un début de saison renversant
OKTOPUS en cavale

Diffusions Amal'Gamme a plus
que jamais besoin, pour son fonc-
tionnement, de l'implication de
bénévoles. Si vous aimez ce que
fait Diffusions Amal'Gamme, si
vous pouvez offrir un peu de
temps, nous vous invitons à com-

muniquer avec Yvan Gladu au
450-436-3037 pour lui faire part
de vos disponibilités et de vos
talents. Grâce à vous, Diffusions
Amal'Gamme sera en mesure de
maintenir la qualité et l'excellence
qui l'ont toujours caractérisé.

Appel aux bénévoles

OKTOPUS en cavale avec 8 musiciens montréalais – Clarinette et arrangements :Gabriel Paquin-
Buki / Violon :Vanessa Marcoux / Flûte :Marilène Provencher-Leduc / Trompette :Geoffroy Cloutier-
Turgeon / Trombone basse :Mathieu Bourget / Trombone :Patricia Darche / Piano :Mathieu Bourret /
Percussions :Greg Fitzgerald

Dans la série Jazz-Pop IGA Famille Piché, vous êtes invités à
rencontrer tout autant des artistes populaires qui font leur
marque sur la scène locale, régionale et internationale que
des artistes de la région. Une belle occasion vous est offerte
d'apprécier tous ces grands talents dans une ambiance cha-
leureuse et intime.

    

        

Créée et organisée par l’Associa-
tion des auteurs des Laurentides
(AAL), le programme Histoires d’été
s’est déroulé pour une troisième
année dans cinq municipalités, avec
l’aide de cinq auteurs, dont Marc
Sauvageau à Wentworth-Nord,
France Légaré à Sainte-Agathe-des-
Monts, Evelyne Gauthier à Saint-
Sauveur, Louise Tondreau-Levert à
Saint-Adolphe-d’Howard et Frédérick
d’Anterny à Sainte-Marguerite-du-
Lac-Masson.

Les auteurs ont tous été invités à
créer un album jeunesse avec les
jeunes, guidés par un thème com-
mun : Les trésors de mon village.
L’histoire devait donc être inspirée
d’une anecdote, d’une légende, d’un
lieu ou d’un fait authentique, pro-
pre à chacune des municipalités.
Rappelons que le programme
Histoire d’été a remporté, en 2015,
le Prix d’excellence en français
Gaston-Miron dans la catégorie
«organisme».

Une légende locale inspirante
Dès la première rencontre avec Marc
Sauvageau, les jeunes du camp de
jour Bon Départ ont déterminé l’his-
toire qu’ils avaient envie de raconter.
Le choix s’est rapidement arrêté sur
une légende déjà existante à la base de
plein air : le Géant du Savoir. À partir

de celle-ci, les jeunes ont travaillé en
collaboration, afin de s’approprier
l’histoire et ainsi créer leur propre ver-
sion de la légende, qu’ils ont intitulée
Ti-Jean et le lac des Rochers.

Le récit imaginé par les jeunes
relate donc l’aventure de Ti-Jean, un
jeune homme qui rêve de devenir le
champion de la ligue de baseball des
géants du bouclier. Il décide alors de
s’emparer de la roche platine, qui
possède un pouvoir inimaginable.
Puis, il persuade Ser-Jean, son frère
et entraîneur, d’utiliser cette pierre
lors d’un tournoi. Toutefois, il n’au-
rait pas dû dérober la pierre à leur
terrible père, et encore moins frap-
per cette pierre magique…

Une expérience enrichissante
Tout le monde a participé au dévelop-
pement de l’idée principale de l’his-
toire, puis les tâches ont été réparties
entre les jeunes. Certains se sont occu-
pés du scénario, d’autres du choix des
mots, pendant que plusieurs ont créé
les illustrations et que d’autres qui ont
joué le rôle de journaliste.

«C’est une expérience grandiose et
très formatrice pour les jeunes, car ça
leur apprend qu’une volonté d’action
peut mener à de grands résultats», a
expliqué Marc Sauvageau. L’auteur,
qui a joué un rôle de coordonnateur
dans cette activité, a souligné le fait

que ces jeunes, âgés entre 8 et 12 ans,
ont maintenant dans leur bagage per-
sonnel l’édition d’un livre. «Pour
eux, le sentiment d’accomplissement
est énorme», a-t-il ajouté.

Ce n’était pas la première fois que
Marc Sauvageau travaille avec des
jeunes à l’édition d’un livre. « J’ai
édité à ce jour 24 livres faits par des
jeunes pour des jeunes, a-t-il précisé.
Le processus du programme

Histoires d’été en est donc un que je
comprends bien et que j’apprécie. » 

Le lancement de l’album créé par
les jeunes du camp de jour de
Wentworth-Nord aura lieu le
samedi 24 octobre, à 13 h, à la base
de plein air Bon Départ. Discours,
séance de dédicaces ainsi que vision-
nement de clips vidéo réalisés par les
jeunes sont au programme de cet
évènement ouvert à tous.

Association des auteurs des Laurentides

Des jeunes initiés aux multiples facettes de l’édition
Isabelle Neveu

L’auteur de Mirabel, Marc Sauvageau, a récemment été de
passage au camp de jour Bon Départ de la municipalité de
Wentworh-Nord, afin de créer un album jeunesse avec les
jeunes campeurs. Réalisé dans le cadre de la troisième
édition du programme Histoires d’été, le projet a donné
la chance aux jeunes de participer à la recherche, à l’écriture
et à la création d’illustrations pour le livre qu’ils ont conçu.

Les jeunes du camp de jour Bon Départ ont eu la chance d’expérimenter l’ensemble des étapes de l’édi-
tion d’un livre avec l’auteur Marc Sauvageau.

À la recherche du mot perdu 
1  2  3  4  5  6
R A C I N E

1 – Roux
2 – Algue
3 – Crocus 

1  2  3  4  5  6
M A N O I R

1 – Manioc
2 – Ancre
3 – Noyau

Mots croisés - Odette Morin

4 – Iceberg
5 – Neiges
6 – Écailles

4 – Ogre
5 – Inox
6 – Résidence
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Plusieurs sont las des purées clas-
siques blanches et souvent insipides,
mais il y a plus à la purée que nos
bonnes vieilles patates. Il est facile
d’imaginer des façons d’apprêter
des purées goutteuses et colorées.
Parfois, l’ajout d’une pomme de
terre apporte de la texture et de
l’onctuosité à certains légumes
(comme les courges) qui produi-
sent des purées fluides et aqueuses.  

Purée pommes de terre/
chou-fleur

Une purée savoureuse pour
accompagner les viandes, volailles,
poissons et certains plats végéta-
riens. Le chou-fleur peut être rem-
placé par du brocoli. Pour 4 à 6
personnes.

Ingrédients
- Pommes de terre, 3 moyennes en

quartiers + eau et sel pour cuis-
son

- Chou-fleur en petites fleurettes,
450 ml (2 tasses)

- Ail, 3 à 6 gousses hachées fine-
ment

- Mélange beurre/huile d’olives,
45 ml (3 cuil. à soupe)

- Parmesan ou romano râpé, envi-
ron 60 ml (¼ de tasse) 

- Mélange de feuilles de céleri,
persil et estragon frais hachés (ou
autres), 30 ml (2 cuil. à soupe)
ou plusa

- Lait ou crème au besoin soit
environ 60 ml (¼ de tasse)

- Sel et poivre au goût
- Curcuma ou poudre de cari, 5

ml (1 cuil. à thé) (facultatif )
Mettez les quartiers de pomme de

terre dans une casserole, puis mettez
assez d’eau pour les couvrir + 5 cm.
Salez le tout, portez à ébullition et
laissez cuire à feu moyen (ou moyen
doux) une quinzaine de minutes.
Lorsqu’elles sont prêtes ou presque,
ajoutez le chou-fleur, ramenez le
tout à ébullition et laissez cuire
jusqu’à ce qu’il soit tendre. Faites
chauffer très brièvement l’ail et le

mélange beurre/huile au four à
micro-ondes (24 secondes) ou sur la
cuisinière. Laissez tiédir et ajoutez-y
les herbes. 

Avec pilon : égouttez l’eau de cuis-
son des pommes de terre (et chou-
fleur), ajoutez-y le mélange d’ail, le
fromage râpé et le curcuma, puis
écrasez le tout à l’aide d’un pilon.
Ajoutez du lait afin d’obtenir une
texture onctueuse. Salez et poivrez
au goût.

Avec presse-purée : égouttez l’eau
de cuisson, passez les pommes de
terre et le chou-fleur au presse-
purée, ajoutez le mélange d’ail, le
fromage râpé, le curcuma et assez de
lait pour d’obtenir une texture onc-
tueuse. Salez et poivrez au goût.

Purée de patates douces
aux tomates séchées

Délectable avec le saumon grillé,
les saucisses épicées, les viandes brai-
sées, les volailles et plusieurs plats
végétariens. Dans cette recette, la
pomme de terre rend la purée plus
onctueuse, moins aqueuse. À moins
que vos tomates séchées soient dans
l’huile, vous aurez peut-être besoin
de les réhydrater un peu. Vous
n’avez qu’à les ébouillanter et à les
laisser macérer une trentaine de
minutes, puis les égoutter avant de
les hacher. Pour 4 à 6 personnes. 

Ingrédients
- Patates douces, 2 moyennes tail-

lées en gros morceaux
- Pomme de terre, 1 moyenne en

morceaux plus petits que la
patate douce.

- Eau et sel pour cuisson
- Tomates séchées hachées, 110 ml

(½ tasse)
- Zeste de ½ citron
- Beurre, 30 ml (2 cuil. à soupe)

- Lait ou crème, environ 60 ml (¼
de tasse)

- Sel et poivre ou flocons de
piments au goût

Faites cuire les patates douces et la
pomme de terre dans de l’eau salée,
puis égouttez le tout.

Avec pilon : dans la casserole (avec
les patates), ajoutez tous les ingré-
dients sauf le lait, le sel et le poivre.
Écrasez le tout en ajoutant du lait
jusqu’à l’obtention d’une belle tex-
ture, salez et poivrez au goût.

Avec presse-purée : passez les
patates au presse-purée, ajoutez les
tomates séchées, le zeste et le beurre.
Ajoutez assez de lait pour obtenir
une belle texture, salez et poivrez au
goût.

Purée de carottes marocaine
Cette purée de carottes est servie
froide et elle vous surprendra agréa-
blement lors d’un repas aux
influences méditerranéennes.

Ingrédients  
- Carottes, 6 moyennes, cuites
− Jus de 1 citron
− Huile d’olives, 30 ml (2 cuil. à

soupe)
− Sirop d’érable, 15 ml (1 cuil. à

soupe)
− Cannelle, 3 ml (½ cuil. à thé)
− Cumin, 3 ml 
− Coriandre, 3 ml
− Sel et poivre (ou flocons de

piment) au goût
Mettez les carottes en purée à

l’aide d’un pilon ou d’un presse-
purée. Ajoutez les autres ingré-
dients, remuez le tout, puis réfrigé-
rez au moins 1 heure avant de servir.

Bon appétit!

odemorin@journaldescitoyens.ca    •    www.journaldescitoyens.ca

Avec Odette Morin

Les purées de légumes
La purée, c’est comme le cho-
colat, neuf personnes sur dix
affirment aimer ça, la dixième
ment! 

MANON CHALIFOUX – SOMMELIÈRE ET CONSEILLÈRE EN VINS

En blanc, je vous amène sur un
nouveau produit disponible au
Québec depuis peu, mais par une
maison qui, elle, est bien connue
par les consommateurs. Do-
maine La Hitaire 2014, Gros
Manseng et Chardonnay du
sud-ouest de la France. Assem-
blage inusité, mais très intéres-
sant, le gros manseng étant
majoritaire, ce vin à la robe

jaune paille, limpide et brillante et très
aromatique. Les effluves de fruits exo-
tiques, de fruits blancs (poire) avec une
touche florale! En bouche, le vin est sec,
vif avec une texture ample et soyeuse.

Un vin qui apporte beaucoup de plaisir
en apéritif, mais qui saura également
mettre en valeur un poulet au beurre ou
un filet de porc farci au cheddar et à la
poire! Domaine La Hitaire 2014, gros
Manseng et Chardonnay à 16,95$
(12 395 185)
En rouge, un vin qui est disponible de-
puis longtemps, mais de façon spora-
dique :Le Castelinho 2011 Reserva.  Ce
vin est élaboré avec des cépages indi-
gènes (touriga nacional à 70 %, touriga
franscesca à 15 % et complété avec du
tinta roriz et tinta barroca), le terme
«Reserva» au Portugal fait référence à la
qualité du millésime plutôt qu’à l’éle-

vage comme c’est le cas en Espagne ou
en Italie. Le Castelinho  se présente avec
une belle robe rubis intense avec encore
quelques reflets violacés. Des arômes de
fruits noirs, d’épices, de piment d’Espe-
lette avec quelques effluves de torréfac-
tion. En bouche, le vin est sec, l’acidité

est rafraîchissante, les tanins pré-
sents et soyeux et la texture est
ample et souple, l’alcool est géné-
reux, mais sans lourdeur. Un vin
rempli de soleil qui accompa-
gnera vos côtelettes de porc, vos
brochettes de poulet ou encore
des pâtes à la sauce tomate,
oignons, piment d’espelette
et parmesan frais râpé! Caste-
linho 2011, Reserva à 16,80$
(11 115 073)

Puisque le contrôle de notre environnement nous échappe souvent et qu’il vaut mieux
refaire le monde en bonne compagnie et en savourant un bon verre de vin, je vous
propose aujourd’hui nouveauté et classicisme, mais en misant sur des valeurs sûres!

Nouveauté et classicisme

NDLR: Nos deux cinéphiles Valérie Lépine et Luc Fournier sont reçus gra-
cieusement au cinéma Pine de Sainte-Adèle tous les mois. Ils offriront
ainsi les commentaires d’un gars et d’une fille sur le même film.

Un aspirant écrivain
trouve un moyen fraudu-
leux de se faire publier et
de devenir célèbre. Mais
bientôt quelqu’un décou-
vre la supercherie…

Ciné-fille – Après La
French et L’affaire SK1, c’est le troi-
sième thriller français que je vois en
autant de mois au cinéma Pine. Un
homme idéal est, à mon avis, le
meilleur des trois. Non pas que ce
soit un chef-d’œuvre, mais la mon-
tée dramatique est assez efficace et
la chute finale, poignante. Le scé-
nario comporte cependant
quelques invraisemblances, mais il
semble que l’on ait passé outre cer-
tains détails pour donner plus de
punch au dénouement.
Les acteurs jouent juste et sont cré-
dibles. La musique, qui rappelle
certains films d’Hitchcock, contri-

bue à la tension psy-
chologique qui happe
le spectateur assez tôt
durant le film et ne le
lâche plus. – 8/10
Ciné-gars – Avec un
titre qui peut induire
en erreur, ceci n’est pas

un film d’amour mais plutôt un
bon suspense. On ne s’ennuie pas
durant ce film; il nous garde sur le
bout de notre banc pour une bonne
partie de la représentation (et dieu
sait que les bancs du Pine sont
confortables à souhait!). Cette pro-
duction pousse un peu à l’extrême
le thème un peu usé de la spirale
descendante d’un menteur compul-
sif. Par contre, on pardonne les faux
pas du scénario lorsqu’on évalue le
film dans son entièreté :en effet on
en ressort comblé ou plutôt soulagé
par le retour au calme. – 8/10

France (2015). Réal. :Yann Gozlan. Interprét. :Pierre Niney et
Ana Girardot.

Dernière préparation pour la pro-
menade, brossage de mon poil;
somptueux, dit-on, et Alain qui tra-
vaille sur sa tête devant le grand
miroir. Il me regarde et je vois son
jumeau dans le miroir. Ouf, pas
deux Alain… un me suffit ample-
ment! Ça me rappelle la fois où la
gentille rouquine, la toiletteuse, me
séchait et me brossait; j’étais
convaincu qu’il y avait un chien
jumeau qui était juste de l’autre côté
de la vitre, car il faisait les mêmes
choses que moi. Je voulais jouer avec
lui pendant qu’elle me toilettait, ce
n’était pas commode. Maintenant,
j’ai compris et je sais bien que c’est
mon reflet.

Oui, il y a bien des jumeaux canins,
mais c’est très rare. Alain m’a expli-
qué comment viennent les jumeaux,
mais pour moi c’est beaucoup trop
scientifique; une chance que c’était
durant une promenade sinon je me
serais endormi et mis à ronfler.
Qu’on soit jumeaux, sosies, frères ou
sœurs, pour moi un chien c’est un
chien.

Ah oui, j’oubliais de vous dire.
Pendant les grosses chaleurs, j’aime
bien aller faire une saucette dans le
lac, mais le problème c’est que mon
épaisse fourrure est très longue à
sécher. Alors, si je choisis de me bai-
gner dans un cours d’eau vaseux
(mais combien rafraichissant !), il
arrive qu’à cause de l’humidité, il

reste des bactéries qui se faufilent
dans mon poil, surtout quand tu as
le poil long comme moi. Et là, ça
me met à me démanger partout et,
en plus Alain trouve que je sens
mauvais et il ne veut plus me cares-
ser… c’est dans des moments
comme ceux-là qu’Alain m’amène
chez la toiletteuse !

Vous pouvez m’écrire, mon maître
se fera un plaisir de me lire vos

lettres: info@wouflaurentides.org
www.wouflaurentides.org

Un homme idéal

Porto, le chien qui parle
Un coup de brosse, peut-être!

Marche les Pattes
de l'espoir

Pour une troisième année, je vais
participer le 27 septembre à la
marche de la Société canadienne
du cancer qui aura lieu au parc
régional Bois de Belle-Rivière,
9009, route Arthur Sauvé, à
Mirabel. J'espère pouvoir vous y
rencontrer!

Depuis 15 ans, les Pattes de l’es-
poir ont permis d’amasser plus de
1 000 000 $. Cet événement ras-
sembleur permet à la Société cana-
dienne du cancer d’en faire tou-
jours plus :plus de recherche, plus
de prévention et plus de soutien.

L’édition 2015 de
la Pandora 24, qui

a eu lieu les 25 et 26 juillet à Prévost, a
permis d’amasser près de 25000$
pour la protection du Parc des falaises.
Organisée par le Comité régional
pour la protection des Falaises
(CRPF), cette campagne de finance-
ment – qui prend la forme d’un ultra-
marathon – a réuni près de 90 partici-
pants. 

Au total, ce sont 4500km qui ont
été parcourus à la course par les parti-

cipants dans une atmosphère chaleu-
reuse et conviviale. Cette année, les
jeunes ont volé la vedette, démontrant
que certains d’entre eux apprécient ce
sport et y excellent déjà à un jeune
âge. En effet, Charles Perrault, âgé de
5 ans, a parcouru 24 km, alors
qu’Olivier Garneau, âgé de 13 ans, a
franchi 52 km. Rappelons que la
deuxième tranche du championnat
provincial d’ultramarathon, la Série
Ultra 2015, s’est tenue dans le cadre
de la Pandora 24. 

Pandora 24

Un dépassement de soi
pour le CRPF



Exposition permanente :
Pendant tout le mois d’août, nous
avons le plaisir de présenter les
œuvres de  Pierrette Lachaine
gagnante prix du public au 18e

Symposium de Prévost. Originaire
des Laurentides, Mme Lachaine
peint depuis les années 1990. De
l’huile à l’acrylique, en passant par
plusieurs médiums, elle est à la
recherche de jeux de couleur et se
laisse guider par ses émotions et le
mouvement.

Les saynètes
La prochaine et dernière présenta-
tion de l’été des saynètes aura lieu
samedi, le 22 août. (Annulée en cas
de pluie).

Venez découvrir la musique
gitane andalouse 
Le dimanche, 6 septembre, à
13 h 30, aura lieu un atelier de fla-
menco, ouvert à tous. Présenté gra-

cieusement par Sarah Vincent, fon-
datrice de l’Académie Flamenca de
Montréal (1989) et de l’académie

Flamenco des Laurentides (2012).
Elle nous offrira une présentation
historique ainsi qu’un stage de pal-
mas (frappement des mains). Venez
en grand nombre!

Célébrons l’Halloween ensemble !
Pour cette occasion,
nous aimerions vous
inviter, peintre ama-
teur ou confirmé, à
créer une toile d’envi-
ron 12 x 16 pouces
ayant pour thème
l’Halloween, elle pour-
ra être exposée à la gare
de Prévost à compter
du 1er octobre, après
sélection du comité
organisateur. Pendant
tout le mois, les visi-
teurs de la gare seront
invités à voter pour
leur artiste préféré. Le
samedi, 31 octobre
aura lieu un 5 à 7 où
sera dévoilé le gagnant
choisi par le public, à

cette occasion un prix lui sera remis.
Laissez aller votre imagination !
L’espace étant limité, svp, réservez le
plus tôt possible et avant le 15 sep-
tembre à la gare de Prévost au
450 224-2105 ou garedeprevost@
gmail.com.

Retour des bénévoles
Ne l’oubliez pas, la gare reste
ouverte chaque jour de 8 h 30 à
16 h 30 et les bénévoles vous
accueilleront à compter du 10 août,
après quelques semaines de vacances
bien méritées. Un énorme merci à
nos deux étudiantes Fanny et Jessy
pour leur précieuse aide cet été.

                                                                                                                Le Journal des citoyens — 20 août 2015 29

Expertise • Service • Conseil

Maman, Papa, je vous déclare
maintenant unis par les liens

du mariage!
Vous voulez vous marier et vous re-
cherchez une façon de faire la cé-
lébration du mariage qui vous
ressemble. Vous avez envisagé de
faire la célébration à l’église, au pa-
lais de justice, devant le maire ou
son greffier ou devant votre notaire
favori. Cependant vous êtes divorcé
ou vous n’êtes pas allé à l’église de-
puis longtemps, vous trouvez les
mariages au palais de justice trop
impersonnels, la cravate du maire
n’est pas à votre goût et encore
moins le toupet du notaire. Ne dés-
espérez pas, il est maintenant pos-
sible qu’un de vos proches célèbre
votre mariage. La loi prévoit qu'une
personne puisse faire une demande
pour agir une seule fois à titre de
célébrant d'un mariage civil ou
d’une union civile. 

En effet, le ministre de la Justice
peut donner l’autorisation de célé-
brer un mariage civil ou une union
civile à une personne significative
pour les futurs mariés. Elles doivent
alors remplir, conjointement avec la
personne choisie pour agir à titre
de célébrant, le formulaire intitulé
« Demande de désignation à titre de
célébrant pour un mariage ou une
union civile », disponible sur le site
internet du ministère de la Justice
du Québec et dans les palais de jus-
tice, et le transmettre à la «Direc-
tion générale des services de
justice» du ministère de la Justice,
préférablement trois mois avant la
date prévue pour la cérémonie. 

La personne qui accepte d’agir à
titre de célébrant pour un seul
mariage ou une seule union civile
doit être de citoyenneté cana-
dienne ou posséder une résidence
permanente au Québec, être ma-
jeure et capable d’exercer pleine-
ment tous ses droits civils et ne pas
avoir été déclarée coupable d’un
acte criminel au cours des trois der-
nières années, ou coupable d’une
infraction poursuivie par procédure
sommaire dans l’année précédant la
demande de désignation. Elle doit
aussi s’exprimer en français ou en
anglais et s’engager à suivre toutes
les conditions de fond et de forme
liées à la célébration du mariage ou
de l’union civile.

Selon les informations obtenues,
il semble que peu de demandes
sont rejetées.

Lorsque l’autorisation a été
dûment signée par le ministre et
remise au célébrant désigné, le cé-
lébrant a l’entière responsabilité du
processus légal de la célébration.
Une trousse d’information lui est
alors remise avec tous les docu-
ments légaux à remplir et à retour-
ner ainsi que toutes les formules à
prononcer lors de la cérémonie.  

Et voilà le tour est joué, une cé-
rémonie tout à fait personnalisée et
un mariage ou une union parfaite-
ment légal.  

Il vous reste à rencontrer votre
notaire avant le mariage pour véri-
fier l’opportunité de faire un
contrat de mariage ou de modifier
vos dispositions testamentaires.
Bonne célébration.

Me Paul Germain
notaire et conseiller
juridique

2559, boul. du Curé-Labelle
Tél. : 450 224-5080
Télec. : 450 504-5085
www.paulgermain.com

La résidence
J.D. Camirand
à Shawbridge 

Benoit Guérin

La résidence J.D. Camirand à
Shawbridge (Prévost), probable-
ment dans les années ’40. Pouvez-
vous la dater et surtout la situer dans
Prévost? N’hésitez pas à communi-
quer avec moi au (450) 224-5260
ou à bguerin@journaldescitoyens.ca
Merci à Daniel Bertrand pour les
informations concernant la carte
postale du mois de mai 2015.
Carte postale originale: collection
privée de l’auteur.

Linda Desjardins

«Le rire, c’est comme les essuie-glaces, ça permet d’avancer
même si ça n’arrête pas la pluie» - Gérard Gugnot.

On célèbre la fin de l’été

Consultez notre page Faceboook, ou pour infos : garedeprevost@gmail.com, tél : 450-224-2105   – www.inter-actif.qc.ca/garedeprevost
1272, rue de la Traverse, Prévost

Il est possible
de vivre sans drogues

NARCOTIQUES
ANONYMES

514-249-0555 – 1 800-879-0333
www.naquebec.org

DERNIER
ARRET

vendredi 20h/ch. semaine
à la gare de PrévostToile de Pierrette Lachaine 

Nicole Deschamps

Lors de l’événement Faire
impression au rouleau compres-
seur célébrant le 40e anniversaire de
l’Atelier de l’île de Val-David, les
artistes et organisateurs ont parti-
cipé en solo ou en duo à l’impres-
sion de 30 œuvres sur grandes
plaques de bois gravées (3 pi x 4 pi)
et imprimées avec un véritable rou-
leau compresseur. Alors qu’il pleu-
vait à peu près partout au Québec,
pas une goutte de pluie n’est venue
altérer cette fête qui se déroulait sur
le Parc linéaire, à la petite gare de
Val-David. Des artistes de partout

des Laurentides y partici-
paient ainsi que des étu-
diants en art d’impression
et design de l’Université
Concordia, projet qui a
mis six mois à tester, et a
été coordonné par l’artiste
Bonnie Baxter.

Prochain événement
Le poète Jean-Paul Daoust
qui, par son poème
L’Archipel, inspire les
artistes de l’Atelier pour le
prochain événement « Livres d’ar-
tistes - 40e », au Centre d’exposition
de Val-David dont le vernissage

aura lieu le samedi 26 mars. Info :
www.atelier.qc.ca, 819-322-6359.

Au 40e de l’Atelier de l’Île

Faire impression au
rouleau compresseur

Ce sont  30 œuvres sur grandes plaques de bois gravées qui
ont été imprimées avec un véritable rouleau compresseur

Le résultat: une gravure de Marcel Achard.
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Soins dentaires Prévost présente sa nouvelle
clinique

Un coin de la 117 réaménagé avec goût qui offre des espaces adaptés et
fonctionnels et des équipements à la fine pointe de la technologie pour le
mieux être des patients.

LISE PINARD • tél. : 450 335-1678 • courriel : lisepinard@journaldescitoyens.ca
Sur la route

de la publicité

Avis aux femmes et aux hommes d’affaires
de Prévost, Piedmont et Sainte-Anne-des-Lacs

Démarquez-vous! Faites connaître davantage vos services et vos produits aux nouveaux arrivants. Atteignez vos
objectifs de réussite, en vous annonçant afin que tous vos clients puissent vous retrouver et acheter localement. Le Journal
des citoyens véhicule votre message avec le courrier de chaque résident, distribué par Postes Canada le 3e jeudi de chaque
mois. Les petites annonces commerciales sont aussi à votre disposition. Demandez le dépliant.

Pensez-y!10 500 exemplaires : 23 000 lecteurs.

Réservez votre espace publicitaire
dès maintenant auprès de

Lise Pinard  450-335-1678

Prochaine tombée,
le 8 septembre 2015, à 17 h

Par courriel :
lisepinard@journaldescitoyens.ca

Amant de la nature et des grands espaces, Alain a établi domicile il y a 25
ans à Prévost. Toujours intéressé par le milieu des affaires depuis sa tendre
jeunesse il obtient un Bacc. en administration des affaires, option
Marketing des HEC, en plus de cours de perfectionnement en stratégies de
développement des affaires, gestion de temps et en coaching.

Préparé à affronter le milieu des grandes corporations et visionnaire, il
s’est impliqué au moment des premiers balbutiements de la téléphonie
mobile au niveau du développement de comptes majeurs et nationaux, en
tant que représentant-cadre. Au fil des ans, les succès successifs lui ont per-
mis d’accéder aux Club du Président et Club Élite en tant que Team
Leader de l’équipe BCE au Sommet des Amériques en 2001. À cette occa-
sion, il reçoit un certificat de reconnaissance de La Maison Blanche et du
bureau du Premier Ministre du Canada.

Il faut voir ses talents naturels d’entregent, de négociateur articulé, son
écoute et toujours à la recherche de nouveaux projets et d’applications qui
ne cessent de se renouveler. Après des années à parcourir la province et à
côtoyer les hautes instances du milieu des affaires il remet en question cette
vie trépitande pour apprécier le calme et la qualité de la vie à Prévost.

Son allure fière peut parfois intimider, mais il faut voir, derrière cette
première impression, un homme au cœur d’or et toujours prêt à aider sa
communauté. Après des années difficiles, le Réseau des gens d’affaires de
Prévost (RGAP) lui a offert le poste de président qu’il remplit bénévole-
ment, car il est toujours actif en tant que conseiller en services financiers.

Parti de moins que rien en 2014, le RGAP a repris son envol grâce à une
équipe dynamique et compte quantité de nouveaux membres et d’activités
qui font en sorte que le milieu des affaires à Prévost reprend vie. Un comité
dirigé par Luc Brousseau, a été mis sur pied pour lancer le Rallye des cou-
leurs 2015, qui se tiendra le 4 octobre prochain, une première édition qui
se poursuivra pour des années à venir. À cette occasion, une levée de fonds
sera tenue afin de supporter la Maison d’entraide de Prévost. 

L’enthousiasme de monsieur Corriveau se résume en cette phrase
«L’accroissement de la population des dernières années à Prévost et dans
les agglomérations avoisinantes nécessite un organisme tel que le RGAP
pour créer une synergie essentielle entre les entreprises et la communauté.
C’est une invitation à tous les gens d’affaires à vous joindre à au RGAP,
ensemble nous contribuerons à l’essor de notre belle région.» .

Pour information www.rgpa.ca

PERSONNALITÉS DU MOIS

ALAIN CORRIVEAU
PRÉSIDENT DU RGAP 

Coquetel d’ouverture 
du Réseau

Une nouvelle
clinique

Course de boîtes à savon pour les jeunes de 6 à 17
ans, le 27 septembre prochain
Le 15 août prochain à la Fête de la famille, le kiosque du
Club Optimiste aura de la documentation à cet effet.

Construit ton bolide
et inscris-toi!

Règlements et inscriptions au :
www.optimisteprevost.org/activites/boites-a-savon

2990, boul. Curé-Labelle      Info : 450 335-2990

Le Réseau des gens d’affaires de Prévost
tiendra son coquetel d’ouverture de l’au-
tomne à l’Auberge Le Papillon sauvage.
Prenez note que la date et l’endroit ont été
modifiés. L’événement aura lieu le 26 août
prochain de 17h à 19h, au100, boul. Sainte-
Adèle (route 117) entrée du Spa Bagni.

Membres et invités sont priés de réserver
micheleg@heon.net ou  450 224-4086

Un grand rallye des
couleurs

Le 4 octobre prochain, une date à retenir 
Rallye des couleurs
Le circuit est organisé par le Réseau des gens
d’affaires de Prévost et comprendra une soixantaine
de kilomètres qui traverseront Prévost, Piedmont et

Saint-Hippolyte. Événement à prix populaire visant la promotion des entre-
prises, services et attraits de la région. Jeux, prix de présence et repas de groupe
couronneront la journée. Participants et bénévoles sont invités à se manifester,
les membres RGAP ont la priorité. 

Faites vite les places sont limitées !
Pour information www.rgap.ca ou Michèle Guay  450 224-4086

COUPS de de juillet
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VOUS OFFRE LE
SERVICE DE LIVRAISON À

Pour plus d’informations:
tél.: 450-224-4575

en ligne: www.iga.net

DOMICILE
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